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LIMINAIRE 

Les Exercices Spirituels de saint. Ignace f'orment Ja ba 
se de Jaspiritualit~ des Communaut~s de. Vie Chr~tienne. :tls.. 
~ont,a::inSi q"e 1 texpriment leurs PrincipesG~n~raux, leur 
IIsource . sp~cif'iquetl et "instrument caract~ristiquell. (n.4).. . 

Au cours desr~centes,ann~es,les Exercices individue~ 
leznent guid~s -qui ensont la f'prmeor,iginale-. ont ~t~ 

.utilis~.s plus largement et avec grandpl;'ofit.Cette bro~hur.e 
cherche a rendre leur utilisation aussi ef'f'ectiveque possi 
'tlle. Dans '!IDcourt SuppUment.~ Progressio,pr~c~demment ~ 
ru(197.3,n.l) ,il ~tait, question de lapr~paI'/:Lt'ion auxExe::. 
cices et de leurs f'o·rmes pr~pa.rato.ires. Oelui-oi trai'lie, en 
prof'ondeur, des Exercices spirituels entant que tels, do!!; 
nes ,individuellement. 

Oette brochure voudraiii aider de nombreuses personnes .. 
~out d'abord lea pr@tres et les Iatcs,qui accompagneIl;tdtaH, 
tres ~ travers les Exercioes spi~ituels, cOlllplets,qu',ils se, 
fassent en uneretraite ferm~e d 'un mois,en ~tapes s~par~es 

,dans le temps, ou en retraiteouverte dans la vie courante. 
Ensuite, eeux qui donnent les E;xercices d tune semaine.o1.1 
plus, de cette mani~re individuell'ement guid~e, .~ des pr@ 
tres, rel;i.gieux et larcs - parmi lesquels les responsables 
de~ cv:x - devraient ~galement y trouver une aide.Finalement, 
elle devrait @tre util!a~ de nombreusespersonnes,et d'une 
mani~re particuli~re au.x membres.des ColIll!ItlhauMs de Vie Chr~ 
tienne,en.vue"d'une meilleUre compr€.hension des Exercices; 
d tune exp~rience plus fructueuse(avec plus oumoins de pro 

. fondeur). Elle devraitaider" ~vivre plus pJ:einement le~ 
dynamique dans la vie quotidienne. , . 

Ce suppUment devrait aussi aider ~ cOI'riger une image 
fausse des Exercices spirituels, qui les consid~re rigides' 

,dans leur m~thode, rationalistes dans leur approche,. dans, 
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'laquelle $ horoine sortdelui-mtlmepar ses' prop:res forces. ' 
Comme tente de Ie montrer oette brochure, les Exercices sont 

,un ,instrUment d 'une remarquable souplesse, d~nt la m:~thode 
estenti~rement au service d' un'besoin personnel' et d 'une 
exp~rience,et d~nt Ie, but est de favoriser c!3tte olNerture 
absolue ~ 1 'Esprit qui Lui permettra de travailler libre­
ment danq l'homme. 

Cette brochure est bien plus longue que nos Suppl~ments 
AProgressio ordinaires (un~adeau pour nos abonn~s!); ,mais 
Ie sujetpouvait difficilement tltre trait~ plus ·bri~vem~nt. ' 
La matnre, n'en, est sans doute pas facile, 'mais nombreux 
soot nos lecteurs A avoir d~j~ exp~riment~ lefl Exercices, 
personnellement, c e qui devrait aider A clarifier' certaine,s 
affirmations qui pourraient, dans le cas contraire, ~tre 
obscures.' Pourcette raison les r~f~rences aux.t,extes cor­
respondants du livre des Exerqices sontdonn~es en notes, 
afin' que Ie lecteur puisse,. au fureta mesure,se reporter 

'aux passages pertinents dU,texte des Exercices. 

Ltauteur, le P~re Alex LEFRANK, s. j.; 'est 1 'assist,ant 
eccl~siastiquede la F~Mrationnationa.le des Communa.ut~s 
de Vie 'Ch:i:'~tienne d ' Allemagne, Ie directeur. de la reVl,le 
Korrespondenz zurSpiritualit~t der,Exerzitien et Werkheft 

, f'UrGemeinschaftenChristlichen Lebens.Depuis· de nombreu­
ses ann~es, il donne les Exercicesindividuellement guid~s 
a un large ~ventail de prgtres, religieux et latcs,et tout 
particuli~renient a . des membres des- CVX. ' 

, PROGRESSIO 
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Premi~re partie 

:LE DEBUT DO PROCESSUS 

Ignace de Loyolane, connaissait que les Ex!'l:rcices don 
n~s ~ :Une personne individuellement, ob. en~ fait ,seule 
l$s m~ditations, recevant seule d'uncompagnonles instruc 
tions relatives au 'contenu ,et ~ la m~thodet pouvant lui 
rapporter quotidiennemant ses exp~riences., Parla suite, 
cettema:.nnre de fa1re fut largement supplant~e ,mbe' dans 
laC'ompa.gnie de J~sus, par des EXercices en forme de c<>n:f.~ 
rences, , ob.l'on a sans doute i'occasion d tavoir des ~chan: 

, ges personnels avec 1 'accompagnateur, mais ob. les indica.­
tion,s de c<)ntenu ei;de m~thode, qUidAterminent Ie coul:'.s 
des Exercices, s-ont. donn~es aplusieurs pers,onnes rassem­
bUes~ 

, La. recherChe hist.orique -a ms r~cemment en lumi~re, 
sous bi-en, cles"t:l.spects~ 1'intentibn origina1.e d'Ignace, oe 
qui n"est pasrest~sans r~pel;'cussiondans Ie: ma.:rrl.~re de 
donner l'es Exercices: 'int~gration de tout l'homme, de ses 
sen!!! autantque de sonesprit, clS.ns 1.e· Mrou1.ement des E­
xercices,~ travers desmani~res de prier approprii!es.; ra­
Ie des instructions au service de 1 'accompagnateur pour 

. aider Ie' retrs.itant dans ses m~ditat:!'ons; importance' des 
entretiens; importance de la d~e comme f'acteur d 'appro­
fondissement., et d'autres' choses ep,co:re..CUr;l..eusement la 
mani~re de donner les Exercices individuellem.ent n'agl1~­
r-e 't~ rep:rise jus<!u 'a maintenant.." bien que l'adapta;;ion 
du contenu ' etde 'la in~th,ode a la Personne soit .d.'une im~ 
portanee capitalequand 11 ,s'agit des EXercices. Peut-@tre 
cett'!'l h~si}iati\ms1eXpli:que-t-elle par1..'intensit~ clu tra­
vail dema.nd~ et dono. du temps requis pour une seuleper­
sonne. ' 

stimuJ.' par l'exemple d'autres j~suites (Ha.ris-Bei:nhard ' 
Mayer a Innsbruck, GeorgWo1.f, a1.ors a Pu11.ach pr~s de mu­
nich., Hans-Wilhelm Gutertnuth a, Osnabrttck, Herbert Roth A 
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krburg), 1 'auteur de cet,' articie a. essay~ depuis plu­
sieurs' a.n:n~es de donner les Exercices individuellement. 
Ce qui suit est fond~ sur son exp~riEmce,' sans @tre pour 
autant un rapport d'exp~rien,ces au sens stricto II s'agi't 
plut6t d'une r~flexion Sur ses exp4'riences, qui fait appa.­
rattre une structure, v~rifiable dans de nombreux cas par­
ticuliers'" A travers des parcours chaque fois diffe"rents. 
L,' existence d 'une dynamiqueconstante A 1 'int~rieur de cas 
part iculiers fait elle-m3me partie del'exp~rience qu'on 
va d~crire. . 

Les notes en bas de page se r~ferent au ,livre des E­
xercices. Pour aidercelui' "quj. donne les Exercices", 
saillt Ignace a ra.saembl~ dSnl:? Ie livre des Exercices spiri 
tuels tout ce qui l:u.i paraissait utile, ,~ Parti,r de son e!: 
p~rience persomlelle ou avec d'autres, ,pour favoriser Ie 
processus de t~formation int~rieurede 'ceux qui MSi­
rent se livrer ~'l'exp~ri(imce. Oe n'est done pas un ,livre 
~,'lire,maisune ,Ifi~thodequiner~vele sa, valeur qU'~ celui 
quia' eu l' oeeaSi.on devivre, personnellement au avec d 'au' 
tres, l'exp~rience dont parle Ie livre.• 

'Nous ne cherehons pas ici ~ promouvoir les Exercices 
individuellement guiMs eomme Una mani~re ex:clusive' de 
donnerles Exercices. Pas davantage ils ne~:oivent3tre 
,rrlis sur Ie m@meplanque les autres. L'importaJlt,ee sen;it 
d 'ordonner les dif'f~rentes formes dtExercices aux diff~­
rentes phases de la foi et de la vie. 

l. LE PARCOURS EXTERlEUR 

Pour avoiruneid~e de ce quesont les Exereices inai 
. viduellement gl,:iid~s, Ie mieux est de eommeneerpar leur 

pareours ext~rieur.' D'embl~e"la diff~rence a.vee les Exer...;. 
eices-con:e~rences (appelons ainsi, sansexprm,er un·juge­
ment de 'valeur, les'retraites ott ies Exercices sont donn~s 
sous una forme de e9nf~rences et instructions'~ plusieurs 
personnes r~unies) saute a'Ux yeux. De ce point de vue ext~ 
rieur, on peut diff~reneier deux types d'Exereieesindivi: 
duels. 

1. Plusieurs personnes fonteh m@me temps, lesunes ~ 
e6t~ des autres, des Exerciees individuels. lei, l'aecom­
pagnateur est pris ~ plein temps. ~e nomb~e de.retraitants 

6­
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qu'il peut prendre ensemble varie selon lespers6rmes ;pqJl,r 
ma part, 3e n'enai jamais pris 'plus, de d:i.;x:.Quant A 1a 
maison d 'a:ccueil, on a Ie chou entre' une maison" de retrai 
tes, une' hetellerie de monast~re, peut":Otre Un h6telo,), 1" 
onsoit s12.r ducalme. nans' les maisons de retraites, lep~ 
tit groupe ne remplit gEIDeralement pas les looaux et, ,de 
ce'fait, do::Lt voisiner avec d'autres groupes,ce qui peut 
Otre source de difficUltEfs. . 

Les repas ,et la liturgie meritent une attention part1 

cUli~re.Mbe sans echanges entreles ret,raitants,ces deux 

occasions de rencontre crEfent' une 'certaille communion d~nt 

nous reparlerons en detail. 


2.,Une personne, faitseUle les Exercices. L'accompa­
gnateur n' est pas totalement pris. Ilsuffit d 'une heurE? 
par, jour environ. Il peut donc poursuivre son travail Mbi 
tuel, leg~rement reduit. Toutefois 11 ne doit pas s'absen= 
ter plusieurs jours pendant la duree des Exercices,. Pour 
.le retraitant, il faut trouver une cham"bre calme, bien chauf' 
fee en hiver,quine soit pas trop eloign~du lieu d'habita ' 
tion ou'du travail de l'accompagnateur,' de telle sorte que 
des entretiens sOient possibles une ou deux fOispar j~. 
Il doit trouverUnE! ma.ni~r~ approprie~' de vivre, soit en' 
faisant lui-mOme la cuisine, ttb simplement, i\ la mani~re 
des etudiants, soit en allant au restaurant. II est souhai 
table qu'il ne soit pas contraint de parler pendantles re 
pas. 

Entre ces' deux types, il y a naturellement toute une 
gammede possibilites. Pour Itaccompagnateur, ilest impo~ 

,tant de rester re~liste et de ne pas s e charger d tun trop 
grand nombrede retraitants ,en pOUI'Suivant' son travail ha­
bituel. Ltentretien avec Ie retraitant dolt se tenirdahs 
une amb~ce de calme. Ildoit luiOtre possible, en cas 
de difficultesoud.a.ine, de's tadresser A' 1 taooom:pa.gnateur 
en dehorsdesheures convenues, aubesoin par telephone. 

'Une ou deux fois par jour Ie retraitant rencontre 1 'ac 
compagnateur. Dans' oetentretien, ce de:t-n.ier'se fait d'a:." 
bora raoanter c9mment Ie jour precedent ou la derni~re de­
mie journee s'est'passee. Pendant oe compte-rendu, qu'il 
encourage par des questions, il doit pdter plus d'atten-, 
tionA la qualite des reactions que Ie retraitant aura epro~ 
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-----------------

vIes PElnd&lt ses mlditations et ses'temps de dli:ente qu 'au' 
oontenu des mldi,tations elles-m4mes. l}" n s' j.ntlressera 

,particulitlrement .~ Ia relation qu' il percevra entre tel 
contenu de' mlditation, et telle rlaction affective. Ctest 
seulement lorsqu'il est suffisamment informe sur '1 'Ivolu­
tion du retrait~t qutil peut prlsenter lamatiere des me­
ditations suivantes. 

/ 

Aussi importantes que la inati~re sont les :Lndications 
de nilthode. Elles doi'vent aIder le retraitant ~ toujours 
miem:prier et ~ mattris.er les reactions affectives qui se 
presentent. 2) Dem:entretiens plus brefs - une demi-heure 
oumoins -'valent mieux qu'une longue discussion quotidien 
ne. Ces entretiens peuvent durer d'autant moins longtemps 
'qu'on a mieux appris ~ ecouter. Mais beaucoup Mpend du re 
traitant: s'il apprend - au besoin avec l'aide de l'accom= 
pagn!:l.teUl' ... ~s'exprimer exactement et brHrvemel:lt, ou s'il 
profite de 1 'occasion pour se raconter enbavarliages inut!., 
les. 

La repartition du temps, pendant les Exercices" peut 
4tre ,entierement adaptee aux besoins du retraitant. Elle 
peut 8tre modifiee selon les circonstances. Certains ont 
besoin dlls Ie d€bu.t, au apr~s une periOde initiale plus l~­
che, d'une determinai;:l.on rigoureuse des temps de medita­
tion,de sommeil' ou de detente.Un tel depart est d'ailleurs 
normal, il per,met de prendre au, serieux ,1' entreprise. Mais 
l~ o~ 1 'on pergoit chez le retraitant une certaine tension, 
ou l'objectifde rl!aliser une performance religieuse,une 
methode plus souple·est recommandee. 3) 

Si le retraitant est encore tr~s peu exerce ~ la me­
ditation, il pourra commencer par une demie-heure ~chaque 
'fois. D~s le deuxi~me ou troisiemejour, 'il ira jusqu'A 
trois quarts d 'heure. Si de serieux obstacles n'apparais­
sent pas, et si l'on prevoit des temps ,de meditation,dete!:. 
mines,ildevrait pouvoir arriver jusqu'A l'heure compl~te. 
Tenir fermement au temps-fixl, trois' quarts d'hettre ou une 

1) Ex. 313-336 et 6, 7, 14, 157. 
2) Ex. 6, 7, 8, 9, 10. 
3) ,Ex. 4, 133, 162, 205, 209 " 
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heure, en temps dedche~e$se,· d 'ennui. ou ded:i,straction, 
est .une ~coledifficilem.ais efficace de pri~re d~si:O.te:res 
s~e.4) On doit prevoiX' quatre ou cinq heuras de m~dita.tion 
par jour: Les intervalles ~ont d.es temps de d~tente d~nt 
nous reparlerons. 

'. . . ' , 

, Suivant une vieille exp~¢ence religieuse, Ignace pr'.2, 
poseune m~ditation de nuit.5}L'exp~rience montre que cet 
te proposition peut ~galement aider 1 'homme moderne. Par 
son silence et son obscurit~, la nuit offre un cadre de 
pri~re particuli~rement appropri~ (L 'accompagnateurdevra. 
cependantprendre garde auxrisques de romantisme et de 
revel. D'autre part, iriterrompre son sommeil au milieu de 
la. nuit- c'est-A";dire non pas ~'minuit mais vers deux 
heures ..:. pour prier, c 'est un aciS qui e:x:prime la volont~ 
et la disponibilit~ pour faire tout c eque les' Exercices 
demandent. Mais 1~ aussi, le danger de va.'nit~,qui Se cache 
en toute chose qui sort de l' ordinaire,' guette le retrai­
tanto ., 

Quelle doit etre la dur~e des Eltercices individu~ls? . 
Plus quelqu'un pourra se rendre libre, mieux ce sera. 6) En 
de4.la.de six jours, l'entreprise ne vaut pas la peil+e~ Ord! 
nairement ori' prendre. huit jours. Lorsqu'il s 'agit de cher.;. 
cher la volont~ de Dieu en vue d'une d~cision ~' prendre; 
huit jOUl"S sont gtfu~ralement insuffisants;en bien des cas, 
on s'aper4.loit au huiti~e jour qu'il faudrait continuer; 
du; ou dauze jours sont n~cessai:res pour que la d~cision 
vienne ~terme. Ce qu'.on appelleles "Grands Eltercices" de 
mande environ, depu.is sa.int Ignace, trente j ours ,qui in= 
cluent toutes les phases des Eltercices dans leur int~gra.li 
tl. Pour qu'un processus . de transformation si profond et. 
si total pUisse r~ellement avoir lieu - ce qui est le wi;. 
des. Exercices ... ,dans un laps de teInps aussi cOurt, le mo­
ment choisi doit correspondre ~'une situati9n de .vie int~­
rieureet exMrieure favorable. Engtfu~rai, pour cette rai 

'son, on ne conseillera. pas imm~diatement A quelqu'un de se 
.' lancer dans les G:r;ands Exercices. 

4) EX. 12. 
~) Ex. 72, 74, 128 
6) Elt.,20~. 
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II ~ LE PARCOURS INTERlEUR 

LastrUctu.:r."e ext~rieure' des Exercices est enti~rement 
a.u~ervice d 'un parcours int~rieur. Espace, temps, aceom~ 
gnateur, matiere des m.~ditations , indications de m~thode, 
les m~aitations elles~m3mes sont des moyens pour mettre en 
route et soutenir un processus de transformation inte~ 
rieure. 1 ) 

, Le but de cette transformation peut ~tre aimi Mfini: 
devenir conforme au Christ et prendre sa d~cisioil8Q.ans une 
situation concrete donn~e ,selon cette conformit~. ) , 

Deven1r conforme au Christ, n'est-capas l'affaire de 
toute lavie? Cela ~eut-il se r~aliser en huit, douze ou 
trente jours? Avec cette question nous abordons la relation 
des Exercices et de 1 'histoire personnelle de celuiqui 
les entr~prend. Personne n'affirme~ que le :processus de 
transformation puisse @tre achev~au cours dtune retraite. 
Ce qui peut se produire c'est plut8t le pas versune con­
version fondamentale, , ou d~possession de sOi-m@me, qui, A 
coup sttr,. doit @tre toujours ratifi~dans la viequotidie!!. 
ne; SOU!3 de multiples formes et de fag on r~p~t~'e. C'est le 
pas vers une d~cision profonde de se mettre A la suite', de 
J~sus Christ, qui devra ~galement s'affirmer et se prolon~ 
ger en denombreusas' d~cigdons nouvelles. Pour qu 'un tel 
pas vers un processus de transformationpuisse @tre accom­
pli, il fa1,1t, poser Ia question: comment ,situerlesExerci­
ces par rapport au d~veloppement global de l'~volution d' 
une personne? 

1) Ex. 78::,,81, 228, 229, 11, lJO. 

8) concernant le titre qu'Ignace lui-mtlme donna aux Exerci 


ces, cf. Ex. 21 et aussi Ex. 1. 
,Dans les commentairessurle livre des Exercices, deux 
directions se'confrontent~ l'une interpr~tant les Exer­
cices A partir du r8le central de l'"nectionl1 comme 
une pr~paration A Uliebonne d~eisiQn~l'autre les voyant 

, comme une initiation A vivre tine, vie d 'union ADieu. 
Dans la form:llle ci-dessus ,et liens lapratiqu,e rapport~e 
~c~, je suisplutet une synthese des deF conoeptions; 
comme elle ftitform:lll~e r~cemment de fagon tree claire 
par Leo :Bakker: Libert~ etexp~rience - Ignace de Loyola; 

,WUrz'bl.1rg 1911. 
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En, aucun· casles,hercices .ne seront. entrepris, au de­
'but decette evolution. MAmelorsqu'il s 'agit 0. 'une person 
ne jeune, Maucoup d'elem£mts auront 0.11 3tre misen place':" . 
On saisit mieux aujourd'hui l'importance des pas que fait 
tu1 homme au cours des cinq premi~res annees de sa·vie.lors 
qu"'on les compare avec ceux qu'il'f'era ensuite. 'Demandons=­
nousdonc quels sont les elements qui do;i.vent 3tre dej~ mis 
.	en place. pour' que le~ Exercices individuellement gQ.ides 
aient un sens ~t realise~tleur, but ? 

11 faut insist.er sur Ie fait que les Exercices neciQm, 
men,centjama.isau p,oint zero dtune vie. 11 est donc tr~s 
important pour adapter les Exercices ~une personne donnee,' 
que l'instructeur cOnnaisse globalement "l'Jiistoire du sa­
lut" et dullnon-salut" de son retraitant. C',est alors seu­
lament qu'il peut luiapporterune aide 'ef'f'ieace en vue du 
pas qu'ildoit ,etpeut faire.~Si Pon, desiref'aire Ie meil 
leur usage du temps pi'ecieux des Exercices, - n- est ,recom=­
mande d'avoir uri entretien prealable avec· leretraitant. 
L'aecompagna.teu;!:' peut alors se rendre compte 0.11. pointd'e...: 
v,olut'ion .oa. en est le retraitant au moment,o'h i1 va entre­
prendre les Exer'cices. 

Malgre les, differences qui font que chaque retraitant 
est un cas unique,11 exists c.ependant une dynam.ique fonda­
mentalequi est commune a. tous. ,ctest ladynamiquede 1 fa,.. 
mour ou- dans lestermes de la voeie duChrist- la.dia~ec 

tique de mort et de. resurrection de, celui"qui llerd sa vie 
pour la gagner". Cette dyllamique seMploie en plusieurs 
paliers larges,{lu'on nefait quementionnericirapidement 
pUisqu'11s seront trait~s en detail en Mcrivant ,le proce~ 

,sus des Exerc::rices .. 

iNotonsd ',abord laphase deaf-part: un hommepre~d go-dt 
a. frifquentez:o' 1 'Evangile. 9) n ,s e trouve ,alors 'confrontl 
avecses propres limites, ses d~faillanees e'tsa situation 
d'ho!mlle non-sauve dans laquelle il se trouve.lO) DanS cet­
te confrontationil peut realiser qu'il vit etqu'ilest, 
aide a. vivre s.eu:lamentpar .miserieorde eii par ¢ce. Ce 
ntest que-lorsqu'ilaeprouvecette,liberation delui...:m!tne 

--------------------,--­
9) Ex. 23. 


,1'0) Ex. 24-90 
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q,u'Upeut rencontrer 1 'appel du Christ ~ le su.i.vre, 11) et 
eela d~ un:e d6cision concrete.12 ) L'enga.gement A sui:vre 
Ie Phrist dans ce monde entratne pour cons6quence la souf­
france: c'est Ie' pas suivant. 13 ) En dernier lieu se mahi 
feste Ie Resr;mscit6 qUiconforte,les siens~14) 

Ces pas 01.1 ces phases peuvent 8tre d6cr:i,:ti? en consiM 
rant davantage 1 '6volut'ion d 'ordre affectif:15 ) au ,commen=­
cement" on ,est, saisi' positivement par 1 'id6al' dE~ 1 'Evangi­
Ie 16) (mais nouS avons d6jA essay6 de faire colilprendre 
que'ce n'est pas Ie commencement absolu); puis se produit 
Ie. crise affective dans la prise 'deconsciencE~ d'u,besoin 
fondamental de salut.17) La crise est surmont6e danslafoi' 
en la mis6r:icorde d,ivirie, qui est en,fin 6prouv6e eommepaix ' 
dans lapri~re.Cette paixdevient amour personnel toujours 
croissant /pour Ie Christ en r6ponse,Ason amour. Elle en,ga. 
'ge A une union avec lui dans une communaut6 de destin et 
de service.18 ) 

Cet essai de description montre clairementque Ie par 
coursa sa dynamique et ses normes propres qU'Oll doit sui=­
vre. Autrement dit, la dur6e des 6tapes ne peut ~treimpo.­
s6e de'l'ext6rieur. 19 ) On ne peut pas non: plus pr~voir jus 
qu'ou ira tel ~etraitant en huit, dix 01.1 vingt j c~urs d 'Exe~ 
dces qti'ilemtreprertd A une 6poqued6termin6ede sa vie. 
L'exp6rience, montre qu'en' huit 01.1 dix jours d'E:-::ercices,la 
plupart du temps, seules les premi~res p~ses' (F1::>ndement et 
Premi~re Semaine) seront 6p~ouv~es en v6rit~ et en profon­
deur.' On ne devrait ,pas slIer plus loin, car 1, 'honn8tet6 
est une loi ab,solue de la vie spintuelle. A U.ne p6riode 
w.t6,rieure' Ie processus peut 8tre' poursuivi apri~s une r6ca 
pit'Ulation de cas premi~res pbB.ses - A supposer qu' entre=­
temps les, Exercices aient 6t6 v6cus dans Ie quotidien et 

,-------'-----­
i1) Ex. 91-98, 104. 
12) Ex. 135, 147, 152, 157, 169, 189. 
13) Ex. 190-209. 
14) Ex. "218-229. 
15) Ex. '313-336, 8. 
16) Ex. 31B. 
17) ,Ex. 316-317. 
18) Ex. 53, 98, 167, 193, 195, 197, 221. 
19) Ex. 4, 18, 20. 
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non laiss4s de ,c~te.. ctest~ latraduction des Exercices 
dans la vie quotidienne, et a:ux aides ~ chercher pour lea 
viv:re ainsi (entretiens spirituels ,communaut4,' exercices 
r~guliers etc.) que 1 'accompagcateur doit appliq)l.er son at 
tention danS les derniers jours,de la retrait(:l. 

L'aspect cO:mlmmautaire de la foi ,que nous avons ,red! 
couvertaujourd'hui etque 'noue cherchons A vivre soua des 
fOI"lll9S va.ri~es,demeureA l'arri~re..;.plan dans les'aercicea 
ind~viduellementguid4a. Mais oette remarque ne, signif'ie 
;pas qu~iJ, soit sans importance..D'abord, c 'est un pr~ala­
ble aux Ex:erc.icesque Ie ret:ra.itant ait d~jA 1 'exp~rience 
d 'une communaut~' de' foi. Ensuite, pendant les' Ex:ercices 
eux':'m&1es, l'individ'U. doit atre sensible A la,communaut~' 
defoi qui soutient .sa foi ,personnelle. Lorsque ,plusieUrs " 
peraonnes font ensemble les aeraic'es' ihdividuela,ilsfo!: 
ment,m&ne sans ~changes explicites, une 'communaut~. de foL 
Au ,commencement de If.'!. retraite, Ifaocompagna.teur aonnera,~ 
chacun l' occasion de' ae pr~senter rapidement' aux autres 
(lieu d' or;i.gine, famille, profession, ' activit~ sociale,' ou 
ecclhiale), 's iles, gensneseconnaissent pas par ailleurs, 
afinde nepas susciterla curibsit~ A chaqu.eren,contre. 
Pendant lesrepas,on peut mettre de,la musique,eriregistrlte 
sur bande' au sur disque, ,pour, 'viiier un silence q-q,i peut 
@tre p~nibleA supporter. Pour la, c~l~rationde 1 'Ellcha-:- ' 
ristie, que l' on . devrait ;proposer cMquejour, rtB is en, in­
sistant sur .la libert~'d'y participer ounon, unemesse de 
style plutOt obj(:lcti;f'·semble indiqu~e; les,lectures soi..... 
gneusement cho:tsies seront centr'essur un th~me fondamen-' 
tal de 'la ,foi; ainsi que les, 'oraisons et la pri~re univer":: 
selle. CE!pendantl'eucharistiede,clOture, 00 les,retrai ­
tants expriment ,leur action de ~ce et leur; supplication, 
se communiquant.ainsi quelquechose de 1 'exptfrience qu I ils 
ont v~cue pend.i:m.t les,Exercices, pel.1t ~tre l'expressionvf. 
vante d 'une coinmunaut' ,qui a grandi entre temps dans Ie si. ' 
lence. 5i Ie retra1tantaappris (peut@treaprhquelques 
jours)', A -passer surquelquesaapectaerl'~rielill:'S qui pour­
reient l,edistra1re,ef~porter ~n' attention ~urlt:essen 
tiel, 'il,peUt 'prouv-erqu.e l.acomlnunaut~ nes<lroyantsest' 
un s<>utien "d:e sa f,oi personna-He quand:l:.lparticipe:A la, 
liturgie d''line paroisse ou, inieux E;lnoore, dtune communaut~ 
re1igieuse~ Partiqu).H!reroent lorad'Exercices faits seul, 
une terre "oommunaut,1l devrait @tre faCil-ement accessio1e. 20) 

,20) Ex. 20: 
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A c8Mdesm~ditatio;nset des temps .fortsde .pri~re; c 

. quisont~videmment le plus important soutien de l.'itin~­
'raireint~rieur, des moments de d~tente:, entre lesm~dita­
tions, , font ~galement partie de ce parcoU:rs~Au commence­
ment,la pri~re.de longue dur~e demandera un effort, at les 
temps de d~tente ,.seront per~us comme un repos. Par lasui­
te, la m~ditation doit devenir p'lus faCile, demander moins 
d'ef:fort etne plus ~tre consid~r~e comme un devoir; alors 
il arrivera souvent qu'elle se poursuive dans lesmoments 
de. d~tente' d 'Ul'le fagon naturelle at sans effort. De toute 
mani~re,.les moments de d~tente: font.partie des Exercices, 
et .les pens~es; images ou repr~sentations qUl, ~mergeIit a 
la surface dansia conscience du retraitant pendant ces mo 
ments, donnent souvent des lumi~res non n~gligeables sur 
1 '~volutiolipers'onnelle du retraitant.Ce qu'on fait pen... 
dant ces m9ments ne doitpas g~erle .pa.rcours int~rieur : 
d~tendre mais non distraire. A titre d'axemple" citons la 
promenade (la possibilit~ de faire de longues promenades 
me .semble indispensable), 'le sport (mais non la comp~ti­
tion), les travaux d.e nettoyage, de couture, de, jardinage, 
derangement (mais sans chercher le reridement), ~couterou 
faire de la musique, peindre ou se livrera toute autre ac 
tivit~ cr~atrice (mais sans cnercherla production). 

III., CONDITIONS REQUISES POUR LES EXERCIeES INDIVIDUELLE~ 
MENT GUIDES 

1. Du c6t~ du retraitant 

, Dans les Exercices individuels, l'accompagnateur a la 
possibilit~ de s 'adapterenti1~relllent au retraita.nt, a ses 
besoinset a sa personnalit~. 21) On pourrait en conclure 
qu'il n'y .a pas de conditions pr~alables pour de telsExer 
c'ices. Si aucours ~espremiers jOurs, l'accom:pagna.teur s' 
apercevait que,malgr~l'acia.ptation a la situationv~cue 
l>8-r le retraitant, aucune ~volution sensible. ill. , ~tai:t· per-) 
ceptible, pourrait mettre un terme a l'entreprise. 22 
Mais si l' on a recOlinu que les Elcercices iiidividuels. (c om~ 
me On 1 'a. d~ja montr~) ne visent pas n'importe quel type 
d '~volution·, mais un processus de transformation spirituel, 

21) Ex. 4-20. 

22) Elc. 18• 
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Ie bien dlfini, s1 ,en outre on' a; pris cons,cianc!3 qu'ils 
,exigent de l'a.ccompagnate'\ir'une grandE! dlpemse de tempset 
d'~nergie,alors il·faut bien poser, du c6te duretraitant, 
quelques conditions qui doivent 8tre .remplies ,avant de'se 
lancer dans 1 t entr¢prise. 2J) Quelques-unes sont indispensa 
bles pour admettre quelqu'unaux Exercices; pour d'autres; 
nousdirons,que plus elles sont remplies, plus la personne 
sera capable, A un momet1td.onn~,de faire,les Exercices :' 

, , Ie proc.essus de transformation peut a.ller plus loin et plUs' 
profond~ment. ' 

En exposant ci-dessous ces conditiOns, nousabordons 
~galement les points sur lesquels l'accompagnateur doit 

,porter son attention au cours de l' entretien pr'~alable qui 
doit avoir lieu avant la date convenue pour , CODimencer les 
Exercices. COlilme toujours dans de telsentretiehs,ce n'est 
pas soncontenu seul qui est instruct:!.f, mais .aussila 00­
nieredont Ie futur retraitant r~pond aui: Q.1+estions:cequi ' 
est important pour lui, cequlU nement'ionne qu 'avecr~;'" , 
serve, ce sur quoiil 'est prolixe etc••• Souvent bien des 
conditions que nous allonsciterne 'Beront pas podesexpli 
citement au co~ ,de 1 'entretien. Cependant 1 taccomw.g:na.::­
teur'doit se rendre compte s1 el1es' sont remplies. Il de';" 
vrait,me semble,-t-il, faire comprendreA son ,interlocuteur 
que ,la rlsohttion de faire, les' Ex!3rcices n'est 'passeule"' ­
mentl 'affairedu retraii;ant, mais que luiaussi doitpren 
dreune dlcisi,on dont 1'issue n' est pas' lvidente a: pri()::­
-24): " ,n,. , 

I 

La premUre condition pour ,des' Exereices individuels 
est une attitude fondantentalepositiveAl'lm-rd de lAne .. 
Ce sera glnlralement Ie cas., Le,dangerest plui;6t que Ie 

, retraitant aitune conception de la vie trop id~aliste ,et' 
remplied'Ulusions d'optimisme. C'est pourquoi l'accompa.:-: 
gnateur doits"assurerquecette attitude positive Al'egard' 
de la vie repose bien sur une .r~elle explriencede la'vie. 
Dans ce contexte ,g,es lumieres peuvent 8treapp-ortlesd 'a;... 
pres 1 'origine du retraitant, sa familIe, sa f-o:rma.tio:Q,et 
sa carriere professionnelle, ses 'contacts, sa santI. 25) LA 

----~----.----------
2)Ex. 18. 

24) EX. ·18, 4, 20 •. 

25) Ex. 18. 
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o~ une ,conception positive de la vie n'estpas li~e A des 
,exp~rieneesr~ellesda.ns c es domaines, 11 y a danger de 
fuit e dans un, monde imaginaire. Dans ce cas, .1~3 pas A ac::­
eomplir serait, non de faire les Exerci'ces, mail3 de se con 
fronter r~ellement et directement avec l' envirolmement. ­

A cet ~gar~, les relations humaines sont particu1i~re 
ment sigzlificatives. C'est A travers elles que l3'est d~ve­
lopp~e notre vie affective depuis notre prime enf'ance. 8i 
quelqu'un n 'a eu jusqu"ici que peu de contacts hl3ureux avec" 
les autres (surtout dans son enfance), 'Ie r~su1-tat cou.r-ant 
est un sous-Mveloppementdu domaine affectif ~ :Les Exerci­
cesrisquent alors d'@tre ou bien un cheminemen-t purement 
intellectuel, ou bien une fausse compensation ~ie ce sous~ 
d~veloppement,soit que leretrait'ant se r~fug:i.e dans 'des 
repr~sentations imaginaires, soit qu'il se m~pr~3lme sur l' 
accompagzlateur en Ie consid~rant comme un partl3naire. En 
de .pareils cas,' il faut conseiller 'd 'autres m~thodes o~ 
sont pr±vil~gi~s l' ~change et l' entretien~ 

Une.autre condition ·concerne 'la foi. ,Peut·-on dOlmer 
les Exercices individuels A un non-croyant?Ou. lbien la foi 
chr~tielme au, sens plein est-elle une condition n~ceseaire? 
N'ayant pas 1 'exp~rience du premier cas, je pr~:t~re ne pas 
r~pondre A'cette question. L!1 disposition int~:r:'ieure pour 
se lancer dansune aventure de 'recherche et lie mise en 
question. persoilhelle" afi~ d',en recevoir une :r:'~ponse qui 
d~passe oe qu'on attend, me semble @tre plus important que 
les affirmations de ;roi au d'incroyance. II e:lt:iste aussi 
une fixation intellectuelle sur des questi-ons critiques qui 
est une f'Uite devant la remise en question, per.3olmelle et 
1 'urgence de prendre un engagement. II fautdonc @tre at­
tentif dans ,le-sdeux sens: si,au cours' de 1 'ent:retien pr~a 
labie, on per~oit un besointrop fort,' de s~cUritl~, les- Exe!: 
cices :individuels sont un instrUment trop d~ipat; si ce 
sont desprobUmes int,elle,ctuels qui do~erit, :i.1s s~nt, un 
moyen inappropri~. 

nans ce contexte, on per~oit 1 'importance d,es exp~­
rienceS positives,d'une 'communaut~ defoi. 

Un chien qU' 11 fautporter A la chasse n' lest' pas un 
bon chien de chasse., De la'm3me fa~on:, quelqu'Ul!1 qui a be­
'soin d'@tre persuad~ de faire les Exercices n'est pas pr3t 
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Ales faire.Il faut plutOt qu'un Msir inMrieur se soit 
manifest~, qui pousseA una telle entreprise. Dlsircompa-, 
tibleavec une certaine repugnance, du fait qU' on pressent 
que I'aventure n'ira pas san!3, sacrifice. Unetelie tension 

'montre que Dieu' est dejA A 1 'oeuv.re. 26 ) Lei candidat :doit 
avoir depasse, dans Ie domaine religieux; Ie stade oul'on 
s"interroge sur ,Ie devoir minimum. ' Peu importe que ,Ie ,M­
sir du retraitent soit davantage oriente vers Ie service a 
postolique ou caritat!f, ou daV'l:lntage vers laconversion 
int~rieure ou la croissance dElnS la1>ri~re. Mais enaucun 
cas l'accompagnateur ne doit enarriver au pointqu'il ait 
Asti.mt,tler Ie retraHant. • LesF.!xercices ,individuels repo­
sentsurla base de l'ep.tretienpersonnel:: ils ne laissent 
aucune place au sermon. 5i donc manque une fortedemande 
int~rieure, ou bien 11 se pass~rapeu de choses, oubien 
une forte identification avec l'ac 0 ompagnateur , deviendra Ie 
moteur de l'evolutiOn. M3me si cette identification n'est 
pas A eliminer to:ta1ement( elle est rq@me necessaire jusqu 'A 
un certain point comme nousaurons 1 'occasion d'en repar­
ler), elle ne dQi t pas devenir Ie motif priricipal degt.l.ise 
du retraitant. 27) , , ' 

En general, on peut dire qu'une sail).El resolution' de 
faire les Exercices ' individuellement guide,s' est dejA Ie" 
iruit d'une vie spirituelle' perSonnelle ,deduree plus ou 
m()ins lonsue. AUjourd'hui,on peut admettre que la personne 

, qui veut faire les Exercices doit' avoir eu 1 'occasion de 
vivre au ,moins une foisun' temps'fort de Vie spirituelle 
(dans des Exercices-conf~rences, sessions ourecollections). 
~inon, ,au moiiJ.s quand il s'agit d'un jeune de mOins, de 
trente ans, je ne c6mmencerais pas avec lesEXercices indi 
viduels, mais jeconseillera1s preal:ablement une autrefO~ 

'me oil, 11 soit plus facile, d' eprouver Ie sotltiend 'une com... 
mttnauU de foi. ' 

Lorsqu 'on, parle de "vie spir!tuelle personnelie"comme 
,condition'requise, il faut entendre un effort conscient d!, 
approf<>ndir safoi (lectures, conf~rences), 'Il1le pri~repe!. 

,sonnelle (au mO,ins des efforts r~petes pour y parvenir), 
unEil critique de soi-mAme A partir des crit~resde la '£'01. 

26'y Ex. '313-336, 157, 6~ 

27) Ex. 5. 
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lesensde.la responsabilit6 apostcilique et so-. 
~tI'e,hmonavis,requispour que lesExercices 

individuels soient justi:fHs. 

2. :w. cet~ de Hacoompagnateur 

.Tout i;ravailapostolique comporte 'un risque. L'ap8tre 
a cont:i.nuellement Ie sentiment d,'~tre Mpass~par ce' que 
sa Mche exige. Gela est aussi vrai pour la t~ehe del'ac­
c6mpagnateurdes Exerciees. Pour lui,. la premillreeondi­
tion, c'est qu'il soitun homme de foi, eonfiant en Dieu. 
rl·doit·remplir sa t~che avec la conscience de sa response;. 
biUM, mais aussi avec la Qonseienee d'~tre un. instrument 
imparfait, qu 'un plus grand que lui utilise pour aider un 
autre. Si done on mentionne iei quelques qualificationl3, 
e' est pour indiq,uer la direction des exigences qui·est plus 
'particUli~rement typiquedes Exercices in<iividuellement 
guides. Dis~:msd'abord· qu' 11 n 'est, ;pas n~eessaire que 1 'a2; 
c.ompagnateur soitun;pr~tre. Le sacrement de r~concil:ia tion 
a sa place dans lesExerciees, mais la confession propre­

. ment dite; qui sera soilvent une confession g6:r,~raJ.e eou­
vrantune la.rgep~riode de '~emps,28) n'a pas besoind'~tre 
re9ue par l'accompagnateur. 29 ) , 

L'activit~ de l'accompagnateur s'exerce,nous l'avons 
,dit, au cours d'unou deux entretiens chaque j()U:r<~Elle suE. 
pose donc une eertaine aptitude a entrer en contact eth 
parler avec quelqu 'un. C' est prinelpalement .une aptitude 
etunedispositldn a, ~couter. Enoutre,il est.'bonque Pas:. 

. ,compaglJ.ateur arrive a cr~erune ambiance decommun:lca­
tion 30) qui faciliteau.retraitant l'expression de lui.... ' 
m0me. Maisla. secache un danger: un: ElXC~S dans cesens 
risque de cr~er une d~pend:ance emotive du retraitant a I' ~ 
gard de 1 face ompagnateur, ce qUi peu-\; cr~er un grave dom 
mage,et pas seulement, pendant letanpsdes Exel'cices. Plus 
1. faceompagnateur est clairvoyant sur son rapport aUX autres, 
plus il peut ~V'iterde tels dangers. ' 

Comme pour tout cqnseiller,un des meilleurs moyens 
mis a J,.a disposition de. 1 faccompagnateur consiste ap6sEll" 

,--~~---.-.-------* 
28) Ex. 44. 

29) Ex. 17. 

30) Ex. 22. 
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· des .questions .31) . Plus il, peut,questio~r habilement et 
de ;fagon non captative~ mieux,c·esera., .Ma1s 1ln'est pas, 
s1 facile de poserune que~tion sans que l'aud1teur n'en~ 
tende dejA,une r~ponae. 32) , , ' 

, S1 1es Exeroices individuels doivent seM'p1oyer dana 
touteleur force, 1 'accompagnateurdevra mOlltrer une cer­
ta;i.ne soup1essedana 1.e cho1xdes' textes. I1 doits iadapw 
ter Ala situation pat'ticu1i~re et a la personnalit' 'propre 
de chaque retraitant.Une bonne oonnaissanoe de l'Eoriture, 
des connaissances Iitt~raires e tun ohoix d'imagesadapt~es 
lui seront tds utiles. I1 ne lui est pas possible dese 
J)r'parer au sena ou ildisposerait a'I 'avance d'une mati~re 
appropri'e yoUr ohaque m'ditation. Aproc~der ainsi,on 
utiliserait mal 1espossibilit's qu'offrent·1es Exeroices 
individuels. Souvent o'est au cours m3mede l'e..ntretien 
qU'on trouvera .1a matiere de 'm~ditation la mieux 'appro­
prUe; on aura ~ventuellement besoin· dtune 'minute, de r~fle 
xion pour Ie faire. ' ­

L'accompagnateur doitaussi avoir l'8Xi'rlenoe at la' 
oonnaissanoedes diff'rentes methodes de Eri reet . d tautres 
oonnaissances concernant lesvoies dfaccesa la viespiri ­
tuelle. (Pest 1A en effet une de .ses fottction5 1es plus im 
portant.es que de pOll-voir orienterdefaQon pratique ,A 'ls 
mani~re defaire. 3)) Par ses qtJ,estions, ildoit trouver 
comment et pourquoi une m~thod;e propos'e -a ~t' bonne ou 
mauvaise~ 

Enfin, l'E!-ccompagnateu.r doft oroire que Dieu appelle 
Ie retraitant ei; que dana les Exeroices -. peut-@tred'une . 
ms.ni~re peu visible de 1 t ext'rieur queique. chose de. gre,nd' 
peut se produire. j4J . 11n's. pas I.e droit de 1temp3qher~ n1" 
en traitant A laUg~reles~rises qui ~ole;ten-t,ni~bra 
dant.les exigencesdel'EvI;l.ngile.. Bonte et amour M:n;t de$' 
qilali-t's .indispensl;lbleEJ au cQnaeillera,pi;rit;!iel.,.is allee 
nesfgllifientl"8.13m()Ueaseetf&cH1t.e:.15J . _ 

.. . "" ... ~, , 
:. ,;- ,,,,,,< , . __..0...-_--..-..._'___ 

. - , , ~. . '.' '. . 

31) Ex. 6. 

32)Ex:.15. 

33) Ex. 17, 1, 6-10, 238-260, .313-336. 

34)- Ex'~ 15.-, 20. ,.. , 

35J Ex. 6, ~, 12, 14. 
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3. 	Pour Itinteraction et la coop~rationde l'accompa­
gnateuret duretra1tant 

Pour quel'accompagnateur puisse remplir. sa M:che,une 
ouverture sans reserve du retraitant ~son egard est neces 
sl:!.ire. Ene s "tend !tout ce quise passe durant lesExer 
cices, y compris les choses en apparence insignifiantes ou 
secondair'es comme les troubie~de sante,les r~esbizarres 
ou les IIpensees idiotes". 36) Il nfest pas necessaire de 
toujourstout raconter, mais on dolt y etre pret. Sans cet 
te ouverture, je ne prendrais pas la; responsabilite d'une 
entreprise aussi risquee. Cela supposedonc.une grande con 
fiance du retraitant .~ ltegard de 1 'accompagnateur. Lors:: 
que le retraitant n'a eu l'occasion de le connaitre au 
paravant, ·l'entretien prealable 'aux Exercices lui offre 
cette chance.Il.peut alors verifier s'il peut donner ~,cet 
homme une si grande confiance. Un accompagnateur, bon en 
soi, n'est pas fcrcement adapte ~ tel retraitant. 

Lit relation entre ,les deux joueun rOle important 
dan;;:! les Exercices. Mais pour que ce rele ne devienne pas 
un facteur dominant, quelques conditions prealables sont 
necessaires.En premier lieu, 1 'ouverture 'sans reserve d~nt 
nous avons parle doit rester ~ sens unique. Les probl~mes 
propres delfaccompagnateur, ses doies ousessouffrances 
n'ont rien ~ voir dans les entretiens. Il n'est pas Ie par 
tenairedu retraitant, mais plut6t il doit jouer en face 
de lui une sorte de rele de phe (ou de mhe). Cela dit, 
on aborde dej~ un pointauquel il faut faire constamment 
attention sil fon veut que les Exercices se der'Dulent cor­
rectement: que Ie retraitant devienne toujours'plus inde­
pendant et qu'il ait de moins en moins besoin die 1 faccomp'!' 
gnateur. 37) Ce dernier ne prendra rien .sur lui que Ie re­
traitantpeut fairede sa propre initiative. Le plus possi 
ble il limitera son' rale ~ celui d 'un miroir pour Ie re:: 
traitant. ' Il Ie fera par des questions ou en repetant ce 
que Ie retraitant vient de dire. Quand aui suggestions de 
methode et de contenu, il se tiendra au minimUm necessaire 
pour que Ie retraitant soit mis en etat detrouver par lui ­
meme quelque chose dans sa meditation. 38 ) 

36) Ex. 6, 17. 
37) Ex. 2, 15, 11, 199, 228. 
38) Ex. 2, 15. 
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IV• LE DEPART 

1.5aisir le fil 

Lorsqu'unhomme'entreprend les ,Exercices, individuelle 
ment guiMs ,il n' en est pas au point dro de sa vie' spirI 
,tuelle. Il a ·.d~j~ fait quelques pas. Plusexactement, Dieu 
lui ,a d4j~fait faire.quelques pas. ,Pour employer uneau.. 
tre image, dansle tissu d.e sa vie, il y a dej~ un fil qUi 
a qualite de salut •. Ce fil est peut-3tre encore mince et 
fragile" mais il est l~. C'est lui qu I il s'agit de trouver. 
et de saisir.. . 

Pourlefaire,il y.a plusieurs methodes. Si leretrai 
tanta dej~ fait plusieursfois les Exercices et cherche .~ 
mener une vie spirituelleoonsciente, on peut Ie renvoyer 
auxnotes ou aux souvenirs des' derniers Exercices qu'il a 
faits, ou l'inte",oger sur les exp~riences positives de sa 
viequ'il avecues entre temps. On peut aussi lUi,demander 
de quoi il rend gr$ce, pour le passe· recent ,ou .bien dans 
quelle phrase ou dans quelle image il aimerait condenser 
ca qui lui semble Ie plus imporlant dans sa vie. Pe\lt,...!tre 
lui viendra...t-il ~."l 'esprit une citation de 1 'Ecriture qui 
a pour lui une signification speciale. 

Un autre moyen'pour mettreen lumiere ce qui a gran.,.. 
di en lui consiste ~ demander au retraitant de s 'exprimer 
d'une maniare simple et sans pretention sur Ie sens de sa 
vie. Parexemple, en lui faisant ecrire unelettre reelle 
ou fictive ~ une personn~ qui lui poserait cette question. 
C'ast une mani~re de se jeter ~ l'eau,et on doit expliquer 
au retraitant qu' il nes 'agit pas l~ d'une prise de posl':' 
t'ionexhaust'ive at bbjectivement exacte, mais de sa reac 
tion p~rso:n:nelle, telle qu' elle lui a pparalt au moment pr! 
sent. . 

Una troisieme ppssibiliteconsisterait a. lui faire re 
passer l'hist,pire de. Sa vie., . par ecritouen peintUre, en 
lu;idemandani; d'en faire part'll l'accompagnateur en,quel.... 
ques phrl:lses ou parune image ou.une meta~hore. 

D'autres moyens sont .certainement possibles.Il s'agit 
toujours d'inciter'ie retz:a,itant ~ exprimer l'exp~rience 
positive de saIut qu'il a faite dans sa vie, at son espe­
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ranee. Ces deux~l~ments sont importants et .pratiquement 
ins'parables: l'experience (dimension-du passe) et l'es­
p'ra.nce (dimension de l'avenir). Pris ensemble, ils expri­

. ment tous deux une 'sorte d 'id~al, une conception du sens 
d~ la vie, qui a ~di a travers les experiences vecues 
jusqu'ici. Bien sttr, danscet id~al il y a des illusions 
et projections. ,Nous ne sommes qu'au commencement des Exe~ 
cipes. Mais si ce commencement n.'est pas ie point z~ro-; 
les paroles et les images qui viennent a la lumH~re r~ve­
lent quelque chose de vrai et d'authentique. N'est-il pas 
surprenant de voir combien l'attente des hommes dans l'An­
cian Testament est IIcharnelle ll ? Pourtant Dieu s'engage a 
leur ~gard. M@me dans Ie Nouveau Testament, Ie salut est 
depeint et repr~sente par des im9.ges IIterrestres"!' qu' on 
pe:p.se attx: miracles, aux images du repas de noceis, de la J' 
rusalemceleste etc.!- L'esperance est la force en l'homme-; 
qui Ie pousse en avant etau-dela de lui-meme. Elle est en 
definitive une vertu divine. Par'la,je ne veux pas nier 
lespurifications n~cessaires et nombreuses, pour que-tout 
ce qui est desordonne soit ~limine de notrees:perance con­
cr~te. ' 

Dans cette maniere d 'entrer dans les Elcercices, il 
est decisif que ce ne soitpas l'accompagnateur qui propo­
se un id~al au retraitant, mais que celui-ci Ie formule 
lui-m@me. Chaque mot,specialement lorsqu'il s'agit de mots 
du coeur profond~menthumains tels queamour,confiance,s6:: 
vice, obeissance, disponibilite etc. - et ces mots. ou 
de semblables viennent ~ coup Sftr quand on exprime Ie sens 
d,es experiences fondamentales et Ie projet qu'on donne a 
~a vie - chaque mot done a une signification :particuliere 
selon l'histoire propre d'une personne. De l'ext~rieur il 
n'est pas souvent possible de deviner-quels souvenirs pro­
fonds, quels desirs ardents ou quelles bless')ll'es sont re­
veilles chez un homme quand ces mots sont prononces •••Meme' 
si, pour unretraitant qui remplit toutes les conditions 
pour entreprendre les Exercices, il Ii 'y a pas a craindre 
d'effets desastreu:x, cela poutTait etrele cas chez un jeu 
ne qui n 'aurait jamais eu l' experience d'un foyer et a qui 
l'on parIerait constamment d'amour, iln'est pourtaritpas 
sans importance pour la suite des Exercices de savoir si 
quelqu'un, lorsqu'il exprime Ie sens de sa Yin, . en.'parle 
en termes de confiance, de securite, d'amour, ()U en termes 
d'obeissance, de vOlonte deDieu,d'accompl·issE~ment du de­
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voir, au entermes de cons~rt1ction du monde" de E;lervice,de 
disp!,nibilit~. Dans lea Exercices..individ1,lels,ce n 'est:pas, 
le rale del taccom:pa.gxlateur d 'intervenirsur ce Q.u'il ya 
de juste ou de faussti'.dans la conception quele retraitant 
se fait du sens de sa vie. Il rt'a :pas non plus! communi­
quer,sur un plan inte:I..leetuel, une meilleure connaissance. 
tMoiogique ouautre, .' de lf existence. 39) stil pr~sentait 
s.a propre formu;tation du sens et du projet deIa. vie, il 
pourrait provoquer un eonflit entre ee qui est encore en 
sommeil et inex:prim~chez le retraitant et ce qui lui est 
proposti'de ltext~rieurpaz:son intervention.Les ressourees 
non encore utilisees chez· ,le' retraitant, resteraient ainsi 
inexploitees, tandis qu' il Sf efforcereit' de changer lamo!!; 
naie ,ti'trang~re qu f on lui offre dans sa propre monnaie. 'Op! 
ration qui demanderai t beaucoup de temps, mais !lui. eu ti'gard 
au but des Exercices, seraitsans utilite. 

2. L'experience positive de depart 

Pour la.plu:part des gens, la vie est. un t:lss-q, variti',. 
o~toutes sortes de fils sont emm3lti's. Le' dti'sir de mettre 
un certain ordre, de trouver une, orientation ou une unite 
de vie est une desmotivatiOiis les plus frti'quentes pour e!! 
treprendre les,Exereices. ' 

. Cependant tout n 'est :pas fait quand all, a saisi 1e fil 
qui a une signification'de. salut.Pour pouvoir le dti'rouler, 

. il, faut Ie prendre correctement ,en main. Connaisaanoe et 
souvenir doiventdevenir expti'rieneEl, ,etexpti'riencevti'c'Q.e., 
Le retraitant doit sentir de fagon nouvelle l'attrait' des 
perspectives de vie Q.u'il a dti'eouvertes. Il s 'agit de sa. 
propre espti'ranee de salut. 40 ) Si quelqu'un pent retrouver 

, 39) Ex•.2. 
40) Oette ma.ni~re de prti'senter le IIPrineipe et Fondementll 

(Ex.23) peut sembler ne :pas 8tre .en a.ccord avec 1e li­
vre des Exereices. Le 'point .:de dti':part est, iei. un tex 
tesobre qui peut, ! la ;roigueur,se pr@ter ! un dti'but 
de r~flexion, mais non :pas comme la mati~re dtune mti'd~ 
tation au senspropre. Nous reviendronssur cet aspect 
dans la quatri~me :partie. Si 1 'on regarde pourtant 1 t 
ensemble du liVre des Exercices et si 1 'on tient compte 
de la pratique de Sairit!gnaoe. on trouve des deux o~tti's 

(Cont. page sUivante) 
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ses notes ou so'l1venirs des Exerciees precedents, c'est re­
lativement facile.Pal:' simple lecture ou remise'eIl memoire, 
le vecupasse redevient vivant. Le retraitant se sent invi 
te A rester 'lA.La meditation d 'un texte profanlEl ou bibli: 
que,exprimant cette idee du sens de lavie qu'on a trouvee, 
peut encourager A le faire, ou d'autres moyens, comme des 
images simples qui expriment 1 'at,titude fondamelltale dont 
il est question: confiance, 'ouvertUre,. don••• 

Une autre mani~re serait qU'apres avoir ~rcouru som­
mairement l'histoirede sa propre vie et exprime l'orienta 
tion fondamentale qu'il lui donne,il regarde lentement les 
temps forts de sa,vie, specialementceux ou stest develop­
pe sa conception presente~ Et qu'il demeure sur ces temps 
forts en les go~tant. Un albdm de Photos,des images de son 
pays natal, d'un paysage, d'une vi11e ou ces experiences 
ont eu lieu, peuvent l'aider. 

11 faut laisser du temps pour cette activite. Plus 
quelqu'Un eta1t c,onscient de son projet avant les Exercices, 
moins il,aurabesoin de temps pour se le rendre present et 
le laisser resonner en lui. 'Mais parfoiscela peut prendre 
deux ou trois jours'. 

3. Initiation A la ;prihe 

Le pas qu'on vient de decrire sert en mftme temps pour 
1 'entree '~ priere.Apparemment ce qui vient~d'~tre dit ne 
semble pas avoir de rapport avec la priere.Tout semble ~tre 
davantage centre sur la viedu retraitant~ lei, une e!, 
plication est necessaire: des que tile fil a ete saisitl 

, et 
que le retraitant commence A s 'en occuper,l 'acc,ompagnateur 

40) (Cont.) des indices pour la pra"!iique decritl9 'plus haut 
,(cf. Ex. 238-260, les trois manieres . de . pri'9r). Ignace 
employa1tdes indications dans lapreparatil::>n aux Exer 
c1ces etprat1quaitainSi :... le, plus souvent avant Ie 
Mb'llt des Exerc1ces proprements dits -'tUtI~ sorte de 
phase fond.amentale. Etantdonne l'atmosphere d'insecu­
rite de fo1 ,danslaquelle beaucoup de retraitants doi": 
vent vivre aujourd'hui, i1 me 'semple legitime de per­
mettr,e que cet aspect de premiere experienoe positive 
se d'veloppe plus largement. 
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doit l'inviter ~ orienter verst!I1 "Toi" lajoie oul'esp~­
rance qui s'~veilleen lui~ Quece "Toi" s'adresseclaire­
mentetexplicitement ~ Dieu CiuauP?lre oU. ~ J~sus Christ, 
c 'est une question.'qui, d mon avis, ,peut demeurer encore 
ouverte. L'important, c'est que cette exp~rience ne tourne 
pas en.rond autour d'elle-m8me et deviemle una rumination, 
mais qu'elle d€bouche sur Ie. pri~re. Pu.isqu'il s'agit d'ex 
plriences positives, cette prUre aurauneallure d'action 
de grttce ou de l,oua.nge. Par l~ il apparattra de pluS en 
plus clairement que cesexp~rienoes sont un don. Le IIToi" 
que l'on consid~re au ~'qui lIon s'adresse prendra les 
traits du Cr~ateur qui fit toutes choses par amour et "vit 
que cela ~tait bonl!. 

Quant ~ l'objet ,dela m~ditation, on peut partir de 
sa propre histoire .... comme' on 1 fa di$tailll! plus haut -, 

,puis destextes,des images ou des Ncits de I'histoirl'l du 
,salut, au cas ot!. Ie lien entre la conc'eption d,u sens d~ sa 
propre vie, et de telsi;extes ne ser$it pas dlj~ fait cheZ 
Ie retraitant.. ~ cons~quence,' les" textes qui" exprimentle 
th~me de la cr~ation peuvent ~tre aborMs~ Mais il faut te 

. nircomptedu fait que la' notion biblique de cr~ation est 
beaucoup plus vaste que ce' qu'en dit Ie traitl de th~olo,":" 
gie ou Ie ca.t~chisme. Dans la Bible, il yatme unit~ en­
tre la cNation et 1 'action du salut de DieU dans 1 'histoi 
re jusqu'~ J~aits Christinclusivement. Cela veut dire en 
pratique qu'onpeut utiliser destextes tr~s .divers de l'E! 
criture, pourvu qUe ce th~me de c~~tion-salut y trouve rl 
sonnance. 

Quant,~ la m~thode; il: y a beaucoup l faire dans ces 
premiers jours pour apprendre ~ prier. D~s Ie debut, il 
faut veiller ~ la position ducorpset au lieu de 'la prUre, 
m8me si, dans des cas ~rticul.iers, il y a lieu plut6t de ' 
favoriser laMtente et la libertl. A cet ~gard', la,.prati ­
que de la m~ditation SJlr lanature a sa place 'dat!.s leeEx:er 
cices .Une autre mal1i?lre de fairs consiste ~ prier simple:: , 

,ment etlentement sur d.eepsaumes adapt~s ou 1me priere fon 

, damentaie ,comma Ie Notre Pere, Ie Credo ou d 'autres prieres, 


qui ont dl!jA jou4 un r61e dans la, vie du retraitant~ ,Avec 

, de tellee mani?lres de prier on Ivite Ie dang~r de splcul.a­
tion intellebtuelle, qui menace toujours quand on pose,la 
questiondu sens de la vie. . ' 
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A 18 fin .de cette premi~re phase deaExercices que 
riouaavons intitul' nD~part", on devrait arriver ~ un cer­
tain calmeet recueillement int~rieur. Le silence ne doit 
plus 3tre ~prouv~ comme un vide mais, au moins . de temps en 
temps, comme une occasion agr~able de se livrer a une exp~' 
rience de vie plus profonde, a· une plus profonde unit~ in=­
t~rieure, et de se mettre en contact, au moins parintui­
tion, avec ce "Toi'! JnYst~rieux. 

4. La pr~tention absolue du but 

L' entr~e dElns les hercices par c e chemin de la con­
ception personnelle du sens et du but de lavie peut parat 
tre .dangereuse a plus d 'un. Quel homme ne fui t pas un peu 
de sapropre r~alit~ dans un monde d'id~aux sans responsa­
bilit~s? Quand laprise de conscience qu 'un homme peut fai 
redu sens et du but de saviesfappuie-t-elle sur une ex=­
p~rience v~cue at non .pas sur la prOjection- de Msirs non 
combl~s? Oe dangerne menace-t-il pas plus particuli~rement 
lesl1id~alistesll, qui sont souvent.les plus attir~s par les 
ElCercices? 

Le d.a.ngerexiste.Ilr~side sp~cialement ·dansl 'exis­
..	tencede deux mondes diff~rents et de plus En plUs diver­

geants: . unmonde des iMaux em. l' on peut faire des r3ves 
magnifiques et imaginer leuraccomplissement hors du r~el, 
et un monde r~el qui, salonles cas,est un.monde mauvais 
etperdu, ouseulement un m()nde des apparences" Le proble~ 
me ests~rieu:x:, et si Ie retraitant n'a pasal;lsez l'exp~­
rience de lar~alit~,les Exercices peuvent.@tre un poison, 
parcequ'alors ils entratnent vers unmonde dereve. Mais 
si, ala base , il yo a. une saine e~p~rience de 18 r~alit~, 
lesExercices, dans leur d~;('oulement, peuvent apporter une 
solution pNcise a ce probl~me. 

. Le preinier pas dans· ce but· consiste a couper court a 
ces tentat~vesdefuite vers·ces "dompromis de.Loyaux lt • L' 
expression du sens et du. but que Ie retraitant a essay~ de 
formuler plusou moins c18irement a partirdemm :PasS~ v~ 
cuoudtEPcerc~ces ant~rieurs ,r~v~le une pr~tentionqui ~ 
~lobe tout ..41JLe seneet Ie projet de la vie dans sa tots. ­
lit~ lui est r~f~r~.Il ne peut plus y avoirde domaineou' 

..........._---. 

41).Elt. 23. 
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d" exp~I'iencesqui troui1'e~ient leur significa~ion et leur· 
'justification en !lehors de lui. . , .' , 

Il est difficile de soutenir 1a tension emre 
ideal (qui,darui' 1 '~volution de cette pr~mi~re phase des 
EXercices,a trouv~ une justificationbibliquea,\+mo:Lns par 
tielle'}' et n9tre exp~rienoe actuelle de vie, sur.tout 1es 
exp~riences 1imitE::!s de cettevie que sont.la souffrance et 
1a cu1pabilit~,. C' est pourquoi nous avons toujours tendan­
ce ~ refou1er ces exp~riences limites. En tout cas, . nous 
ne sommes pas ordinairement consoients de ce oat~sombre de 
notre vie, au niyeau de :I!affectivit~, quand 11ou8 consid~­
rons Ie sens et 1ebut de 1a vie. 

A l'inverse, 10rsque :)..e but de notre vie. nous impose 
des exigences embtivement penib1es, nous ayonstendance ~ 
oublier ou ~ refou1er ce projet et ce but, dumoinssuffi­
sammen:!;pour que notre satisfaotion emoticinnelle puisse 
@tre c.ompa.tib1e. Nous mettons provisoirement entreparen­
th~se quelque chose. de la pr~tention tota1e et abso1ue que 
notre Mfinitiondu sens avait. dej~ ~t€mdue ~ tous les d9­

.maines denott'e vie. 

La. d~inition du sens et du but de 1a vie 'qu 'exprime ' 
un retraitant contiendra: toujours d'une Uj;lr1;aine mani~re " 
Dien comma 1epoint· de r~f~rence abso1u- aussi diverses 

. que puissentt!tre, pour 1e reste, ces . definitions. Aussi 
pouvons-nousmaint.enant r~swner ce' qui a· ~ttS dit plus haut 
d'unemanHreciaire et .simp1e~ Dieu est 1e .Seigneur de 
toutes choses et de to1,ltes les spheres 'de .la vie; je ile 
peux rien exc1urede savo10nte I30US pr~texte de .chercher· 
ce qui me satisfait. 

Dans .;Le derrder pas du Fondementdans lesEXercices, 
onne vise'qu'~ mettre en lwniere compl.en il est illogique 
'd 'essayer d 'exclure ainsi quelquecliose. I1ne s'agit pas 
encOre de sa.voir si rna conduite a correspondu ounon ~ cet 
teimp1acab1e 10gique., nicomment parV:enir ~ cequ' elle y 
corresponde. lIs'agit d 'une siII!p1e consid~ration au bout 
.de 1aquelle 1eret~itant doH 8tre 'convaincu .qu'il ne peut 
existerauou.n compromis. Si c 'est· 1e sE:lrvl.ce. deshommes 
qui est 1e but de que1qu 'un :etcequ:idonne un sens'~sa 
vie,alors 1e service dait 8trei~tendu aux hommes mauvais 
et ·a.ntipathiques. S1 Dieu est 1e Seigneur, 11 estaussi.le 
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SeigneUr' de de laguerre. in~Yi ' 
table de oette, boncl'llsion de'\fientplus apparent lorsquf~n 
commence ~ ~prouver des doutes'ou des h~sitatiotl.s·au sujet 
,de la proposit:1oncond;i.tionneile :"Si .Dieu••• '~ Job a beau­
coupJDieui compris Dieu quand il'a accus~Dieu de sa sou!,.. 
france, que ne Ie fait un bourgeois ~satisfait qui prot~ge 
son iMe de Dieu de toute que~tion et de tout,l~isque, en 
~vitanttoute esp~ce de souffra~ce. 

E:n fin de compte, on voit plus cla;i.rement combien ·il 
~talt important que le!3exp~riences positives pr~c~den:tes 
aie,nt PIl @tre ~ nouveau ~prouv~es' et .experiment~es par Ie 
retraitant. II peut alors en toute confiance en tirer la 
cons~quence: "Gelui qui a coinmenc~'cette oeuvre excellente 
en pOUrsuivra 1 'accomplissement" (Phil.• l, 6). . 

, G fest p01l.rquoi ces cOllsiderations dtfbouchent sur la 
priere. On petit 'desormais pressentir quelque ch()se des con' 
tours' de cette' vaste entrep:t-fse'. C' est une entreprise qui 
depasse les forceS du retraitant. II s'agit de re-ordonner 
tout 'ce qu'il ya de d.esordonn~ dans sa vie, ]~our 'que 'la 
conception qu 'il a tI'ouv~e au Sens et du but deviemie vraie 

,dans sa vie'. 

* * 


* 
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Deuxi~iI!.e partie 

LA PHASE, DE CRISE 

I. LE POINT DE DEPART DE LA CRISE 

L'4'volution ult4'rieure du processusdesE:x:ercices 'est 
provoqu4'e :par ;Le fait que' la realit4' ...; ,cellada la vie du, 
retraitant at calle de son envirQnnement - neconcordepas 
avec laconception'positive du sens et'dubut, del'existen 
ce que Ie retraitant a ebatichae A partir de son experience:­
Ilexisteune ,tensiQn entre cetteconception at la nalite 
telle qu t elle est., En verite, cette tension existait de jA ' 
dans la vie du ri3traita.nt. Mais du fait que ,dans la pre­
mi~repha.se llesExerciees, il a eonsaCre tout son temps au 

, sens eta'll but de 'Ba vie et AI' experience PQsitive quiles 
sous::"'tendent" il ne peut emp@eher laquestion de ,Vautre 
a.spect de 1a r4'alit~ de' se 'poser. ' 

Cet autre 'aspect, c 'est,d'1.me Jl8.rt', ',toute esp~ce de 
souffrances et11e mis~rell d"a.utre part, 1 'inertie du retra!, 
1;ant face! sonid4'al,. En termes ,bibliques: la mQrtet Ie 
pecha.. Le retraitant nep,eut s 'aceommoder ni d-e 1 'un ni de, 
1 'autre; ni de la. mort, paree qu'il eroit en un Die'll bon, ' 
,ni du peeha,paree·qu'il vaut v;i.vre' sa relation ADieu~ 

Ainsi commence la crise. 


, ­
, Lesmots etles images, quie:qlrimentcecommencement 

de la crise VarientselQn les personnes. Souvent 1 1e retra!, 
tant en vientde lui-mbe A parler de cet "autre aspect" A' 
'partir ,de sareflexion Sur leltPrincipe et Fondemen.t",. 
Alors, peut....!tre, ilse metA parler bient'Ot de s'On iner-, 
tie davant 'le butqu"il vise, ou bien ,Afaire ~tat de~ dif, 
ficultes 'qu',il'rencontre pour le realiser;'ouil en_re 
lei3'Onstaeles qu'ila trouv4's ~ sa. prQPJ:'e his.toireou 
dans les strlletures 'du mQnde Quil vit. Si ee n' est pas de 
lui-m~me qu'il eXPQse de telles questions oudifficult4's, 
1 'aecompagna.teUrd6it ltd pr4'senter.l '''autre aspectll SQUS 
f'Orme d'image,s ,QU de textes' A ' mediter: onpe'llt uti1~ser 
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avec profit des albwns, de photos stir lemondemodeine QU 


des magaz:i.D.es illustr~s; onpeutaussiavoir recours ala 

litt~rature modeme ou ! l'Ecriture sainte • 


. Dansce choix, 1 'accofupagnate'l,U' selaissera guider 
,par la conception du but et de l'iMal exprim~ par Ie re­
traitant ,'en lui presemtant la' contrepartie ~ 11 faut faire . 
attention ! ce que. Ie retraitant apporte lui':';m,~me et sur 
quels aspects du,donn~ il reagit.L'accompagnateur n'a pas, 
sE!ulement a ecouter le.s probHlmes clairement exprimes ,mais 
aussi a faire attention aux difficultesexprimees de mani~ 
reindirecte, allusive, ,marginalement ou en sous-entendu~ 
Souvent en effet,ce sont le.s propos ,secondaires· qui indi­
quentla direction 9u, derri~relesprQbnmes'exp1ici~es, 
on doitc11ercher les vraisprobl~mes. 1). ' 

Si, Ie processus se deroule correctement, ces. vrais 
'probl~mesd()ivent emergeI'. On verra plus loin qu'ils'agit 
la plupan du temps d'untissude culpabilite etdemalheur. 
,Lorsquele retraitant'en arrive l!~ sonl'syst~mel! anterieur 
s 'ecroule ou,dumoins~ craque. Cesyst~meetait un melange . 
defol et' 61. 'esperance sinc~re. autant que d'illusions et de .' 
mecanismes de Mfense, 'dont il vivait jusque 1.~. I1s'en 
est servi d'abord pour.trouver une.orientationet une secu 
rite dans larealite mouvante des evenementset des rela: ­
.tions~, Clest pourquoi y toucher maintenant estune menace. 

La'terme .aecrise est justifie. 


Crise signifieseparation.Il va. falloil' separer Ie 

vrai du faux, l'autlaentique des constructions~iUbjectives. 

Derrihe les illusions, ,il 'y a quelque·chose'.dEiinieux:on 

l:lb~re des elements plus solides. Le·processusne s'arr~te 


pas a ladefinitiondusenset dubut trouveeda~ns lao phase 

du fondemen;;. Dans lamesure ou celle-ciaeU construite 

sur des" experi.ences a\lthentiques et'contenaitCles ..elements 

de foi solides , lemouvementde purification dott la.tran.::!, 

former et 'lapurifier; .. ruds non la aetruire. 2 ) A quelle 

profondetU's eproduiront c.es changements, cela' depend du 

degre d'authehtic.ite .des elements presents avant Ie deele!! 

chement de la crise. ' 


1) Ex.' 6, 8, 10 

2) .Ex. 10. 
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Ilpeut arriver, bien sill', qUe quelqu'un soi"!; MjA 
~branle par un Il).alheur v~cu ou tineculpabilite personnelle 
lorsClu'il vien"!; 'f,aire les Eitercices. C ',est peut....3tre; le mo 
tii" qui 1 'a Mtermin~. Alors, il estMjA en plein d,ans J.B: 
crise; Ha Mja v~cu une partie d,u processus d~crit. DanS 
ce-cas, il,faut partir du point ou_ il se trouve. 3) , 

Une autre peut entreprendre 'les Elcercices apr~s avoil:' 
d~ja traverse une criseaussi profonde et vivre, depuis be 
temps, dans, une reelle ouverture, penetre profondement par 
ce Clui lui"estarrive. A premi~re vue, n'est pas facil'e 
de, discerner si la pond~ration d'un hOIDm/;l est dU/;l a una in ' 

,-' nocence superficielle et insoucHmte ou A cet eCluilibre au 
thentique acquis dans 113. souffrance 'etles crises. Dans ce 
dernier cas, 113. personne en question ne r~pugnera pas a 113. 
m~ditation des th~mes concernant la souffrancedans le mon 
deet sa faute personnelle.En peu de jours il devrait i'ltre 
possible d '6btenir les sentiments dE:) confusion sur cette 
realite, et d'action de gr~cepour le pardon regu, de sor­
te Clue le processus des Elcercices s,e poursuive dans 113. pha 
se suivante.Mais si leretraitant resistea s'engager:dans 
113. "phase de crise", c'est, generalement Ie signe' Clu'une 
crise ,serieuse est' encore a venire ' 

}I.LE CONTENU DE CErTE PHASE 

Le contenu 'propre de cette phase de~ Elcercicesest 113. 
redemption ou,pOUi' parler plus pr~cis~ment du point de vue 
duretraitant :ma redemption. Dans cette perspective, _le 
retraitant doit s e conf::onter avec la)si~uation d 'homme~ 
non-sauv~ dans laCluelle,J.l,se trouve. 4 SJ., en effet, dans 
113. premi~re phase, llaspect positif etait. au centre, comme 
esperance et promesse, il s'agitmaintenant de regarder II 
autre faC,e de la realiM' plus attentivemen,t: celledu mal 
et du peche; c' est seulement a 1'inte:deur d fune experience 
r~elle dS cette situation, que' Ie 'don de 113. r~demption peut 
@tre desir~et eprouve.5) C'estpourqupi, surtout au Mbut', 
cette situation, sOUssadouble forme de p~che et de soU.f-: 
'france, constituerf'l.Ie contenu' principal des m~ditations. 

--~----~----------
3) Ex. 4,9, 10. 

4) ,Ex., 5-3, 54. 

5) Ex. 60, 61,,71. 
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Cormne je l'ai dit en parlantdu point de Mpartde la 
crise, il me semble iIidiqu~de partir de ce qui int~resse 
Ie retraitant lui-m@me,en continuit~ avec ce qui s'est pas 
s~ dans laphase, du "Fondement n , d'apr~s les images et les 
textes m~dit~s. L'accompagnateur partira donc de lA pour 
aider ler~traitant A" approfondir et A ~largir sa, percep­

.tion du r~el au cours des .m~ditations. II peut recommander 
d 'utiliser aussi bien des textes ou images tir~es de 1 'E­
criture Sainte que des donn~es de 1a vie contemporaine, ti 

. r~esd'aibums de photographies, d'illustr~s, oude'la lit: 
t~raturemoderne.Il y aura ainsi une interaction entre les 
textes r~v,~l~s, souvent connus depuis lonitemps, et leur 

. 	rapport A la r~aiit~ contemporaine qui sera plusvivement 
saisie; inversement, les exp~riences contemporaines trouve 
ront dans les textes r~v~l~s leur dimension r~elle.6) .-, 

1. Reconnaissance de 1a situation r~elle 

La plupart du temps, Ie retraitant, dans.la conception 
qu 'il s'est faiteo du mal et du p~ch~ dans Ie monde et dans 
sa propre vie, est encore Ioin'dela r~aJ,it~. I1 est vict!. 
me d 'une attitude actuellement tr~s r~pandue, m@me parmi 

'les chr~tiens, r~sult?-t d'une voloni~d'att~nuation telle 

qu' on peut parler d 'une sorte de ~ refoulement collectif de 


. tout ce qui regarde Ie mal et Ie p~ch~. Nous touchons ici 
Ie fait que Ie processus de conversion ne, cbnce:rne pas seu 
iement Itagir etc Ie vouloir ,de 1 'h9mme, mais aussi sa con: 
naissanceo M@me chez'celui qui est pr@t A.faire les Exerci, 
ces et qui essaie de penserselon la foi, il y :~ encore un 
aveuglement qilifait qu'il ne ,voit pas ce qui s,e passe au­
t.our de lui,A travers lui. etenlu.i,avec les yeux de Dieu, 
c 'est-A-dire en r~aJ,it·~. 7) , 

C'est pourquoi les exp~riences tir~es de la vie du re 
trai:tant ne suffisent. g~:ri~ralerilen'f pas A faire 'avancer Ie 
processus de conversionet de transformation tel qu'il est 
envisag~ danl3 les. Exercices. Celui-ci doH @tr,e pr@t. As' 
oUV'rir au 'messageet au t~moignage dela r~V~i:ation. Us 
peuvent lui @tre pr~sent~s A travers des imagesou des te~' , 

6)Cette interaction est perceptible dansla succession des 
diff~rents Exercices de "Premi~re Semaine": Ex. 45-71. 

7) Voir Ie' c'onteliu du "second pr~lude" Ex. 48 et 55; com­
parer aussi Ex. 63 et 4. 
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tes de 1a 1itt~rature profane 8) 'inspir~s' de l'Ecritur,e, 
des 1ettres ou ~crits de saints, deth~ologiens oude aim:'" 
p1es croyants. par, 1~, 'cet approfondis:;lement et ~largisse- . 
ment de l'inte11igenc'e,dont on vient de parier,deviendra 
possible, comme nous 1e ve~ons plus 'en d~tail en exp1i­
quant 180 m~thode de m~ditation' propre ~ cette phase. 

Bien que 1e choix de 180 mati~re so'it ,Mtei'min~ en vue 
du retraitant et de son a:ppr~ension du probi~me"on veil ­
1era ~ ce que 1es deux aspects de 1~ situation entrent en 

, jeu: l'aspect ~thico-mora1'(en termes bibliques::ie p~Ch~) et 

1 'aspeot physico-existentie1 (en termes bibliques: la, inort ) • 

C'est en regardant 'le mal 'pr~sent dans1e mcinde 'qu 'une per' 


,sonne prend conscience de sa propre,contribution ~ ce mal;' 
l'exp~rience de sa propre culpabi1it~ lui interdit< de fuir 
1ar~alit~ du'mai qu'e11e a caus~.9) 

2. Reconnaissance de l'en.chatnement du mal 

Beaucoup ,de' retraitants ne, trou.veront pas, dans leur 
vie'd'actionsaux cons~quences m~lheureuses d~nt i1s puis­
sent'se reconnattre spontan~ment ,coupab1es. Ils auront p1u 
tOt v~cu dans ,un',cadre honn~te" 'voire 'chr~tieri, se10n 1es 
crit~res commun~ment reClUS. En termes bib1iqu.es'- i1s' se­
ront c1ass~s davantage dans 1e type dupharisien que dans 
ce1ui du publicain, ou p~cheur ~ Sid 'un seUl ColJ.p Hs doi­
vent se sentir maintenantp~cheurs, , 'il y a un risque d'in 
sinc~rit~ etdevio1en~e int~rie'\ire. C'est pourquoi, d~s 

'les premi~res pages, l'Ecriture sainte parle du p~ch~ en 
montrant non seulement son rapport avec 180 mort, l'enchat­

'nement des p~ch~s de chac:m e~ particuli,er, d~ t~l1eso:de 
,qu'on peut'par1er d'une hIstoIre du E~ch~. 10) Dans cette 
consid~ration, i1,est plus 'probable qu'on se reconnaisse, 
avec ses petitesfautes,ses'attitudes apIJ8;reminent innoce;r 
tes et ses,faib1esses anodines, co-responsab1e dans cette 
histoire de p~ch~, qui, a entratn~ dans :sa t()ta1it~ une t,e!, 
1e somme de souffrance et de malheur.11 ) I1 devient mani-, , 
feste que l'ordre apparent d 'une, vie bourgeoise est un cri 

, , ­

8) Cf.Ex. 74. 

9) Ex. 51,58, 60. 


10) ,Ex. 55-61. 
11) Ex. 58-61. 
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tere trompeur,ptlisqu'il n'est derange que~r.des infrac­
tions,alors qu':!.l ;nel'est pasparle,ma.nque d'amour ni 
par les omissions. Ainsi, comrontes aux vraies dimensions 
de ia vie, yeux du retraitant' s'ouvremt, et 11 voit, a 
1 tinterieur de, son "bon conip'ortement" ,ce qu' il a injuste­
ment refuse aux autres. 

Enou:tre, la consideration de la coherence du mal 're­
vele clairement qu'il existe un Pouvoir mauvais qui est a 
l'oeuvre a travers les actions et les omissions de chacun. 
Que 1 'on personnifie ounon ce PouV'oir .commesatan, cela 
ne me semble pas icitres important (bien qu'il me parais­
se, plus raisonabl~de le,faire en face de larealite). Ce 
qui est important, c' est que retraitant. reconnaisse la 
pression du Mal, lapoussee du Mal a laqi.l.elle est expo­

'se. Il doit eprouver que la conception de la liberte gene­
ralementrepandue, qui represente l'homme comme, s'tl etait 
assis en terrain neutre, disposant du choix squverain en"­
tre Ie bien et Ie mal, ne s 'applique pas a1 'honune existant 
actuellement. Dans lasttuation actuelle, est plut8t 
comme quelqu'un qui, soumis a la pressiontr9P puissante 
dumal, ntest pas capable, de lui-Il).~me,de Ie bien. 
Le retraitant doit' eprouver comme une evidence cemanque 
de liberte, tMologique d~ lthonmle non-sauve,desorte qutil 
setourne vers Ie Redempteur qui Ie Itdelivrera decet etat 
voue a la mort" (Romains 7~24). 12) 

3. Un Exemple 

~ssayons de clarifier cela a l'aide d'un.exemple. SUE 
posons que Ie retraitant ait deco~yert, ,dans les premiers 
jours' des Exercices,que 'la confiance est 'experience qui 
fonde sa vie anterieure. Ltimage 0, 'un enfant agrippe au v~ 
tement de son pere, exemple,. 1 'abeaucoup emu. Il' a 
ete fascine par Ie texte de Genese 12, 1-:-9 eil,sur,l'appel 
de Dieu,Abram quitte son pays. ]?ar la suite, ilstapergoit 
que, dans sa propre vi,El, iln'est pas aussi confiant qu'il 
Ie C!'9j-ait, qut;il a peur, etque son comportement habituel 
est souvent caracteri~e parla l~che:te: Des l;ors, il se 
sent appele a prier pour obtenir foi et. co1lfiance. Les . 

. choses,jusque la, semblent appartenira son dow~ine prive. 

14) Ex. 47. 
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L'l3.ccompagna.teur1ui donne mainte:h.ant Am~diter l'histoire 
de ia chute (Gen~se 3). Ily trouve," au commencement de T f 
histoir.e duma1 et du p~ch6, 1a rupture" de confiance entre 
1e premier homme et Dieu. Il. 1uiapparait c1airement qU!'l,·· 
se10n 1 'Ecriturl.;!', 1e manque de confiance a eu desconS~­
quenCes. catastrophiques. Des illustrations tir~es de 113. 
viemoderne -un foyer d~suni avec'de petits enfants, 113. 
course aux armements des grandes puissances, parexemp1e'­
lui montre cOlllf!1ent 1a: vie humaine e13t construitepar 113.' 
cot:\.fiance, et d~truite par 1a m~fiance. Apr~s une m~di'ta­
tiontranquilleet renouve1~e, il est conVaincu que .. sOn 
propre manque de confiance n 'est .pasune affaire. priv~e, 
anodine, mais un danger s~rieux: is'il n'apas encore eu de 
graves cons~quences pour d'autres, c'e~t seulement parce 
quel:'occasiona,manqti.~. D'autrepart, 1esexemples.consi­
d~r~s lui. montrent A l'evidence que, ,dans 113. vie, il n'ya 
pas que 1 'ouverture et 1 'amour qui 1 'attendent, mais que 
1e combat de 1 'existence rend 113. confiance difficile et 
meme, humainement.par1ant, sou.vent 'impossible.· Comment 
puis-je, dans un environnetnent rempli de m,Uiance,cons­
truire 1a confiance? Cette question ne 1 'a peut-~tre jamis' 
tourmente, parce qu'il vivait' darisune atmosph?ilre relativ~ 
ment tranquille et !(!~curisante . au sein de sa ,familleet 
dans son cerde d'amia. L'e1argissement du champ de Vision' 
lui fait prendre conscienpe que 113. question a plus de poidS: 
qu'il ne l'avait sou.p~onne. 'd'abord. . 

4. Le. surgissement de 113. probU'matique .r~elle. 

D'aprlls l'exemp1e choisi~ on peutaussimontrer com-:: 
ment,au cours de cette phase, 1a .prob1~matique r~e11e 
perce par dessous ie :probUJD,e exprim~ d'abord. Ici, 1e pI'!i. 
b1~me, r~e1 cac~e sous 1e prob1~me de la~onfiance pourrait· 
@tre ce1ui·de 1aconfiance ,en soi, du courage'pourmattri­
ser 113. vie,et s'engager dans 1 'action. Si en effet, d'une 
part, 1'experience positive: de 113. vie se· 'trouve resum~e: 
dans I:e motcorifiance, si d~autre part onconstate 113. peur 
et 113. JAchete, et qe1adans un contexte familial p1utat s! 
curisant,ce sont.autant d'indices qUi vont aans 1am@me 
direction. Mais dece faisceaune resulte evidemment rien 
de plus qu'une conjecture. L'acc9mpag:nateur doit bien se 

, garder de prenare de t elleS ' suppositionspour une connais­
sanae. claire de 113. r~alit.e. Mais 11 peut presenterdesima 
ges .et des texi;es demedita~ion, o~ Ie retra~tant, matnte= 
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nant iveil1i, de-l'intir3t,si le~pr.obnme r~el se 
pose sur oe temin. Dans ,notre oas ,ce pourrait@trecette ; 
photo'·d t'!.1l:l.itudiant, entouri de spec'tateurs et' on dipit 'de 
1 'interdiction", Cluipeint sur un trottoir, ou 1e r~citde 
saint Pierre marchimt sur les eaux pour ,ailer ,~la rencon­
tre du Chris.t (lVIatthieu 14, 22-33).. Si, en seservant de 
ces matiriaux, pour 1a iniditation, ·leretraita,nt dioouvre 
leprobnme plus profond Cluiest ~·l'arriere plan des Clues 
tiona et des manquements dont il a paZ-lid 'abOI'd, Ie temps 
est.alors venu de ·parler-avec lui de sa propre histoire, 
duMveloppement'de ses, relations-~npreinier lieu, 'aveo 
sesparents, frereset soeurs, et les persbnnes du sexeo£ 
posi- etde l'organisa1:ion de sa vie. Le retraitant peut 
ioi.dioouvrir Ie lieu concret ,de ses probnmes:unsympte­
me Clui appara1t souvent - lemanCluede .confiant:le - rivele 
une cause'plus profonde - lapeur de 'ma1triserl~a vie-' et 
cette peurestrapportie A ~on origine: Ie retraitantn'est 
pas libire de sa.famille.13 ). ," ' 

II faut encore souligner clairement Clue l'accompag-na.:.. 
" teur doit avanoer avec prica~tion; il n'a pas A fairepor­
. tel' tin diagnostic psycho1ogiClue.. II n 'a Clu tA donner des in 

dicationsde metl!.ode et, de contenu -pom-les: medj.tations:­
Mais A ce niveaw,' il peut et il doit selaisl:!E!r oonduire 
par ce Clu til sait et ce Clu'il peut constater'. des. besoll1.s 
et de la situation du retraitant.14) Cela n'est.pas,d.ange­
'reux aussi longtemps Clue.1e retraitant medite correctement,' 

13) 	A premnre. vue, Ignaoe semble avoir compris' 1a "premia 
re semaine li d 'une maniere beaucoup moinscolllpliCluee.Il 
lui suffisait de conduire leretraitlmt ,A 'une .contri ­
tion affeot"j.ve .et A une amilioration de sa vie,d 'un 
point de vue ,simplementmoral. MaislOrsqu 'on regarde 
sa vie personnelle, A travers son "Autobiographie", sa 
conception de la .grace etles regles du ,disce~ement 
des esprits, il est diff,icile de limiter laconception 
d'Ignace auseul point de vue m.oral"de lanpremi~re se 

'maine" .Le 'livre des E:lceroices serait plutat 'A' ,considl 
reI', ici comme en bien d'autres points, comme unein=', 
troductionaumouvement de chaClue phase, etferait cO!!, 
fiance A l'ivolution ultirieureA 'pa.r:tiriie cepoint 
de ' MPari; cOI'l:!ect. ' 
Ex. 2;3, 5,6, 7, 8, 9,11,14, 17et 18. 
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c'est-A-d~e dans Ie calme et ,sans, contt'a,inte. C'estpour-, 
quoi l'accompagnateur doit,pendant laduree des Exerciees, 
avoir les yeux fiXes sur la manihe d~nt s Qnt ,faites les 
meditations. Si la relation entre Ie retraitant et l'accom 
pagnateur se Mveloppe 'normaiement, 'Ie retraitanten 'lrien: 

,dra delui-m~me, a parler \iece qui se passe pendant et;' 
apres les m6ditations, et qui touche'a sa vie et a son com 

,Pbrtement~ 11 reconnat-t:r.a lessympt6mes. par lui-m@me; ,en 
deco:uvrira les 'causes,et indiquera'les,pointsnevralgiques 
de son histoire~ quidemandent un effort. Dans ce par": 
cours, 1 t acco)Ilpagnateur.ne lui fournit que l' oc.casion 
favorable d' exprimerle travail qUi s' est accompli pendant 
la meditation. Par des questions discretes, il peut aider 
Ie retraitant a stexprimer. 

5. La crise de'verite 

Dans l'exemple decrit, d~nt ltitineraire vade la re­
connaissance d 'un manque de confiance a ,la decouverte ,que, 
Ie sujet,ne s'est pas bien libere de sa famille, on peut 
croire que la question de la culpabilite' s ereduit a,une 
anomalie du d.eveloppement personnel~ "En realite, ,laques~· 

, tion de la culpabilite ,est maintenant asa vraie place'. On 
en a la, ,preuve dans,le fait que Ie, retraitant se montre 
plus .profonMment,atteint.S 'il etait capable de, parler 
avec assez de Uberte de son manque, de confiance, mairite.... 
:r::taiit les', motasemblent 'venir avec hesitation, peut.;.3tre m! 
merougit-il ou donne-t-H des explications amots couverts. 
L'accompagrlateur est peut-~tre temoin de ce que Ie retrai­
tant n'arrivea s'exprimer que dans un combat, c~ntre lu1­
~3me.Ce qui peuten sortir alors est laculpabilite reelle. 
Mais souvent Ce qui constitue laculpabiiite du retraitant 
ntest pas Ie fait objectif, mals ia'malhonn@tete,l'orgUeil 
ou la l:tchete, qui 'ont constitu'un obstacle a 1 'ac-cepta­
·tion de la verite. Ainsi, pendant, des mOis, des annees ou 
des decades, ona tratne la causeprofonde dtt malet une 
situation de pech6 qui a ,empoisonne'sa prop:r:'e vie et celIe 
de :1' entourage.15 ) AI' origine, il est possibIe que <i'au­
tres aient,eu ,leur part de responsabilite.Mais que Ie 'fait 
ait eu unteldeveloppement, c'est la respon?abilitede ce 
lui liquit:lent la verite captive" (RomainS 1,18). 

15) Ex. 58. 
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.Ainsi pouvons-nous appeler la. crise dont i1 est Cl.ues­
tion ici \me cris~ de v6rit6. Quand i1 a fait ce pas du 
mensonge ~ la v6rit6, i1 ne reste :Plus au retraitant qu'~ 
s'ab8.ndonner au'pardon gratuit et .~ l'amour qui lui est of 
fert en J6sus Christ. II n'est plus question d'argumenter 
ni d'avoir raison:. , Seules demeurent lapriere du repentir 
et la reconnaissance 6merveil16e' devant -la grttCl3 non m~ri­
t6e qu'on a regue. La r6ni.ission des p6ch6s n'es"b·plus seu­
lement unacte -,16galflnais une relation personne11e d 'amour 
et de confiance.Cetteexp6rience estlebut de cl3tte phase. 

lIt. LA METHODE DE MEDITATION PENDANT CRi!TE PHASE 

. La m6thode de . .m6ditatioh a suivre pendant. (lette phase 
d6coule du contenu qu'on vient depr6senter. Le soin ~ por 
ter au, commencement du temps d'e la ,m6ditation 'est, 'ici en::, 
core, ,essentiel. 16 )· Quand on a pris l'attitude corporelle 
qui convient Ie mieux -' et dont on a M j~ fait l' exp6rien- ' 
cEjl -, qu'on est, tranquillement d6tendu et re~'ieilll" on 
fait la pri~re pr~paratoire habituelle. Le contlanu et l'ex' 
pression de cette· priere vientde la phase pr6c~dente ~es 
Exercices. C'estune priere, directement orientl~e vers 'la 
r~alisation' du sens et du but de la vie exprim6:s par Ie. re . 
traitant, afin que,cette r6alisation commencedi~s la m6di:: 
tation ~uiva suivre.Entrer de cette mani~reen m6ditation 
est dtune importance capitale, ' parce que, p~r ce chemin, 
la m6ditation'devient des Ie, d6but un espace d..'adorati'on 
et d'accueil,soustrait ~ 1 'arbi:traire de celui qui prie.17) 
Maintenant ou i1 s 'agitde port.er 1 'attention Sll.r la situa 
tion du mal ,etdu p6ch6, il 'est d ttine importanoe sp6cial(; 
que mt:!me cat effort soi't soutenu par '1 'attitude d'une hum­
ble demande. 

~suite, Ie retraitant doit demander Ie ':fruit .qu'il 
veut tirer de sa m6ditation. 11 s'agit dans cette .phase de 

reconna~tre la r6alit6, en y.incluant "l'autre aspect", de 

comprendre sa propre culpabilit6 et ses limites, et d'en 

t:!tre af;fect6. Unedemande a:ussi concr~te ne co:tltredit 'qu' 

apparemmat t la. gratuit6inh6rente··~ toute m69-it:a.tion.Car 


. la ,sinc~rit6 et la pureM du coeur sont Ie butinh6rent ~" 


~-~--~-----------~--­

16) Ex. 15~' 
17) Ex. 3. 
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tQut cheminement de m~ditation. S:\.. les.Exercices se sont 
,d~roul~s correctement, Ie' temps est venu de faire Ie pas 
dans la direction indiqu~e. Cettepri~re'n'est alors que 
la pr~cision, relative ~ la situation pr~sente, de :).a pri~ 
re pr~paratoire ordinaire. 18; Il faut aussi remv3.rquer Ia 
dialecti:quede cette seconde demande: 113. volont~et Ia M­
cis:lon defaire Ie pas n~cessairesignifientque,pre,nant 
la forme depri~re on renonce par ce fait ~'toute ind~peri 
dance arrogante;19' inversE!ment, 113. pr~he ne peutqu'~tre 
p:dse au s~rieux d~s lorsClu' elle estconcr~tement adapt~e 
~ une situation Mfinie. II est possible qut~ cette~tape 
des Exercices, '113. tension dans la pri~~e .soit plus sensi­
ble que l'unit~; cependant, les deux ~l~ments .essentiels 
du processus sont lies 1 'un ~ 1 'autre, de .sorte qu. 'ils pel!. 
vent tendre dans Ie parcours a une unit~ bipolaire. 

Tandis que Ie retraitant fait'cette pri~re pour deman 
'der'ie fruit concret ,de la m~ditation, il essaie~a d'ajus= 
ter son monde interieurimaginatifau contenu de 113. medit~ . 
tion. Quand je prie pour prendre conscience .du s~rieux de 
rna situation, je ne vais pas, dans Ie m8me temps, rever a' 
un voyage. devacances en joy'euse compagnie.I1 me viendra 
plutet .·a 1 'esprit des images dans lesquelles j 'etais plus 
pr~s que main.tenant, peut-@tre J de 113. gravit~ de notre si ­
tuation de malheur et de p~cM. Cet effort imaginatif peut 
avoir,au d~t, quelque chose d'artificiel; on nedoitpas 
y consacrer trop de temps et d'~nergie.Maisavec Ie temps" 
on s'apercevra. qu'il est bon de mettre en o'euvretous les 
moyens qui sont a notre'disposition, pour Ie succ~s d'une 
entreprise que Pon croitbonne. Or lesucc~s de 113. medita 
tion d~pend beaucoupdu soin avec lequel on fait ces exer= 
cices preparatoires. . 

. PuiS, on, s'~riente vers 1 fOb'jetproare de 113. medita­
tion. Ici, mise ~ part l'une ou l'autre mditation de tran 
sition 'entre la'phase du fondement et .113. phase de 113. crise-; ­

, il existe un objet qui en1:;ratne Ie retraitant au-del~ de 
son souvenir ,et de son exp~rience et de leur articulation 
concrHe; un objet qui est en face 'de lui comme un message 
et un temoignage. Accueillir cet ,objet offer-t,qu'il soft 

18) Ex. 75, 46, 47, 48. 

19)· Ex. 63. 
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forme d'une image .ou d t"Ull terte l, 

Oe pas est suiVi d tun travail intelleqtuelporta.n.t f;lur 
Ie contenu.Son bu.test la p6netration de l'objet pSr l'in­
tel1igence~. Pen,da.:I:lt cetravail, on J;er~oit des encha~e­
ments, pn noue des liens, on int?:!gre des connaissa.n.ces·et 
des experiences vecues. On. Mcouvre du nouveau,qu,i .est mis 
en l'!lmiere.Quand je dis "intellectuai", cela n"exclut pas 
que ce travailpuisse ~vofr un caraotke intuit:if. SUrtout 
qua.n.d on medite sur une. image,oe qui' Vient. ~ ltesprit avec 
Ie p;J.u.adefacilite, c 'est moins des pensees abstraites. 
que des .impressions suggestives qui sont des. .approches de 

.l,a realite. 

Cette penetration dans 1 'objet de la meditation' est 
accompagnee de 'Certaines sensations. Av. debut" ce peut 
@tre la' curiosite, 1 'inter@t, ou, au contrai;roe, 1 'ennui, 
It·indifference. Puis, la joie d.tune nouvelle M(~ouverie.• Ou 
bien~ . le'retraita.n.t, malgre sa bonne vOlonte, ne per~oit 
rien, et ctest Ie vide etla desolation•. II' commence a se 
conf-ronter.avec sa propre vie •.Il reconnattra qu til n ta pas 
relllpli les exigences contenuesdans Ie texte .de med-±tation•.. 
Mais ce constat demeurera d t ordre intellectuel, sanS prov~ 
quer encore une reaction existentielle. II sera plut~t sa­

. tisfait d 'avoir trouve de quoi· se repent!r. Ainsi,' .peu ~ 
peu, l'affectivite Sf eveille, m@me si les sentiments sont 
peut-@tre encore superficiels, appliques aavantage'A ltob­
jet de la meditation et·A mon)rapport present avec lui qu t 

ama situatiOn.personnelle. 20 .. 

Lorsque Ie retraitant, peut~~t!e apr~s plusieUrs es­
sais, . aura ainsi meo.itesur l'objet, il reviendra.·A la 
pri~re pour obtenir Ie fruit de cette meditat1on~ ±l'la re 
p~tera s:j.mplement, ou bien ellepe1;l.t ,avoir change au courS 

20) .Ce triple' pe)s - accueillir aU se rendre present A un. 
fait, Ie pifnetrer par la reflexion de 1 'in'telligence, '. 
reagir affE!~tivement - est pre!;!entIf par Ig~ce, dans \ 
Ie J.a.ngaget scolastiquEi, en ces ternies: "med!tation par.! 
les trois /'puissa.n.ces de 1 tame": m!fmoire, intelligencfi( 
vOlonte. 'Cela est. plus explicitelllent'dit'danslePre­
mier· exercice de Itprem±ere. ·semaine". Ex. 50-52. 

, , - , 
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~e la 'm~ditation,en se eoncr~tisant, danS Ul'l~ di~ecti~n p;! 
cise. Ains1 lecerc~e est.boucll~ 

2. M~thod.ol()gie' duparcours dUrantcette :phase 

Grace auprocessus~er~pltition, lepoids se dt$place 
toujours davantage du cat~ de 1 'affectiviM. Les deUx pre": 
Miers pas - accueil et p~nltration intellectuelle du mesaa 
ge - sont rapidement fra.nch:l,s dans unesorte d.e r~capituii' 
tion, de sorte qu'Ol1 dispose de, plus ,de temps pour s~jour: 
ner aUPF~s ducontenu dtSco-g,vert.L'e retraitant peut 'S '~te:ri;.. 
dre davantage 'sur le' fait qu: 'il est touch~ ou non. 11 en 
r~su,lteqtte sa priere d'action de~ce ott de supplication 
devient de plus en plus intense. 21) , ' 

, En cons~quence, lorsqu'on fait les m~ditat;i.ons de r~-
p4titions, qui sont essentielies ,au processus, ,lapri~r~ 
s' oriente en profondeur end.1rection ducentre dels: per~ . 
eonne et du,dialogue avec Dieti. L'accompagnateur,doit veil 
let!: ceque cette ~v€)lution ne soit ,pas,4tou:t'f~e par trop 
de ma.ti~re; _is d'autre part,il doit veiller l ce qu'elle 
ne s '4t1ole pas l caus'ed 'un: contenutrop pauvre, ou qu 'elle; 
ne d'4g4n~re dans une st~rile introspection: Dans cette 'pha 
se, la m4ditation n'est pas sans objet. Ella est Une con= 
front,ation pri~e, avec ~a Parole r~vfl~e et, par elle" avec 
Dieului;";:in@me. C'est pourquoi catte Parole doit 3tre intro, 
duite daris, le parcours. Au long des jours n~cessaires pour 
1 'a:ch~vemerit de oette phase', les r4p~titiona iront en au": 

, gmentant, "pour laisser place Ala:pri~repersonnelle etl 
ls. transformation qu 'elle op~re~, 

2lr'Il y' a un,e analogie entre la: p~nltration progressive 
de lar~a1.ittS selon ies trois faoultls "m4moire":'intel~ 
ligence':"volont4"et la succession des d:iff4rents axer-. 
cices ,de premi~resemaine se10nle livre des ,Exeroices. 
Le premier, sur le p4~h4 desanges, d'Adainetde tout 
homme consiste'l accueillir la r~aUt4 vue -A partir d,e 
la r~v41ation•.Laseo()n~ corresponddavantage l unep! 
n~tration del.'intelligenoe, prenant so~ point 'de d4-' 
Part dans la vie persomlel1:e. Lfi)s troiSi~me,etquat:ri~ 
me,qui 13ontd~s r~p4titions, crtSent un espaoe pour'les 
Nactions affeotive13' l oette r~alit~.Le oinqui~me exer 
Oice, SUI" 1 'enfer, ren:f'oroe d 'une mani~reparticUli~re' 
cet ~tat·affectif. 
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Puisque cette phase a pour but que .le retraitant ac­
cepte Hi verite. sur lui-m!1!me, la penetrati'on intellectuelle 
joue ici 1.1..f1 rele important, Mais la con:n,aissance intellec­

· tuelle ne suffit 'pas ,Pour qlle la .verite devielnne une force 
determinante pour ma vie, je dois eprouver pour elle, u.."11 de . 
sir authentique, autrement dit, je doisl'aimer., Etm~e 
13i 1 'amotll' n' est pas qu 'un sentiment, i1 a quelque chose A 

· voir avec Ie sentiment. Sinon il est froid. Atr::isi peut-on 
decrire' cettephase comme une educa.tion de l'affectivite: 22) 

· une affectivite deviee,en cesens qu 'elle entraine 1 'homme 
A refouler la verite, ,doit §tre rectifiee ,c'est-a-dire 
aiustee A larealite. La conversion d'un homme est essen­
tiellementune conversion de son affectivite ,d'une affec­
1ivit6 qui- reagit egoistement a une affectivite qui r~pond 
en aimant. Une conversion sera durable ou non dans la mesu 
re ou la sphere de l'affectivite atlra ete transformee danS' 
la conversion. 

Ge changement sefait ordinairement en d€m:.x::pas. Pre-. 
lniersment il' s'agit de vaincre la. t'endance A interpreter 
sa propre situationcomme innocente, tendance ,qui se mani... 
feste au planaffectifparune fausse paix et une fausse 
sectirite; ensuite,d'tin fagongenerale, vient Ie' MCoUra~e~ 
ment,lorsqu'il n'est plus. possible de cacher lacrise. 3) 
Ou, entermes positifs: Ie serieuX, 'd'une part, et la con­
fiance.Les deux. situations affectives a. vaincre s'opposent 
a la realite: l'interpretation innocente de'l'etat au l'on 
setrouve obnubile. la veritable situation etemp§che de 

22) 	Dans Ie "triple colloque" (Ex.63) Ig:r;lacef'ait demander 
"la connaissancedu mond~", c 'est-a.-dire,ausens joh~ 
nique, oe que je rencontre, en moi ethors de mOi, qui 
est ferme ~Dieu et tentatiohde p€ch€. Gependant,lors 
qu'il s 'agH de la coririaissance du pech€ personnel ou 
de sonpropre ~tat de pecheur, Ie vDcabulaire est at'"'­
fectii': "honta et confusion"(Ex.48), '!une immense et 
intense douleur et des larmes" (Ex. 55.) , "i.e sentiment 
,int~rieur de la souffrance qu' endUrent lesdamnes" .( Ex. 
65); enfin, voir les deUx premieres demandes.du "triple 
colloque" (Ex. 63). 

23) 	Ex. 314.·315. 
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prendre les mesUTes. 6nergiques qui entra!neraient un change 
ment.2;4) Le d6couragement pousse ~renoncer au chemin qU'on 
a commenc6 de prendre.25 ) Ces6tatsaffectifsne sont done 
absolume~tpas neutres, mais au contraire.. les complices ef 
fectifs du Mal. C'est pOlU'quoi il est -tout ~ fait d6cisif 
de les vaincra. 

Sf maintenant nous suivons le pareours plus en d~ta.il,. 
nous devons nous rappeler .que la phase actuelle a 61;6.pr6:'" 
c6Me d 'une phasepositive (m8me si elle s test d6roul6e 
longtemps avant les Exercices) ou le retraitant ,.6tait atti 
r6, par unepromesse et une esp6rance, sur le pr6sent che= 
min. Sans une si profonde exp6rience d'esp6rance, onne de 
vrait pas entrer dans cette phase de crise. M@me lespre= 
,miers essais, 00. 1 'on est occup6 par le .thbe du mal et dll.' 
p6ch6, sont encore le plus souvent soui!enus par'un6tat 6­
motionneJ,. positi!, ou une certaine joie intellectuellert 
d6couvrirdes enchatn~men1;s nouveaux ,dans un sujet diffici 
le',joua son rOle. 26) 

Les difficult6s commencent 1.orsqu'il n'y a plus de 
"nouveaut6s11 ~. Mcouvrir, et' particulibement ,quand onre": 

'connatt. qu t on·' est soi-m@me mis en question.On devrait ~tre 
touch6, on a'm3me'compris qu'ondevrait @tretouch6-et 
on ne l'est pas. Viennent alors dans les .m6ditations ennui 
et aridiii6. Les distractionssUrgissent. On voudrait du 
changement. Peut-3tredespens6es de' plaisir assai1:1ent­
ellas i 'esprit, etl'on se sentp'ous~6 ~ satisfaire .de bas 
Msirs sensuels. 11 devient p6nible de tenir 1.e temps fixf 
pour .la .m~dita·tion. D'ailleurs, se demande-t-on,' A quoi 
cet effort peut-il serv~r? 

.Dans cette situation, deux dahgers menacent.Le pre­
]Jlier est. de tout abandomler.Cela peut arriver de difflren 
tesmanibres. on abandonne compntement les,m6ditations;. 

--~~------

24) Ex. 314,· aU estdonn6 1 'example extr8me de ceux qui in' 
nocentent .tout, nqui vont. de p6ch6 mortelm p6ch6 mo!: 
teln •.. 

25J Ex•.315"9t 2. . 
26) C'est un moyen qu'lgnace accepte 9xYlicitement et qu' 

i1 emp1oieoonsciemment commepossibilit6 d'entrer dans· 
1e ~oours·(Ex. 21. 

- 43 

http:menacent.Le
http:prendre.25


'()u,aumOin~, :on,},~s !!courte. 27!Ou bien on Be. Ill.ete:tl. qu.~te 
d'UJienouvelle matnrede m!!ditation,etplUE1.inMressante 
(sice n'est qUe 1 'accompagna.:teur lui"'m~rne se laisseen­
tratner Afournirnenouveaux sujets dans cette situation). 
Dal'ls cecas,le processus d'6ducationde J,.'affectivite;qui 
vient A 'peine de commencer, serait stopp!!. LeE) preIllihes 
soifs eprouve~s au long du cheminement interieur et exi­
gees par des sensations egocentriques, induisent Ie retrai 
tant A regretter les oignonsd'Egypte. Contr~ ce danger,il 
n'existe qu'un remllde:tenir dur comme fer. 28 ) Une attitude 
decombai; c~ntre soi-m~e est ici exigee: apporter un soin' 
particulier au debut de 113. meditation; nonseulement tenir 
Ie temps qu'il fa1.lt, mais ajouter quelques minutes; 29) ne 
pas sepren.dreen pitH mais prier D:i,.eu et ,l'adorer. II 
n 'y a pas A se creuser 113. Ute ausu'jet du pour-quoi et de 
1 'origin~ de, cette aridite, mais 'simplement ,continuer 'a 
pti£.~), . .'. 

L'autre danger consiste, pour Ie retraitant, A se fa­
briquer des sensations. Mais' on ne peut mettre en mouvement' 
sapropre affectivitequede mani~reindirecte: .effort de 

. penetration de I'esprit, conviction personnelle,evenements 
exterieurs. 31 ) En consequence, toute tentative deproduc-, 

,tion directe de sensations doH eChouer. II .conduit A la 
crispation,etta plut;! ou Ioil? longterme,au decouragement, 
avec, parfois,' des ;3ignes de malaises physiques tels. que 
lllaUX de t8te, d'estomac,ins0DJ?ies.32) ." " 

Lagenerosite et i'effort du.retraitant doivent~tre 
b~e:happliques.Le point d'application peut 8treexactement 
determine: c 'est lE\.lieu proPI'e de.la priere et Itat'tention 
qu'on y apporte. 33 ) Souvent 1 'aridite apparue clhlebientOt 

-~------~--

21') Ex. 12;.· 

28) Ex. 318, 319., 325, 327, 13. 

29) Ex.• 319, 325 • 


. 30) Ex. 13, 321. , 
31) Voir 113. structure de 'la.meditation dans'les eXeroices 


de 113. "premnresemaine", specialeIDent Ex. 48,50. 

32} Ignaoe indique que l'etatde sante est enrd.pport avec 


113. situation interieure, ." et' qu tily aeventuel1enent 
des mesuresA, prendre.Voir, en particulier caqu'il dit 

, de 	lapezutenoe Ex.•. 89. 

Ex • .319. 
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laplace A 'lme nouvell~ .cons6latiOn.34) mais il e~tpossi­
ble~galeI!l.ent - s\'!riout. dans la dernierepar'tiedu!JS.rcourS ,­
queces p~riodesde Mcheresse durent plus-longtemps'. 35) 
La. priereprend alors de . plus en plus la forme 'd 'Une priere 
dtesp~rance etd''lmE! attente priante. AinBi se d~veloppe 
une nouvelle sorte de priere, plusprofonMment consciente 
qu'ellene l'~taitjusqu'ici de s~propre impuissance, car 
Ie retrait~tMcouvre,. sur 'Im;point tres personnel, qu'il 
Mpend de l'aide du cr~ateur.36) . . ..,' . 

Il 'faut du temps pour .mener A bien de cette I!Ialliere 
l'~ducation de 1 'affectivit~~ En ce, qui concerne les mddf- . 
tations,cela. signifie que beaucoup de r~p~titions sont n~ 
ceesaires~37)A partir dusujet central qui a ~t~ohoisi; 
accu.eilli, pens~ etassimil~, on en vient A r~aliser cette 
attente, priante et suppliante~ d'une confusionint~rieure 
Ala mesure de la'r~~liM reconnue. Cela,peutarriver len­
tement et sans drama.tisatio:t;l, ou aV.ec des hauts et des bas 
nombreux,etdes tournants et cha.nge~ents drama.tiques (co!, 

. me on pe'Ut s.'y a ttehdre lorsque, A partir de 1 'h:i,stoire i!£ 
time du retraitant, '1m pro'bIeme longtemps enseveli explose 
soudainement). Ainsi peuvent seMveloppe;r 'lme conf\1,sion 
inMrieure sobre et J;lrofonde, et une exp~rierice affective' 
,du besoin quton ~prouve dt@tre raehet~~ A l':usage,une'~ . 
riode qui varia de deux A'huit ,jours est n~cessaire 'pour 
ce processus. 

L taccompagnateur ,p,eut ~videmment emp"cher ceprocessus 
stil ne prEmd paslui-m3me au st$rieux 1 texigence biblique 
de conversion, et stil ntexige' pas du retraitant Ie temps 
donf il abesoin pour se convertlr. On a sponta.n~mentten-: 
dance A~pargner au IlpauVren retraitant Peffort d tattendre 

--~----,---­

34) Ex. 322 • 
. 350) Ex: 322, 325-327~ , 

36) Cf. ,Ex: 63: Pinten13iU ,de,.la,d.ema.nde. 
37) Ltimportance ,des r4pt$titions 'appa~tt encoremieuxdu 

fait CJ.u'Ignace applique les ciinq exercioes de la pre.... 
mieresemaine au Mroulemen1; d tune seule' journ~e (Ex. 
72),mals que, d'autre' part, il~voit plusieursjours 
pour la premiere sema,ine, slbien que les jourssUivants 
seront aussi des r~p~titions, faites "avec pex-s~v~rancell 
(Ex: 64) du premer jour. 

- 45 

http:cr~ateur.36


sentiment,n ,Cl~don Pense' queseule, "la bonne volont~1I 
Colmne on ,Ie 'ditfacilement'par bont~et amiti~ fau 

ti:ves~ L"accompagnateur doit absolumentapprendre t\ int4:' 
grer labont~ et la fermet,~ demani~re j~ste.38) 

LorsClue le,retraitant a cess~ de consiMrer son pro­
pre ~tat comme innocent et Clu wille prend aus~rieux comme 
ilfaut, un nouYeau ph~nom~ne peut aptarattre: P effroi de
vant sa situation apparemmeni; sanse~poir, l'~,pouvante dt 

@tre rejet~, oum~me Ie Msespoir. 39J '11 est ~galE;lment po~ 
sible Clue la s~cheresse Mcrita plusha:a.t se change soudai 
nement en une forme de Mcouragement massif. 'LorsClue de 
tels effets appa,r.aissent, au moins 'comme des sign,es,c,'est 
Cluela p~:I'iode d'interpr~tation innocente de 'sa' vie ,estM 
:Pa.ss~e. 11 s 'agit alors de fortifier l' esp~rance et la coil 
fiance.Le contenu de's m~ditations sera.' fait prinCipalement 
de,textes ou d'intages ayantpouro,bjet lapro:rp.esse de 'salm 
faite par Dieu sans conditions pr~alables-.. 40) L'accompagn,a 
teurest appel~ maintenant ~ ~ire Ie t~moin'de1a grdce at 
de, Ie. mis~~icorde de ,Dieu. 41 ) , Dans son comportement', il 
doit ~veiller Ie courage et la confiance.Si .laconfusion 
et l~' d~sespoir,~ventuellement aous forme'descrUpules,42) 
deviennEm:ttroppr~ponMrants, et Clue Ie retraitanttombe , 
dans les remous de ruminations ~~moralisantes,l 'accompa:" 
gn,ateurdoitprqposer, 'voire imposer ~nergiquement,.de 
prendre 'dne demi-journ~e ou un jourel'ltier d'interruption, 
pour prot~ger leretraitant de plus grandestrlfulations. 
Une telle ~chapp~e serait une proc~durede. foi"requise par 
lasi'tuation, .lorsqu'il n'Y.a plusd'autre'moyen de protes 

. tercoritre leppuvoirdestructeur. 43) . ' ­
. , 

1.' ex:p~rience d'un grand "nombre, d'Exercic esconf;i.rme qu' 
apreeun tempsplusou moine long d 'attente priante at de 
lutte,la~ceet lepardon,~prouv~sc6mme une exp~rience 
:pe,rsonnell~,seront offerte comme, un don au retraitant. 
Cette' exp~rience est Ie bu.t propre de cette phase de ,crise. 

----~--..--~--~-----
Ex. 6, 7~' 12, 14,11.:

Ex. 57~60, 71. 

Ex. 61',·53. 

Ex., 7, 326. 

Ex. 345~351. 


Ex. 325-327, 320. 
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· La fausse certitude.drinnocence au Mpart, et Ie dap.gerelXlC 
decouragement. quia pu s'ensuivre, font place Aun senti ­
ment pI-ofond' dereconmtissance. Na~ere, leretreitant a 
pu accepterla vie avec, ses dons varies ainsi que Poffre 
de redemption qui lui etait faite comme quelque chose de 
naturel, peut":j!!tre m3me a-t-il implicitament revendique 
tout cela comme' sf ' c'etait un droit, et cettes-ttitude ris 
quait dese renvE;lrser en un pessimisme resigne; aujourd'hui-; 
enfin, "ilest emerveille d' j!!tre encore vivan:ttel qu'il 
est, avec toutes les chances qui.lui sont dontlees. En m3me 
temps il a etabli une relation plus persoimelle avec son 
Createur et R~dempteur. 

IV. INTEGRATION D'ELEMEl\lTS EXTERlEURS 

Les Ekercices som' un processus . d!') transformation de 
1 'hoI!lll1e. d' est lui-tnj!!me qui doit ,@tre change~'C' est c'e que 
signifie leterme biblique de "metanoiall , dans son sens Ie 
plus radical. Ce .chSngementatteint toutes lelil dimensions 
ae ). 'bomm,e et toutes, sea faoultes.. Dans lasection prec~~ 
dente, nous avons principalemant insiste SUI' la transforma ' 
tion de l'affectivite, parc,e qutelletouche spec'iale~nt 
awe profrmdeurs de lr.homme~ crest' A ce niveau eneffet qu' 
est apparu.e Ie plus clairement ,la difficulte de l' en'j;re ... 
prise: L'hommedoit se chariger lui....m'@me; autrement· dit; 
sortir de son propre bourbie,r parses propres fi:>rees ~ J.\'lais 
c'est impossible. L'effort ne'peut @tre couronne ,de succ~s . 
que s"il n' est plus enferme enlui-lIi@:Qle. La ~ n 'est ' 

~	passeulement . une aide supplementaire, mais la veritable 
conaition de possibilite detoutel' entreprise ; elle est 
Ie pouvoir transformant, Ie moteur du mouVl;lment. 

'I1'Iais la gr!!ce n'e.git pas endehors d. e 1 'homme et de: 
sesfacultes; elle passe par elles. C'est pourquoiil n'y 
a pas de'contradiction entre ce qu'ori v.ient de dire sur Ie 
r61ede 1:a grade et ;ce qu ton va dire '.sui- 1a mise en o.euvre 
de· tous lea moyans, y compris ,lea .moyens ,exterieurs. ,'44 ); 
Bien plus;c·est unsigne quela'~ce a atteiml~ centr,e 
personnel .d"unhomme,lorsqu'il emploie resolument tous Ices 

" 	moyens possibles, pour Elffectuer Ie changement qu' il a re­
connuriecessaire.. ' 

'44) Cf. les "tadditions": Ex', 73, 74, 75, 76, 77-81, 82-89. 
" 
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les I!i.oyerts, y coniprf~ lesmo;yens 
ext~rieurs. L,'h()mmentestpas .seulement esprit, mais. aussi 
cotps•. nest sou:aiis ~ l'influence retroactive de l'envi­
rOmtalllellt qu'U.se donneou qU'ilchoisit.Mame s'H reagit 
~ des degres tr?3$divers auxelementsextf§:rieurs (compareI', 
par exemple, l'influence d'u±!. film avec celled'un cafiJet 
d tun~teau), :;i.lreste evident que tout provoque une reac­
tion, uneffet stimulant. Ilfaut en tenir compte dans. les 

-Ex:ercices, s:l.JJon veut utiliseI' ae temps preci~uxavec Ie 
maximum dfefficacit~.En marne tempa, on court certainement 
Ie riaquede tomber dans un pedantisme mesquin qui pren­
draitle secondaire pour essentiel. Mais dans la plupart 
des cas, Ie ret.raitant ,aura plut6t tendance ~-Gomber dans 
l'exces inverse,.celui de lane~li~ence et de l'insouciance. 

De quoi s'agi1;"'ilconcretement? Dumanger:, du boire, 
des petites satisfactionstelles que Ie taooc, lecaf.e,les 

. douceurs; ,de l'emploi dutemps,exactitude ~. Sl~ lever; se 
coucher, se tenir aux temps ,fixes; dela maniere de passer 
lesmoments de detente; . du choixdes impressions sensiti­
ves ,daris, la meSUl'e oU. il depend de moi que je m'en occupe, 
ainsi que de 1 'finagination e.t des pensees. MOme si les- me;... 
ditl:'l.tions sont lapartie substantielle des Ex:ercices, ·tou;; 
ce qu'on vientd'enumerer en fait. egalementpartie. Car 
tout cela,cree,pourainsi dire, l'atmosphere~ L'atmosphere 
conc()urt ~ l'humeur et ~l 'affectivite. Celui qu.ia compris 
que son affectivite-n'est pa;s accordee ~ la realite mais ~ 
un monded'illusions oU. tout est juge comme inoffensif,ne 

. peutatreconsequentav'eo Itti..:.mame., que s'il eseaie de crf§er 
1 'atmos:ghere ext~rie'UX'e de tel~ sortequ.'elle 'I~ontril:ne ~ 
l'education de 1 'affectivite. 45) Si l'habituel1El satisfac­
tion des desirs sensuels estsensiblement derangee, WI' Ie. 
je'One,par l'abstinence temporairedes satisfactionsqu'on 
s'octro;yait,parle refJlsdes occasions de distractions des 
sens.,les meditations de cetta phase, surtout dans la pre­
miere partie du processus, s' incl;l.:r.nent, s1 l' on peut. dire, 
dans Ie co:rpsqui' leurcoriVient. Allons plus loin: Ie re"';' 
traitant~eutexiger de .saconstitution.spiritu.elle-col'p()": 
rellequelques rtldesses comme, p!.rexemple, un'travailphz 
siq1.le desagreable',un coucheraur"la dure etc.Peut-on en­
core aujourd 'hui utiliseI' les formes de J?enitencesqu:i.vien

. ,. .'. ­
45) Ex:.74, 78,19, 80, }U. 
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l'lent du Moye;p.-Ag~, 1;elles que la discipline, lea cHiees 

etc.?Je Msire :;i.aissercette question ouverte.46) 


. L 'homme modeme a beau Parler beaucoup de' Punit~ du 
corpset d.e l'l1me,le complexe entierdemeure tr~s loin . 

. de 1a pens~ede la majorit~des retraitants, de sqrt.e que 
l'accompagnateur doit prendre 1 'tnitiative'.Comme toujours, 
H doit tenir compte ,de la particularit~ de chacun et de 
sa situation personnelle•. Ensulte, il doit porter une 'at-. 
tention sp~ciale ~ la motivation. De, telles restrictions,' 
surtout lorsqu' elles sont volontaireset act'ives, parais­
,sent tout d'abord tres artificielles. Ilfaut craindre aus~ 
si le danger du sensationnel. 41 )Maisce n'est,pas une-raf. 
son suffisante pour' prendre peur. 'La plupart du temps, le 
danger est rapidementenraye si l'accompagnateur n't atta­
che pas une grande importance; d'ailleurs, avec la repeti ­
tion~ Pattrait de la nouve'aute dispara.!t, la sobre .auste­
rite devient plus perceptible. Les actes de penitencfi! ne 
do;i:vent jamais devenir Paffaire' la plus importante des' 
Exercices.Elles restent subordonnees au)processus princi­
pal, ,lequel se' dero~e dans la priere. 48 '., 

11 devrait devenir de plus en plus naturel, au oours, 
de cett!1lphase, d'accomplir ce genre de Ifp~nitences". 'La 
motivation doH changer aussi. 8i, auderut,la 'r4so1.ution 
d'employer tous les moyens possibles eta1t preponderante, 
on en vientensuite au d~sir de faire quelque chose pour 
r~parer le passe, m&me si l'on est conscient, en definiti ­
ve, qu' on ne peut reellement -rien faire .dans ce but ~' A la 
fin, 'c'est peut-~tre,un motif amoureux deconfo~te.avec· 
le 8auveur souff~t 'luidevien~ pr~pond~rant.49) Mais, 
surtout auxmoments de decouragement,l'accompagnateur veil 
lera a ce que le retraitant n'essaie, pas,- par de tels mo=­
yens,d'obtenir par force lagrace et le pa~don•. Cfest pour 
quqi il est necessaire 'lu'il soit toujours informe dece 
que Ie retraitanten:treprenddans ce.domaine. 

46) 'Of. Ex.. 82-8,9. 

47JEx. 88. 

48)V-oir ~ ce sujet lamani~re dpnt le retraitant peut trou. 


,~ver 1a ctualite et la quantite de penitencEl qui lui con 
irient,Ex.' 89. ' 

49) Ex. 87. ' 
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Le p;t:-ocessus. -de transformation qui est envisag~ ,dans 
cette phase de crise est si vastequ'on ne peut ledecrire 
qu'en presentant ses divers aspects l.es -uns apres les au"': 
tres ... Amsi, ler61e fondamentalde la.foi, qui a ete men­
tionn6 dans toutesles descriptions pr~c~dentes, doit @tre 
misplus sp~ciale·ment· en lu.mi~re a cause de son importance 
capitale. En m@metemps Ie cheminement de_foi que parcourt 
Ie retraitan~-deVie:hdra plusmanif:este. . 

D'une fagon gen~rale, la foip~ut @tre Mcrite colllme 
1 'avant-garde. qui permet a lin homme de se porter toujours 
unpeu en avant d.e lui-m&n.e.La tension entre I 'avant...;,garde 
etle pros .de l'arm~e - pour poursuivre.la m@me image ­
maintient l'arm~e enti~re en marche,a su:pposer,~vid~lllment, 
que l'avan.t-garde ait suffisa.tnment d'influence· sur-Ie quar 
tier g~nera;l qu' elle puisse au moins avec 1ui d~terminer 
la route et·l 'allure de la marche. .­

Au commencement de oette phase, la Loi se pr~sente 
comme un, conv:l..ctionfondame:htale positive au slljet dela 
vie et de ce qu'on doitfaire de sa vie;eJ.,le est auss.i une 
esp~rance que I.' entrepi'ise vaut lapeine et· qu' elle peut 
reussir.D~ja elle d~passe les exp~riences pass~es, car ce 
ne sont·que des exp~riences partielles. Elle s'appuie sur 
des "a:utorit~s" {tradition historique, personnagesparticu 
liers, textesmis en ~vidence comme l'Ecrit1.ll'e sainte),qui 
t~moignent d' exp~riences de foi plus etendues que eelles 
qui sont actuellement .offertes a· quelqu 'Un. '. 

Mais voici que les m@mes autorit~s (comme celle de l' 
Ecriture· sainte) annoncent maintenant au retraitant ,que 

, Ie mal et Ie p~ch~ sont plus grands que l' exp~rience qu' il 
en a faite ou qu'ila voulu Ie rec.onna1:tre. Doi,t-il mainte 
nan-t faire davantage confiance a ces affirmations qll 'a sa 
propre experience? La decision de prendre ces affinriat:i,.ons 
de 1 'Ecriture sur l'~tat de malheur et depech~ comme bases 
de la.meditation est d~ja une Mcision de roLLa foi con'"" 
siste ieia tenir pourvrai oe ~ue dit IS. R~v~lation a pr£ 
pos dup~ch~.· La, Mcisionque Ie retraitant clOi1prendr~ 
dans les peri9des de secheresse et d 'ennui va dans Ie m@me 

·sens: doit-il croire que 1 'affil".l)lS.tiondes t'embins,que sa 
lutet perdition affect.ent la total'ite de 1 'nomme, ou res=­
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ter t':raisonnable" 'sous prtftexte "qu'ilne faut rien exagtf... 
r,er"? Dans les. de'U.."\: cas, ils'agit d'accepter une vtfrittf 
qu ion n 'a pas encore exptfrimenttfe, et de lui donner une 
chance de. se vtfrifier dans monpropre cas. 

L'importance dtfcisiV'e de la foi danS les moments de; 
d~courageplent est tfvidente. La foi s e prtfsente ici avant 
tout comme con:f'ianceetesptf:ra.nce qui permettent au retrai· 
tant de tenir ~ un. sens PQsitif' en dtfpi t de 1 'exptfrience . 
ntfgative de l'instant. 50} - Ici peut selivrer un rUde com 
bat pour,perstfvtfrer dans la foi. Le souvenir d'exptfriences 
de "lumi?lre" peut 8tre d 'un grand secours dans l'obscurittf 
pr.tfsente. L'accompagnat~r peut offrir, le soutien de sa 
-proprecon:f'iance. 

Ainsi l:a foi est-elle le solide Mtonsi.lr lequel le 
retraitant peut s 'appuyer quand 'ses dispositions menacent 
de le renvoyer ~lui-m8me, et par lequel ilpeut graduelle 
ment sedtfpasser lui-m3me. ,Pendant ce processus la foi av~ 
lue donc d'une vue 0. 'ensemble encore·sth-e.. -d 'elle-m8me· r 
une acceptation de la v~rita quis'tfpro:uve comme vtfri:f'iae, 
pour, en:f'in, deboucher sur rum con:f'iance persomelle. 

, VI. LA RENCONTRE DU CHRIST 

L'Ecriture parle du ptfchtf et de 'la crupabilittf dans 
le contexte global de la grace et du pardon. Elle. ne parle 
du ptfchtf et de.la culpabilid qu'en :raison de la grace ,et 
du pardon.C'est la m@me dynamique qui ent:ra~e cette phase' 
de crise. I1 convient donc, des le dtfbUt de ne pas omettre.' 
de la mtfditation la grace et le pardon. 51)' Oe n 'est pas 
tres facile. Au commencement, on peutse dire', en effet, 
que la culpabilittf et la chute ne sont pas si g:ra.ves, puis 
que justement i1 y .a grace et pardon! Pour tfviterce d~ 
ger, il est bon de parler de la grace et du'pardon e'j; de 
les ilitroduire dans la ,mtfditation sous leur aspect rtfel : 
le Christ J.tfsus crucifitf. ­

D'autant plus,que la croiX de Jtfsus est ef'fect.ivement 
la crois6e des chemins dU mal at du pachtf, et de 1 'amom: 

50) Ex~ 320, 321, 326. 

51) .Ex. 53, 54. 
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que Jesus·, areal;i.s~dans sa~v:i.e.Queile'que so:l:tla manHre' 
dont·on peut deIllonterla mecanique du malet dupeche, 
aboutit directement ! la croix, puisque la crucifixion 
Jesus est laconsequence~onde captif de la mort et du 
peche•. 

Quand on me.dite ainsi sur Jesus Christ dans Ie contax 
te de la situation reelle, il deviant evident que son sa... 
crificemortel ne fut pas un acte arbitraire, lnais plut6t 
Ie but d 'une v;le vecue sans compromis selon la vOlontede 
Dieu, et. une fin. causeepar la mechancete•. De ce point de 
Vue, on Iieut trouver un acc~s meilleuret plus intelligi­
ble! la Redemption~ En tout cas Jesus Christ npus y appa­
ratt dans sa realite h'UIDaine et dans son don de· 80i­
m@me. 52 ) '. 

Textes et images tires des recits de la Passion con­
viennent iciparticuli~rement pour la meditatiOn. Non seu­
lement grace et pardon sontpergus soo.s leUr aspect reel, 
mais encore les diffei'entes formes de la culpabilite, .! 
quoi je participe,'m'y sont presentees dans leur confronta 
tion directe avec Ie Christ: pilate,Ca!phe,les Pharisiens; 
l'es Scribes, la foule et les differents disciples - dtune 
maniere ou dtune autre, iCireconnaissable, j'ai fait mou­

,rir c,elm qui mta aime.Que cette mort du Fils de Dieu fait 
homme soit effec·t.iveIllent notre salut, en 'm@me temps que l' 
insurmontable defi qe la.co19re de Dieu, .c 'est Ie simple 
donne de lafoi, en face duquel seule une action degra.ce 
emerveilleeest possilJle.53 )La certitude en est donneepar 
la'resurrection du Crueifie d'entre les morts. Dans cet ac 
te, Dieu s'estcHl.irement prononce en faveur de celui' qui 
etait. mort ainsi eta donne un sens redempteur !.sapass10n 
et! sa mort •.. Ainsi, dans lesmedftations ,decette phase, 
e!3t accompli dans sa t.otalite lemysterepascai,. mort et 
resurrection,. de la m@me mani~re que, dans l'Ecriture, la 
croixcomme message desa.lut inclut laresurrection•. 

. Au cou:rs dea.med:Ltationsde repet·itions, .1' analyse, 
faite <tanS Ie calme, del'evenement de.lacroiX et de ma 
participation ! cet evenement, . s 'approfonditdeplus. en 

52) Ex. 53, .193, 197 
53) Ex. 53.' 
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p:!,us en une rencontre personnelle entre Ie 1'et1"8.itantet 
son Sauve1lr JesUs Christ. I.e ret1"8.itant reconna1:t de plUS 
en plus qu'il na pas transgresseune 10i, ,maisqu'ilamal 
traiteup homme de chair- et de sang, qu til a ete'solidaire 
des meurtriers duChrist, m3me ,si sa faut~,n'a pas touch~ 
JeSus immediatement, mais d'autres personnes sans defense. 
C'est pourquoi il est touche par 1 'amour patient et-pardon 
nantdu Christ, qui a accepte de .porter 1 'injUstice" ,san; 
appeler ! sa Mfense la justec,oUre de Die:u.. ' 

Ainsi prend naissance un autl1entique procel:lsus' d' echan ' 
ge: la com'laissance effrayante dumal" du peche et de Ii 

. 	culpabilite appe11e 18 grt1ce et Ie pardon; l'experiencee­
merveillee de la grt1ce et du pardon ouvre les yeu.x:sur 1 'a 
mour maltraite et, parI!, sur une penetration plus profoa 
de du mal" du peche etde laculPabilite. C'est un echange 
de regards, de ~lus en plus profonds, entre Ie coupable et 
Ie maltraite. 54 ) On reconnait l'absurdite de toute'revendi 
cation legale ! 1 t egard d,e Dieu. Ontrouve de moins en 
moins de raison pretendue objective ni pou;rjustifier la 
faute ni pour expliquer Ie pardon. 

-.. Dans ce dialogue priant, une relation personnelle' s/il 
developpe entre Ie retra,itant et Jesussori. Redempteur. 55) 
Ctest capital pour lasuite des EKercices. LeChristn'est 

- plus seulement une sorte 'd'ideal, ni seulement une norme 
exigeanteou quelque chose d'analogue;' :i1est celui A qu.:t, 
1e'retraitant doit son sa1ut, c'est-A-diretout. Cetteac~ 
tion de grt1ce emerveillee' sera des,ormais 1amarque de sa. 
pri~re. 

VII. LA FIN DE CRrTE, PHASE 

Le processUs de transformation, et de c911version qui 
est 1 'objet central .de cette phase, dite ,phase de crisa, 
est tr~,s comp1exe. De retraitanten retraitant, 1 'aspeet 
preponderant sera different, et donc aussi'l~ mani~redont 
i1 s'exprime sur Ie processus. ' Essay-ons maintenant de re­
prendre etde recapitulez' les differentesparties de la. des 

------------.~-------
. 54) lIImagfnant Ie Chr~st notre S.eigneur devant mot, place, 

sur la,croix,'lui demander••• " etc. EK. 53. 
55) Ex. 54. 
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cription de!cet'te phase, afin de mettre davantage en evi­
dence le.but auquel tout doH concourir. 

En ce qui concerne Ie deroulement. dans Ie temps, Ie 
processus s 'accomplit habi tv. ellement en deux etapes; dans 
la premi~re, la fa.usse securite qui tend ~ rendre inoffen­
sif l'etat de malheur et de peche est vaincue, et c~de la 
place ~ la confusion personnelle dans, la seconde, cette co~ 
fusion se developpe en trouble ou en desespoir, vaincus ~ 
leur tour par un acte de remise de soi, . accompli dans la 
foi, ~ un "Toi"sauveur. Les deux etapes peuvent s '.imbri- ' 
quer l'une dans l'autre, de sorte que Ie processus entier 
se developpe par vagues successives. L~, s'effectue un par 
cours de purification et de frustration (notons que ce qui 

- est decisif, c' est de parvenir ~ une attitude just e dans 
-les moments de frustration), 1 'affectivite tend ~ devenir 
desinteressee, plus accordee au reel et orientee,vers les 
valeurs personnelles. Quant au contenu,l'evolution se fait 
en passant du niveau de la transgression morale au niveau 
de la culpabilite existentielle. 

Dans cette perspect-ive, il est essentiel que Ie retrai 
tant constate'~ quel point chacundepend de l'autre,et que 
Ie malheur et la culpabilite sont entrelaces. La pri~red~ 
vient plus. simple,plufj personnelle, et prend la forme d'un 
dialogue; . pour cela, la perseverance dans les moments de 
secheresse est de grande importance. L'integration.d'ele­
ments exterieurs favorise 1 'unite totalisante de la per­
sonne, ou intellect,emotivite, desirs et vouloirs,attitude 
corporelle et comportement exterieur convergent vers un 
"Toi"~' La foi est exposee ~maintes epreuves et grandit de 
cefait; d'une vue idealiste de l'existence, ~, travers l' 
a.cceptation d'affirmations importantes, et main,tenant dec!, 
sives,du message chretien reconnu pour vrai, elle se tran~ 
forme en remise de soi confiante au Christ auo~uel on doit 
tout~Quant au but, il decoule de. tout cela: ie retraitant 
fera l'experience qu'il est sauve,' au sens plen,ier du ter­
me; cette experience deviendra si forte· et si personnelle 

_ -que desormais Ie R~dem:eteur sera Ie centre desa<vie. 

Quand ce but est-il atteint, autrement dit, quand Ie 
retraitant parvient au terme de cette phase? A q:uels signes 
,l'accompagnateur reconna!t-il que Ie processus est acheve, 
et que l' on peut aller plus loin dans l' i tineraire des Exer 
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cices?I1 est' clair qu 'on. ne peut rtSpondre ~ cette question 
d'apres l'~cheilEr du tem:psmes~b1e, endisant, .par exem':': 
p1e, HapreS cinq jours ll • C'est vraiment Pun des avantages 
d~cisifs des .Exeroices individuels: o:p. 'peut,r~pondre ~ une 
tellequestion, autant qu'il est possible, d'apres l'~vo1y. 
tion int~rieu:re du retraitant. Ji'Iais alors,la question est 
possible, d 'apr-as 1 'evolution interieura .du· retraitant. 
Car dans la pratique, c 'est 1 'accompagnateur qui doH y r9 
pondre, au moins en grande partie. Car le retraitant n' a 
de.lu:l-m~me aueune iMe duparcours uH~rieu:r. 56) .. . _. . 

Cela dit,nous abordons un.critere fondamental qui per 
met ~ 1 'accompagnateur de discerner s'il peut aller plus 
loin. Aussi lo:p.gtemps' que 1 e retraitant tient ~ son iMe 

. sur les Exercices et,. d 'une fa~on gen~rale, sur son chemi­
nement spirituel,etqu'il se laisse guider par cette. idee, 
il n fa pas encore franchi le cap. de laremise ·de soi ~ Dieu" 
ou il recevra tout de Lui ayecconfianoe;i1 n'a pas encore 
fait 1 'exp~rience liberatrice qu'il est en stl.ret~ dans la 
gr4ce 'et le pardon, et qu'i1 n 'a besoin de. rien au-del~. 
Ainsila disponibilite, je prefereraispresque dire 1 'in_ 
clination ~ demeurer plus10ngtamps dans cette phase, est 
un des criteres pour entrer danS la suivante. Ji'Iais, natu­
rellement, i1 est insuffisant. 11 faut ajouter que cette 
disponibilit~ peut a11er de pair avec le fait que le retrai 
tant garde ~ l' esprit qu' ila une d~cision concrete ~preii 
dre,{parexemple, d'entrer ou.nonau Conseii paro:l,ssial); 
donc'il pense.a poursuivre les Exercices. Mais tandis qu' 
au commencement, il pouvait @tre domintS par une certaine 
anxi~t~ de trouver la reponsejuste ~ son prob1eme,mainte­

. nant., n· est en pa:i.x au regard de cette. question, parce qu' 
il a eprouve que Dieu travail1e, et'qu'i1 travail1e autre~ 
men:!; que ·nons l' imaginons • 

a'est l~qu'appara.tt Un critere positif: l.a dcu.rite 
confj)a.nte en Dieu.Eile peut se manifester et @tre epl;'OUVee 
de manieres tres dUferentes •. Ce qui el;lt peut-~tre le plus 
important, c'est que'desormais leretraitant ne cache plus 
aniieusement ses faib1eses at ses defauts, ~ cu1pabilite 
et ses torts, maisqu'au contraire i1 peut 1es reconnattre 

56} Ex. 11. 
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li~J:'ement, nonseulement devant Dieu et lui-mbe,. mais aU! 
9i devantles a;lltres"sans pour autant faire du II diballage" • 
Cette libert6 int6rieure (onpourrait m@me parler de pr6di 
lectiott) seraH un signequ'ii a fait Pexp6rience, dans 
la foi, de oeque l'on appel1:e, apr~ssaint Paul, .la justi, 
fication des "sans-Dieu" sansoondition de leur part, par 
pure ¢ce. Cet'te libert~ va d.e pair avec une relation per­
sonnelle et plus profonde au Christ, qui inoarne oe pardon 
pour le retraitant. Il'faut cependant noter que cette 1'ela. . 
tion personnelle peut aussi s'@tre, d6velopp6e avecle Pere 
de J6sus Christ. Dans oe cas 6galement une relation au 
Christ est illcluse; seulenient, le Christ n' est .pas le "Toi II 

'1:!itime auquel on s 'adresse, 'ilest plut6t lepassage au 
P~re, et demeure plut6t inartiouf6. 

Autre orit~I'e: une authentique humilit6. TIne humilit6 
qui est v6rit6, Alaquelle le retraitant n'a pas A s'exer­
cer lui-m$me, mais qui est simplement Te r6sultatde la v6 
rit6 qu'il a faite sur 'lui-mbe et la situ.ati6n donn6e:­
Elle se rnanifeste surtout en oe qu'on ne pose, plus de re- . 
vendioations: on. est conscient de n'avoirqu'~ droit, le 
droit au chatiment, et,que, tout ce qu 'on reg<;>it est un 
fruit dela grl1ce. Chez un bon nombre, oe orit~re se rnani­
festeraainsi: le retraitantdesoendra, de Ses iMaux 61e­
v~s, qui sont une sort.e de revendication;. pour tel ou tel, 
il s'agira d'obtenir humblement ses droits des autres, si 
ses limites personnelles le demandent. 

, . Le d~r.nierorit~re c'est unecertaine libert6 de com­
portementFar,ra2Port A ses propres besoins.loi l'aooom~ 
gnateurdevra fa.ire. attention: il' ne s 'ag!t . pas de C,onfon­
drelibert6 vraie et refoulement. Je veux dire qu'ilya 
des besoins vitaux et' des d6sirs des sene,' ressentis,eomme 
tells; peut-@tre

i 
donnent-ils de temps 'en tempsd:u. fiLA re­

tora.re, mais on n'yoMe pas simplement; on pratique une 
certaine '" to16rance . de' frustrtl-tion, sans avoir besoin d'au­
tres satisfactions ·compElrisatoires. ,Jusqu'o'b .le retraitant 

'peut-il allerdans'eette voie au oours des.Exer-eices, cela 
d6pend beauc.oup de P6tat 00 il se trouvait en y entrant. 
Avant d' entrer dans la phase suivante, 11 dolt avoir .appris 
A pratiquer cette libert6 dans la vie des Exercioes oomme 
quelque chose qui va de sol, oe qui ne veut pas dire que 
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ca soit chose facile.57) 

Pour terminer, encore Un mot sur ce' que signifient le 
butet lafin d'unephase. ~ela ne veu'l;pas dire que quel­
que chose est termine et laisse derrier.e soi, comme c 'est 
le cas diurie oe'l2.vre en Jllusieurs volumes: on ferme l'un,on 
ouvre 1 'autre.L'image d 'un Mtiment A plusieurs etages con 
viendrait mietoe: un etage r,eposesur l'autre. n:faut d'a: ­
bord construirequelque chOse qui' ,demeure,ra apras la. cons­
truction, pour pouvoir construire autr(il ,chose par-dessus~ 

-------------------. , 

57) Il peut apparattre 'que c.es criteres' donnes comme.butA 
. laseconde phase des Exercices placent lila barrel!' trop 
ha'lit~ De fait, ils sonteleves et'vastes. Maisje' 
crois qu'il s 'agit lA du but inherent '. Aun processus 
interieur, ·et qU' on ne peut pas, de 1"' e~terieur, , le 

. changer,arbitrairement. La tache de l'accompagnateur 
est d '.aiderle retraitant pour que fa processus se de­
veloppede. la maniare la. meilleurfil et la plus' efficace 
possible. n faut done que ce dernier dispose du temps 
requis. 1l, vouloir prematurement a.ller plus loin, on 
tenterait .quelque chose' d ' impossible, a savoir.entrer 
dans une nouvelle phase, qui justement suppose' que ;I.e 
but de la precedente est atteint, ou bien activer le 
processus e'n cours avec des moyens inappropries. .Dans· 
'ca darnier cas, le retraitantpoursuivrait simplement 
la "vieille" phase, parce qu' interieurement il. nepou;: 
rait faire autre chose; l'accompagnateur,lui do;nnerait 
des points de meditation etdes indications de methode 
qui visent autre chose; ce qui .ne seraitd taucune aide .• 
Dans le premier cas, il teriterait d 'entrerdans les 
nouvelles riJatieres de meditation et d 'utiliser de nou..,.., 
velles methodes;mais,faute descorid~tions interieunts, 
il ne parV1:endrait pas au derouiement queces matiare-s 
et methodes ont en vue. Leresultat seraitun exercice 
factice, dangereuX. dans lequel retraitant et acc:om;pa­
gnateur s'e tromperaient.Et d'autant plus danger.euxque , 
la phase suivant'e, la troisi~e des Exercices, devel.(>E, 
pe 1ethemede la suitedu Christ., et qu'elle a 'pour 
but une decision conorMe d.a.nScette ligne"':lA. Mais lA 
o~ des dl!cisions sont prises,dans l'il1usion, la cataa 
trophe ne peut8tre. eVitee', meme sielle se fait attea: 
dre longtemps, 'peut"'!'8tre m~me jusqu'A l'heure de la 
mort. . . 
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'De, m~me, c'est seulement quand les attitud,es,d~crites CO!!! 

me rut dela seconde phase, ne cess,entpas d'~t~e v~cues 
qu' on peutr~ellement poursuivre l' i tiniraire. Humilit~ , 
v~r~t~, s~c1).rit~ da.ri.sla main de Dieu qui pardonne, liber­
t~:parrapport a sespropres besoms - qii sere toujours 
iaborieuse -,conscience du danger r~manent, voila le.rez:­
de-chauss~e quiya porter'tout le rel3te. Et, en sous-sol, 
l'attitude fondamentale positivj3 qui- est le "fondement tl de 
toute ia construction. ' 

11 est fort possible i1.u'un retraitant,aucoursd'Exer 
cices de huH ou, dix jours, n 'aille pas au-dela des, deuX 
phases Mcrites plus h,aut. D'apres l'exp~riE!l1ce, on peut 
m@me dire que c'est Ie cas Ie plus habitue,!. Ainsi,qu'on 
l'a per<;u, j'espere, dans la description des diff~rentes 
parties de ces deux :phases, il n 'ya:pas a cramdre de M­
sequilibre. La OU le processus est r~ellement I,3.rriveater 
metil n'y a pas a attendre ni sombre~troitesse de la foi:­
ni fixation asc~tique, ni mentalit~ etroitede' pecheur. 

- Tous les themes importants, y compris la ,suite du Christ 
, commedisciple,gardent leurs chances.Et le l,llystere Pascal, 
qui est lui-m~meau centre ,de la, :a~velation, est, aussi au 
centre decettepn.ase. 

Au contraire, i1 serait d~savantageux, panois m@me 
dangereu,"Ctd'entreprendre cetteseconde phase. sans la mener 
jusqu'a~"sonterm,e.' ll!nparticulier lorsque le probleme pro­
pre duretraitant est: ap:paru, onne pent pas interrompre 
les Exercic/?s. ,3i les Exe:rcicesne peuvent@tre prolong~s 
pour des raisons imperatives exterieures, il faut trouver 
'une autre f'orme (peut-@tre celIe des "Exercices ouverts") 
pour poursuivrele processus entam~. Le retraitant quise 
t:rouve dans eette situation feratout,j 'en suis s11r, pour 
que ee soit possible. 

* * 


* 
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TroisiElme Partie 

"EIrRE REQU A SA SUITE" 

:t • UN NOUVEAU DEPART 

1. Avec 'Lui ~ pour, Ie monde 

Lorsqu 'un homme a travers~ la, crisedont il ~taJ. t 
question' pr~c~demmentet fait ainsi l'ex:p~rience personnel 
l~.de la Red~niption, 'il est liMre' de lui-m@me . par Ie 
Christ," il est liMre pour Pieu. Si,les Exercicesse pour­
suivent, c'est dans cette direction que leur cours v'apro..; 
gresser. Fo1@me quand on ne peut lespoursuivre,apresla pha 
se de Ia crise, ,demeure un elan inMi'ieur, qui pousse ~ 

. une continuation. Si Ie Christ ~st mort ,pour moiet m'a 
sauve dtune situati:ondese'speree, la questi on s e pose a 
moi d.e ce que maintenant j e puis faire pour luiet avec ' 
lUipoUrfaire parlager aautrui mon experienge de salut. l ) , 
Apres que, dans 1a. crise, tout ce quis' est passe aabouti 
a mOi, Ie regard s 'etend ~ nOUveau sur Ie monde entier. 2) 
MaiS eEl regard n test plus insouciant et ignorant: c 'e,st a 
'IJartir du probleme du salut, qu'il cons;idere Ie monde.~) 
Leretraitant, quia frlne Ie bord de 1 'abtme, ne peut 
ou'blier si vite cet abtme. Impossible aussi descrmais pour 

, 	 lui d'@trl(lunspectateur neutre, ?ar il se s~nt appele au 
salut, d'autrui, responsablede ce salut. 4), / libere dela 
'preoccupation de lui-m@mequi Ie dominait, il est posseM 
a pre.sent de',cette passion. 

Or, on Ie sait, ilestiricapable de prendre a son 
compte ;La respon~bilite du salut d~s autres:' i1 ne peut 

------------------~----
i) Ex. 53et '54. Comparer avec Rom. 14: .7-9. 

2) Ex., 95. 

3) Ex. 95. 

4) Ex. 96. Voir toute la p'remiei:'e partie: Ex. 92-9~4~ 
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l'exeroerqutenentrantd.S.ns 1 a grandeentrep;isedivine, 
appel~ehistoire(lJl;salut5),en fait et ooncrlitl:lment,. avec 
Ie Christ ·J~BUs.6)Ctest dans ce but que continue Ie cours 
des Exlilroioes.·Le Christ J~sus est. Ie oentre de IS. priere. 
CependantMsormais il ne s 'agit pll+s avant tout duChrist 
pourmoi, comme dans la.phase de orise ~. m@me s1 doitper,.. 
sister.vivante la.conscience qu' "II m'a aim~ et s'est 
livr~e pour ( moi", (Gal 2,10) 7) - mais· du Christ pour Ie 
monde entier, T~tede la Creation, SQUS Iequel tout doit 
etre r~capit:ul~ (Eph 1,10) ,du Christ infatigablementac­
tifpour Ie salut de tous les hommeset qui,aujourd'hui 
encore'(~r Itinterm~diaire des hommes)s'efforce aJl;.salut 
du monde. B) 

Celasignifie un ~largissement de Ia' relation au 
Ohrist:elle passedu IIChrist p6ur.moill au "Christ avec. 
moi". On peut exprimer la chose sousformede c;lialogue:'si' 
.le .Christ a' v~cu et souffert po'llrmoi,'s 'tlest .mort et 
ressuscite 'pourmoi,la question s '~veillede .ce que d~­

. sormaisje puisfaire pour lui. Aussine.puis-je jamais Ie. 
J,aisser derriere moietme consacrer seul au travail,. car 

·ils'agit d'unecollaborationavec Iui.9> Si onn'yprend 
garde, existe ·.ici un des ecueils sur lesquels "on peut a 
I'improviste faire naufrage. La chosese produirait si on 
sed6gageait de ia dependance totale. du Christ, nagu~re 
yecue.profonMmentdans la phase pr~oedente, at sionpre­
tendaitreal:i.ser Ie nouveau projet par se"!3 propres forces •. 
Aussi ,au cours de toute oette m~ditation, don.t On pr~ci­
sera bient6t Ie' sujet etla.m~thode,le.retraitant doit-i:J. 
demeurer au coeUr de la relation personnelle avec Ie Christ " 
sans glisser dans des r~flexions et des sentiments d'ordre 

. purementobjectif .10) 

Oela signifie que ce n'estpas' par lui seul ." qu.'il 
. 	 ' 

--------------~~-----­
5) 	Ex. '95. 
6) 	"CelUi qui vcmdra,venir avec >Inoi doH. peineI' avec moi, 

afinqu.e,". mesuivant dans lasourfrance, il me suive 
aussi dans Ie. gloire." (Ex.95) . . . . 

7) 	COIllparer·l 'offrandequi commenoe.par oes mots "Eternel 
Seigneur de toutes choses (. •• )devant votre' infi"nie 
boute" (Ex.98) . 

8) 	Ex. 95. 
9) 	 :SX. 98~ 

10):SX. 97 at 98. 

00 
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personnelle de ,saint Paul qui· semanifeste par' exemple' 
dallS les~pttres aux Philippians oU: aux Gabites,. cela afin 
d !a.llumeF au coeur, (\u retraitant Ie teu de ,sapropre ex­
p~rience duChrist.17) car~videmment aucune des imagesdu 
Christ dans Ie Nouveau Testament rie serad'embi6ecelle 
dU,retraitant. L'emploi destextes de 1 ',Ecriture vise bien 

, davantage une rencontre individllel1e, \ imm~dia.te -et', irrem­
pla<,rable avec Ie Christ;, pour, cel.le-ci, Ie textepeut.f'oui 
nil' une,stimulation, un moyen, puis unefi!xpression-,plut6t . 
qu 'un thtlme ~e connaissance objective .18J " ,~ 

Cette rencontre ne ser~a1isera peut-~tre d'abord que 

sous f'orme de pressentiment, ,peut-~tre aussine' sera-'t;;. 

elle perceptible que'pendantquelques'bref's moments. C'est 

seulement aprtls'qu'un bon nombre de ces'u~clairsll, 'de ces 

pressentimentset deces signes sesont condilns6s en traits 


,plus "feI'nles, que s'~veille ,peu ~peu,queIque9hose qui re!!' 
semble ~une image du Christ personnellej celle-ci ,d 'a.il,...' 
l~urs demeure essentielleJIlent ouverte, de telleso:r'te que 
chaque 'nouvelle r,encorit,re puisse lui ajouterdenouveaux 
traits. 8i ce progr~s rilyst6rievi peut ~tredavantage/indi...: 
qu6 par allusion que d6crit,19J • on cOJIlprend mieux conmi.ent· 
lesdiff'6rehtstextes du Nouveau Testamerit prennent lel.li' 

'sens et interviennent dans 'un jeu d'6ch8llge toujours nou;" 
veau, car leurchoix, leur rytlune et leur action peuvent 
~tre pourchac'\.Ul :tr~s,diff'6I'el1ts. 

Ainsi; pour Ia pratique de' 1 'accompagnement du re­
traitant, , faut-ilinsister'~ nouveau sUr la diversit~ des 
possibilit~squi ,13' offrent. 20) 'A' 'l'un,; lesm6ditations' de ' 
la premitlre semaine ... la phase pr6c6dente - oni:; pu dtfj~ 
donner une' telie prdsence du Christ qu' i1 su:ffit de re­
prendre Ie passage (lespassages peut~~trer oil 1 'image
-lJ!"--- --------­
17) 	Ignace offre au retrai.tant uneimage particuli~re du 

Christ: Christ Jiof,d6crit avec tous les attributs d'un 
Seigneur f60dalm~di6va.l (Ex'. '91-98). Lar~aliU s06io 
logique esj; aujourd 'hui "bien trop complexepour avoir 
une seuleet m~me image correspondant ~ ,tous les re-: 
traitants. 

18) 	CompareI' Ex., 15. 

19) Voir la pri~re d'intrbductiori pendant toute 1a lIaeuxi~ 
me semamen (Ex. 104) 

20} Voir Ex. ,4, .l7et 18. 
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jont€lloX'S\~ant':ftaPp~:c 'est 
ra l.sdeplacementdesaccentsdontil t:1·~t~tluestion 
lechSp~tre pr~g~dent.Une,seule :p~ricope ~vane6liqueper­
mettraA u.nautre ,de. faire .la rencontre duChrist" qui 
l'appe,lle at Ie met en route. Pour cette m~ditation ' con­
viennentbienaussid 'autres textes de rencolltre,. pris 

, dans les,synoptiques ou dans saint Jean.' D'autres retrai,"'; 
tant!apeuvent s enourrir des· hymnes christologiques des 
Colossiens ou deE3 Eph~siEms, ,de l'apocalypse ou de l'Evan­
giie Cie. saint Jean'. Un excellent moyen encore e:3t d 'utili­
seI' les d~claratione de Jesus sur lui-m~me dans :saint Jean. 
Beaucoup enfin s e plairont A s 'associer' A la rencontre . 
'duChrist par sStint Paul, telle qu 'elle s' exprime special.=. 
ment en Phil 3, "Gal 2,16-21, Rom 8,31-39, 2 Cor 4, 2'Cor5, 
11-15, ou:dans l~gran~eapologie de 2 Cor 10-i2) .. 2l}, .'. 

En tout cela, 1 'important est de c'onsia~rer,au long du 
texte, It;t Personne duChrist J~sUs dans la mission qu'il 
assume. nne s'agit pas des'arr~ter auxdetailsdetraits 
ou.d'~v~nements, maisplu1;6t d'embrasserune t6talit~,d'aE. 
river Aune syntMse. 'Aussi mepara~t-il 'legitime de ras­
sembleI' diff~rents passages', parexemple de combiner' les 
textes de saint Paul et les p~ricopes'~vang~iques, de co!!!. 
pleter les enonc~s th~ologiques de saint Jean:par Ie s r~...; 
cits conc:rets des pericopessynoptiques,Qu (ce quiserait 
poss:i,1;lle ~laplupa.rtdes retra:j.t~ntsen.raisoIi de leur f~ 
miliarit~ avec bien des textes~vang~liques)de parcourir 
aes sc?mes,des rencontres et des faitsdelavie o.u Christ, 
rassembles sousun seultitre, ou ;u.neseule1mage. 

pourcettem~dita:tion rendraient grand service a,.ussi 
des reproductions d • oeuvre s d'art sur Ie ,Christ : ' celles 
d 'autrefois,parexemple des miniatures de Livres .d'Heures, 
desvitraux gothiques', ,des fresques romanes; puiE3 aussi 
des peintures modernes comme celles de Ro.uaillt. L'image 
choisie de'irraitrepr~senter Un.Christ. qui fascine" capable 
de, fai;r'e passer cet. appel A oelu1 qui Ie contemple., Pour 
la m~ditation, ilest parfaitemen-t; possible d'u,tiliser aus 
si bien Ie texteque 1 'ir.il.age " ,e:npassantde i 'unA 1 'autre:-

Un autre moyen d 'acc~s A la .m~ditationduChrist se­
rait de.faire appel A des textes OU des images, emprunt~s 
aux situationscontemporai~es, celles au moins ot!. Ie be'!'"' ........- .....,..... _--_..... _--.....,;,;,.-----' 
 " 

21) Ex. ,100. 
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soin dusai~tet latache.~ accomplir saute aux yeux!Alors 
pourrait @tre pr~sent~un textfil ou' une imageoti Jesusre­
p~nd visiblement_~.cet appel parsapar,ole et sa~actions. 
Cela seI:'Virait ~ introduire d~s Ie dEfbut. lerapp6rt de· cet 
te m~a:itationavec.l'aujOUTd'hui~ -

4. ,La d.ynamique de la g~n6rosiM 

. Si, au coursde la phase de crise, le'retraitant a 
vraiment fait 1 'experience de la r6dempt;i.on, ~ partir de 
sa ~ituationd6sesp6r~e,il lui devientalors 6videntque 
d6sormais son existence appartient ~. Dieu et qu "avanttoute' 
difference de profession ou d' 6tat de vie, son' seul but 
est. de collaborer avec 1 e Christ J6sus' au. salut du monde. 
A cettecollaboration il ne pose.plus d~' conditions, 22) 
par example qu f elle doive, dans Ie cadre de Ii:!. tache ~. ac:' 
complir,jouer unr61e sp6cialement'visible.:il sait qu'U 
ne peutplus ·61ever de pr6tentions, bien plus que d6j~ Ie 
seul 1'ait de son existence est 'un don puret gratuit dela 
mis6ricorde de Dieu. Dans cetesprit' d 'huinilit6 joyeuse, 
encontemplant Ie Christ et 'en: Itentendant avec,surp.r1se, 
l'homme ne dcUte pas qu':ll .stadresse personnellement. ~ lui 
pour J,.,'inviter A sa suite. ' 

Cette invitation produit quelque' chose d,a nouveau. 
Jusqulalors.,dans leI)! Exerci.ces, il etaitciuestionde n6:­
cessit~rigide: pour percevoir la v~rit~ at 1 'eprouver 
commesal:ut,. i1 fallait d!abord surmonter lemensonge de 
1.' insouciance, puis 1 'orgueil du d6sesilOir. Sans doute pa::, 
lait-on bien dtamour, de Ifamour,infini et mis~ricordiem: 
de Dieu, maiscetamour 6tait poUr moi am~rementin-dispen­
sableetmon uniquesalut. Aucontraire, 1 'invitation qui 

, ,surgit maintenant ll,est. plus pour moide J;'ordre d,tune ,~,..•. 
cessit~ de salut. 2j , La f'aveur pers.onnelle que m'y ,fa.];t. 
le,Christm'apparattcommaune preferenoe incompr~ensible 
et Un acted'amtti6 gratuite. . 

L'amiti6 nesa conquiert ,pas: il fautattendred"y 
~treconvie~etcen"est qu'alors qut·on peut y, p~n6trer. 
Aussi, Aau.~unpoilitMj'A parcouru des Exercio'es"laqu'e,s- ' 
t±on d'allerplus avantn 'est p,avantage una question ou­

22) Ex.'97 " ••• au'service total de le'Lll' ROi.6ternel' at· de 
leur Seigneur 'IllliverselH 

., 

2) Ex. 18. " 
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peut l~gitimem~t conv~hir' 
totl:i;\hOn1mE;!persoPnellement, il,n'est, jamais 

certain que ' c esoitjustement en cemoment qu'il veut le 
;ra:i.rEl';' " A nouveau appa.ra.ttavec~vidence la qUasi impossi",,: 
biiit~ de programmer lesExercices. 24). . 

Aussi l'accompagnateur devra-t-il ~tre'tres attentif 
a la,pr~sence dela modestie Elt de la joie,qu:i,rendent le 
re·ttaitant.hEmreuxden 'av:oir que Ce qUe Jesus a fait poUr 
lui etpour lesautres,25) 'sans confondrel'enthoW'liasme 
superficielpourunecertafuefornied'ideal avec l'invita­
tion,pe'raonnelle ,du Christ. - 'Il s 'agit bien' plus d 'un, eve­

,neitient interieu.r" generalement calme, qUi's e developpe 
mieux dans tine atmosphere s,ersine. La retraitan"!; est,alors 
en d'tatdtattente passive et d'~coute. 

,', Quand ±ntervient 1 "'invitationll,lll' $prouve avec ~ton 
neinEint'commeun iliconcevable elaninterieur vera le Christ 
et sa Voie. 26) Desorma.is ilne petit plus se contentard'une 
simpledisponibilitea tra:v;iiller ayec lui,mats il est pous 
s'e '.a;' repondre' ,aunamol,U' incomprehensible pardes act~s ,gri' 
tUitdet a;u-dela de tout but. Une nouvelle a.Y.namiquesur 
git" celledel 'amour persolmel, qui lie semesure plusi' 

, des reglesexterieureset objectives.Leretrait.ant', se sent 
pousse dans cettedirection" mais' 11 sait aussi que, poUr 
fairequoi que cesoit,il a besoin du secoursde sonSei~ 

-gneur. 'Ainsi c·, estseulement )avec des offres qutil essaye 
de repondre a,l'invitation.27 

L'orientatiou de i 'off're est determinee par la Yoie 
dUSeigneur" La s()uf::friu;lce,l 'injustice, la pauvpete:-r' 
hu.miUation, • la, maladie, finalement la mortna sont pas, 

" seulement choses ,a accepter:c~est.en enss questaccomplit 
desir ,. ae l'appele ,deserapprocherdecelui q1iil'ap­

pelle desir qUine s'expl1queparnulautremotif abjec",,: 
t1£.28) c 'est' ici que dOi,t 3tre presente, ,en "j;oute SO'brie-' 
'l:e, la,dUrete dece qui est'offert ~ Dem3me leretraitant 

24) Ei. 11. ,"". . 
25} VOil:' oi-dessusle crit~re PQ'I!r:la firi de laphS,sede le: 

crise. , 

26) Ex.. 97 et98. 

27) Ex. 98. ' 

28) Ex. '9? et98. 
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doft. rester conscient qu'il reste dlSpenda.i:lt de cet amour 
qUi invite et rend possible' sa rlSponse. AUBSi' la seule 
fornie possible de. son offre est-elle la prU!'e, mais l,a 
pri~re d'un homme resolu, pr@t A executer son offrande, si 
Die'll. Ie permet. La meilleU!'e image de cette attitude de ten 
siOn est peut....@treceile,d'un coureur de cent m~tres,A,g-; 
noux dans sa position de Mpart, dans 1 'attente du 90UP Q.e, 
pistolet~ DejA en course pour ains:\, dire, il estseulemEmt 
retenu par la discipline sportive, et plus procned'undlS- ' 
part prelll$ture que d 'un depart·retarde. De m@me~ dans cet 
etat d'offrandede soi, Ie retraitant est-il pr@t, par une 
sorted'anticipation de la rlSalitlS, A se precipiter dans 
1e sens de la souffrance, au moindre signE! du Seigneur. . 

A cette acceptation prlSalable, capitale pour la'pour­
suite de la retraite, s'ajoute, eXplSrience faite, qu'elie 
ne peut se realiser moyennant une s'aule meditation. Ordi... · 
nairement, Ie retraitant doit donc la poursuivre pendant 
un ou deux jours. On peut proceder par IStapes: Ie retrai­
tent jettera d 'abord un regard global sur Ie Christ, com­
me on 1'a decrit ci-dessus, puis ilrlShechiras~ sa mis"; 
sion' de salut et sur 1 rappel qu'il adresse, dans 1 'es­
pOir que surgisse la. dyl:l.amique .d~nt on a, parle; . ce11e-ci 
in@me sera approfondie en plusieurs repetiti'ons~ du m!me 
exercice. ,Dans 'ce processus, 11 est important que la de­
marche dejA faite soit reprise dans IS. mfiditation suivante, 
afin qu'au lieu d'@tre formee d'!:1Uments juxtaposes, elle 
constitueun tout. 

Decisive est 1 'attitude de 1'accompagnateur: qu'il 
ait Ie cqurage d 'attendre 1 'appel personnel du Christ au 
retraitant. S'il n'est pas,convaincu que cet appal se soit 
fait sentir, si peut-!tre aussi celui-ci est restlS'voile 
et discret, il 'fe peut poursuiv:r.>e les Exercices dans Ie 
sens 'indique.29, ' 

-~-----..-~~---------­
29) COllllIlent pro~eder, en,par(:!i,l cas,depend de,lasituation 

duretraitent.Le chemin,que lUi ont faitparcourir les 
Exercices jusqu'A present,' lui a apporte un gain appre 
ciable et a change fondamentalementsa vie,. Ce chemin 
pourra:j.tA present @tre concretise en quelques-unes de 
ses lignes fonaamentales ou, st la 'situation Ie sug~­
rait, enune decision A prendre. Les 'meditai!ions sur 
1 'Evangile seront aidan tes d8.ns ce but. Toutefois,e11es 

(Cont. page suivante) 
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VERS LA F.A.lYIILIARITEAVEC 

L'AJ?;Prendre aconnattre unepersonne 

Lalogique interne de la m~ditation" du.Christ'qui 

vient d'~tre expos~e semble amenerauned~cision imm~dia­


te pour l~Ghrist: r~forme de la yie, alignement de toute 

l'e::JCistencesurle Christ et collaboration avec lui, ch~­

gement d'existence peut-~tre; tout cela semble maintenant 

a faire dans l'imm~diat. 


En fait, il, arrive que l'appeldu Seigneu:r, ,~prouv~ 


personnellement' par Ie retraitant, soit sf 6vident qu'il ne 

reste plus depiace pour une plus ample recJ;J.erche, pour 
une autre exp~rience et une autre question. 30) Alors, d~ja 
au coeur ·dela d~cision a prendre, ,il faudrait que Ie re­
traitant ,re<;lGive les directives et les secburs appro­
pri6s.31 ) La chose cependant est exceptionnelle. Si lecas 
se pr6sente, ilimporte d'examiner avec grand soin s'ils' 
agit vraiment,d'1.ll1 appel du Christ,indiscutable et irr~ver 
sible, ou si, dansl'~lan de son d~sir de fEdre que'lque 
chose Pmu.:' lui, Ie r~traitant 1 'a interpr~t~,~ son insu 
dans un sens donn6. 32 ) , 

En g~neral, m@me s.i eiles ont dur~ unou deuxjours, 

dans la totalit~ de leurs ~l~ments'- la Personne du Christ 

en rapport au salut du monde, son appel personnel, la r6­
ponse en:fin de l'homme ... les m~ditations sur le,Christont 

produit' un Mmarrage plut6t qu'un r~sultat (Jomplet.Une 

foia rassemb*~s, cesel~ents ont maintenant bel;loin d'es­

pace pour seMvelopper plei~ement. 


---------....-----­
29) 	(Co~t.,) ne seront pas' des contemplations dans Ie sens 

des paragraphes stl,ivants, mais des m~ditations comme 
pratiqu~es au cours de la phase pr~c~dente. UneQ.~ci-"' 
sion prise dans une, telle situation ne serait pas non 
plus une lI~lectionlt dans,lesens dutextedes EXerci­
ces, mis uordonne.r ,sa vie" sur la base dela premi~re 
semaine. on.pouri'ait,dansce but, faira'usage de,s "m! 
thodes p'our faireun choix au coursdutroisd~mete~l'. 
Voirci-dessus cequi est dit ,~ propos de' c;e"tempa" ou 
maniere,eta propos des diff6rentes manier-es de faire 
~lection. ' 

30~ 	Ex. );75 et 330.
31. Ex. 336. 

32' CompareI' la section IV, IIL'Election". 
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Dans unegrande mesure, la chose wut surtout pour.la 
premiere partie: Ie' Christ Jesus. La Visiond'enaemble, l 
la'luelleont abouti les efforlsprecedents, ris'lue facile":' 
lilent deglisser ausche:ina abstrait.De f'ait,ce retest pas en 
une seulerencontre 'lu'on peut saisirune personne: onne 
la connatt'lu'en la'connaissant l!. nouveau.Sion l'aime,on 
recherche son contact, afin de mieuxlaconnattre. Onvou..;.. 
drait@tre aupr~s d' elle, pour partager sa, vie, pour sa­
voir ce 'lu'ellefait,' sa mani~re de parler, d'agiret de 
reag1r, ses jOies, son f?tyle de vie; etc. Un homme, ne se 
laissepas connattre du dehors,ni par sesprincipes ou ses 
declarations: c'est par sa vie 'lu'U s'expriine. 

Pour comprendrecette vie' dans ce 'lu'elle ,a deconcret 
il faut @tre aupres d'elle. Ce n'est 'lu'au moyen des sens 
'lu' onpeut assimiler la figureuni'lue, personnelle de'luel 
'lU 'un. Ce n 'est que¢cea de tels eUments saisis par 
les sens 'lu'une figure spirituelle peut devenirun Toi per 
sonnel: alors,non seulement on adopte ses idees, non seul! 
ment on admire son existence,i:na.is on eprouve pourelle une 
sympathie ardente. De m@me, dans les ra.pportsmutuels des 
hommes, AI' interieur d'v,n groupe par exemple,' ce ne· sont 
pas seulement les mots 'lui ,comptent, car la communication.. 
verbale s tenveloppe de tout, Un ahamp 'lui nel'est pas (re­
gards,gestes,attitudes, et mouvements ducorps)"et'lui 
lui sert d tarri~re-planet, de support: 'tout celaest ne­
cessair'f.:) commeun contexte d 'interpretationetd 'an_tion 
pour 'lue'puisse se degager librement Ie courant de la. ran-' 
contre interpersonnelle. Ainsi,la rencontre avec leChrist 
pourra egalement s'epanouir danstoutes les' dimensions de 
l'@tre humain. 

2. (Une nouvelle mani~re de pri~re " 

Ace progres concourt une nouvellemani~re de prier: 
Ia contemplation. Le,s phases precedentes 'du deroulement 
des Ex:ercices avaient cecide particulier 'luel'objet de. 

,'meditation,le message duo ehrist,apr~s avoir ete accueilli 
,dans son coritenu sp:i.ritue1, etait p~netre tntellectuelle- ' 
'mont surtou:t gnice a de multiples repetitions, on finis­
sait par @tre at'teintpersonnellement plus -profondement. 
Dans la contemplation, la dynami'lue int~rieure I provient du 
cara.ct~reintuitif du texts. on voit'la personne.,on ecou­
!!_2!U3;~i e:!!_2::.z._....~ssisteA 1'evenement. 33) De cette 

33) Cette' triple approche de chacun desftlD.Yst~res de' la vie 
(Cont. page suiVante) 
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..~ sc~ne et .leme deV'iennent pr~$ents'-ou. 
bienje leurdeviensl?r~sent "'"en tantque j'accueille par 
mes sens les ~l&ents sensibles qu'offre Ie texte. Sans 

. ' doute, ap~s cala je ,n'en"sais" pas plus qu'a'uparavant; 
mais ici' ce nfest pas affaire de connaissance intellectuel 
Ie. 50uvent on cherchea "savoir" ce que signitie un passa 
ge de l'Ecriture;mais cette question n'inMressepas lii: 
contemplation. 5i ai11eurs l'interpdtationestl~gitime, 
elle neltest.pas ici. Ce qUe je vois, ceque j'entends,ce 

. que je reSQrde( telles les "que,stions" au:x:quelles je dois 
m'appliquer. 34J ' " . 

Cela suppose que je sois dispos~ it!, utiliser des moyens' 
de grande simplicit~. Ce n 'est qu'apr~s lapremi~re semai­
ne et grace it!, lapilrification: qu'e11e ar~alis~e que 'Ie 
retraitant acc~de it!,.1'humilit6 voulue pour prendre Ie ris-)' 
que d 'une ma.ni~re defaire a ussi simple et discr~te. 35 
Ce ,n'estqutapr~s avoir reconnu J6sus COmllle son Sauveur at 
per9u son appel que s' ~yei11e en lui Ie M'r?irde se rappr~ 
cher de lui ,sous un mode aussi concret. 36) La chose est 
comparable!it!, 1~6closion "de 1 'amour en"j;re -deu:x:@tres,car 
alors tout Mtail surl'au1;re devient import~t, COmlll.e ex­
pression de sa personne. 37 } , 

M@me si la connaissance acquise grace a ux sens est 
une conn.a.issance globale, une telle repr~sentationesten 
quelque sorte une construction: il y a un mouvement de l' ex 
t~rieur vers 1 'int~rie~. l?ar ext~rieur,.on entend Ie caa.re 
de vie,~te13pace.7'()u Ie ,lieu avec ses_objets, sea couleurs 

, --_.._.----------­
33) 	(Cont~) de notre Seigneur" est d6crite ex);)licitement 

dans les instruct:ions pour les deux: premi~res contem-, 
plations. (Ex. 106-108etll, 115, 116). 

34) _Etre mO. affactiveme.nta jou~ un rOle important au COUTS 

de'laprem:i~re semaine, iCi"".dans une pr~sence simple­
en face des ~venements de la vie de J6sus -la sc~ne est 
presquecompUtement domin~eparle "sentir at gol1ter 
les chosesr int6rieurement" plut6t que "d'an Mvoir beau 
COUp" (Ex. 2).. . ­

35) Ex. 114. 
36) Ex. 130. . . 
37)L'expression la plus directe' concernant ce d~sir_de se 

rapprocher, ... estpeut-8tre 1 'instruction poUr "l 'appli
cation descinq sens" au:x: quatre exercioes .de lajo:ur=. 
n~e respect.ive r parlicu1nrement d.aru:I' .son quatrillme
point (Ex. 125 ) • 
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et ses odeurs,' Ie temps qu'il fait et 1 'epoque de 1 'annee, 
Ie jour ou la nuit ·etc. 38 ) A ce domaine appartiennentaus 
si les personnes vo~s~nes, commele peuple dans les evan=' 
giles, liu'on peut comparer au. "choeurll des tragedies grec~ 
ques. On passe de la aux'personnes centrales, 'et surtout 
a laPersonne m~me de Jesus. Pour elles aussi, quelque 
chose ressemble a un cadre: v~tement, gestes, expression 
du visage, ton de la vOix,maniere de'parler, etc. Ce ca­
dre etant present, l'even~ment central lui-m~me (parole, 
echange de paroles, action, souff~ce, ••• ) peut devenir 
present aux 'sens du retraitant. 39J 5i nous avons parle 
d 'une structure dans la reconstitution' d'.une sc~ne ,nous ne 
voulons pas dire qu'on pourrait separer cadre et centre ... 
c'est justement leur unite qui assure l'integralite de l'ex 
petience sensible - mais que l'attention sediriged'abord 
sur les elements moinscentrauX et moins importants, qui 
creent l' espace voulu pour 1 'evenement. en question. . C' est 
de cette manillre quton obtient la presence, vivante de la 
scene. 

Le point de d~part de cette representation est Ie tex­
te des evangHes, dans tout ce qu'il a d'intuitif. :rlne 
s'agit pas de se ·livrer aux fantal.sies d 'une imagination. 
debride,e et de dresser des inventaires sans defaut, . car 
crest Ie texte m~me qui fournit les elements a contempler: 
le chemin, Ie bateau,' Ie lac, la ville ••• , - pour ,ne nom­
mer que des donnees de 'lieu. II parle,aussi d'attitudes, 

, d' emotion::;;, de regards. Il rie donne jamais de descriptions 
pourelles-m~mes, mais ramene toujours au centre: 180 paro­
le ou 1 'action de Jesus. Mais cette parole ()ucette action 
a un "corps", un champ,un environnement, ou elle s'insere.· 
Et, si on veut bien regarder de pres, on decouvre bien 
plus dansie texte que ne soup!tonnai1; a.premiere vue notre 
sensibilit4, emoussee par Phabitude. Il contient maints 
contrastes a.brupts, maintes choses etranges,que, sans'peut 
~tre les, eclaircir, ;c,etteforme de prnre permet de gotlter 
longuemen't;. ' 	 ' 

Malgre son aptitude a eveiller lacontemplation, Ie 
texte evangelique ne 'peut ~tre qu 'un moyen" init ial ,pour 

~-----------------~--' 
38) 	Ainsi,la. representation mentale du lieu,de la pre;gdllre 

semaine, change.De simple cadre, ,elle se proloilge dans 
la cont.emplation m~me,compare~ Ex. 112, 114." 

39) 'Ex. 106, 107, 108. ' 
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ob:t;enir Ie; pr~~enc<eau .Ch,rist. . 
naiss!£I.l1ceacquisepar .1es sens, c'est '" l'interieur que 
se forme 'l'image,dans .sa totalit~; ,1es ~l~ments'nouvelle­
ment aC9ueillis viennent s'ins~rer dans l'ensemble. 40) 
Ainsi ,se forme pour 1 'honime Ie monde c onere':!; dans lequel 
il vito ~~susde m~e ne peut devenir pour Ie retraitant 
:une r~alit~ aut~entique que saisi de cette maniere.Pourvu 
que Von demeure sanscesse attach6· au texts d,e l'Ecriture, 
aucune Mvi~tion n'est "'craind;-e de l'imagination subjec­
tive debrid~e. . 

. Si Ie retraitant . reussi '" ~viter de glisserdans' 
l'interpretation intellectuelle comme' dans Ie foisonnenent 
arbitraire des images, et" 'demeurer simplement dans la 
spl1~re du reel telle qu 'ouverte par les perceptions' des 
!3ens; alors grandit peu a :peu et douceme,nt en lui une :t:a­
miliarite avec Jesus; "peine exprifu;3.ble. Au d~but, elle 
estdavantage pressentiment qu'exp6rience effective. Ce 
ri'est qu'apres bien· des repetitions, ou..a partir desmillt!, 
pIes donn~es' sensibles se developpe. progressivement une 
unit~ interieure, que s'obtient un go11t: ou unsens intui­
tif de laper~onnalite unique du Christ.Unechose analogue 
se produit pour Ie chien, guide par son flair dans l'accom 
pagnement de son ma1tre. -

Afin de perIil.ettre· des repet:i.tions, .on ne proposera pas 
plus' de deux pericopes"par jour. 41) L'accomp~gnateur doit 
s.e garder aussi de donner; " titre. d'introduction, des in­
terpretations d 'exeg~se ou de theologie biblique: si va­
lables qu!elles puissent @tre, elles n'ont pas leur place 
iqi..Au contraire, il aura grand profit a parcourir Ie 
texte aVec Ie retraitant et,grttce a quelques.indications 
sur des mots ~u des phrases, l'amenera ainsia Ie iire 
exactement.42}, Ce n 'est pas 'ceque Ie texte signifie que 
ie retraitant doH ass1miler; maisc e qu'il lui suggere. 
De la sorte,la durete, Ie paradoxe et. Ie scandale de bien· 
des passages prennent Uneclart~m:econnue par l'habitue.e de 
leur usage. A force d'@tre freq'Uentes de maniere contempl~
----'-------­
40) EX. 1)0 et .i27. 

41) Voir la divisio:iJ.des mat~riaux offerts pour la contem.... 


~i;iol;L, 'telle que pr~vue dans Ie livre des EXercices; 
pour les.3 premiers jours. (Ex:. 101,110, l1 i9, 120,.132, 
134) 

42) Ex. 2. 
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-tive,i1s ne nous sont pas peut-@tre mieux connus, mais ils . 
. nous, deviennentfarililiers et nous cOIllIllUl:l.iquent Ia ten~i?n 
qu' ilscontiennent. 

C'est dans, cette ~ta:pe qu ',il conVient de commencer 
la joUl."Ii~e ... ~ventue11ement par Une oraisonde nuit - par 

,Ie nouveau sujet de contemplation. 43 )r,a secondep~ricope 
servira pour Ie second exercic,e. Suivent alors deux ou 
trois r~p~titions, oU on pourra" rasselllbler les deux :p~ri~ 
copes. Ces r~p~titions assurent un progres dans lasimpli­
fication et 1 'int~riorisation, on pourraitdire aussi de 
lapersonnalisation, car;A partir desdonn~es et des ~v~n! 
ments ext~rieurs," on accedera de plus en plus a laPerson­
ne de J~sUs et a une relation de familiarit~ i:aim~diate avec 
lui. Airisi faites, . les contemplations menent, en fin de 

. journ~e, a l'extr@me simplicit~ d'uns~jour aupres de J~­
sus, devenu:concretement pr~sent et go~t~ par les sens. sp! 
rituals, que cette m~thode a mis en:~Veil.44) 

;' 
, ¥ ' .. 

Certes, les" choses ne. se passent pas si facilement 
qu'on vientde Ie dire. II arrive souvent qu'au d61ru.t, Ie 
retraitant ne parvient que "lentement atrou.ver du go-dt a 
:la contemplation. L'accompagnateur doit alors l'encourager 
a pers~v~rer dans la simp11cit~ de cette m~thode, "ana pas, ­

, abe.ndonner Ie d~sir d'une rertcontre v~ritable avec J~sus, 
ane pas ceder enfin a 1 tinterprlHation intellectue11e. De 
mAme qu'il existe dans la cont'empiation une pl~nitude qui 
fait exp~rimenter la pr~sence de J~8US, elle c.omporte aue­
si un vide ou son absence est. dbliloureusement ressent,ie 
commeune privation.: toutes deuxsont des f~90ns nr~ussies" 
de contempler. 45) .. 

3. Lesujet de la cOntemplation, 

Comme p~ricopes 'pour les cOhtemplations, ne conviennent 
, ....._-_....------;----------­
43) Ex. 128 et129. . 

44) Voir ce qui est dit sUr "1 'application q.9S .sensi' (Ex.121 

. -125). . 

45) Voir Ex. l()4 'et 118) oun est' ~vident que 11'1. "connais 


sance int~rie~e du Seigneurlt est dema.ndee afin IIde 
mieux ,I 'aimer et Ie 9uivre",' at qu'il n ty a pas de dif 
f~re;nce'entre'les endroits plus importants de connais= 

.sance, consolation oud~soIation, qua.nt a leur impor­
tance pour les r~p~titions) •. 
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---------------

.parol,es,- .. cap C~1,D!:~c:i.oj:frent'.trop 
p"eu 0 pt,enirune. pr~sencede simplicit e ,et 
aU(lontraired'attrait pour Ie.. specul.a.tion. intellec­
tuelle. II faut doncpreferer les recite evangeliques: mi~ 
racles, evenene.nts 'divers (Ie bapt&ne d~ Jesus, la trans... 
fi~tion, .latentation, l'entree A Jerusalern, la pas­
sion••• ), discours polemiques et didactiques aussi,· car,. 
en tantqu'ils appartiennent ·~une situationconcr~te· et 
qu'ils .ont un caractere evident de rencoiltre hu.maine, ils 
ne sont pas de pures paroles. A cette liste s'ajoutent les 
"apophtegmes" Pi:ographiques; ainsi que les rencontres. et 
les evenernents qui se terminentpar une seule parole (ain­
si les vocations des disciples, la. venue de Jesu.s ~ la sy­
nagogue de Nazareth, l'episode de zachee ••• ) .46) 

46) 	Lestermes utilises ci-dessus se refhent ~ 'cequ' on a:e. 
pelle IIFormt$eschichtell;c'est~-dire la direction de la 
recherche e:)Cegetique, qui s 'applique ~ degager les ;ro!:, 
mes Iitterairesdes textes du Nouveau Testalllent et 1 'his 
toire de leur or1gine. Un de ses resultats communement 

. accepte est que les quatre evangilelS ne ao:p.tpas, .au 
sens actuel du terme, des biographies de Jesus, mais 
qu'ils sont nes plut6t commedes ecrits destines ~ 1'a!!:: 
nonce dumessage, dans un processus de transmission et 
de composition complexe.L'inter~t qui a preISide ~. leur 
compolSition n' etait pas celui de rendre exactementquel 

.ques fa.its, mais de porter temoignage en faveur de la 
verite que Jesus de Nazaret):J. est 'Ie Sauveur du monde. 
C'est pourquoi, on utilise differentes formes litterai 
res - certaines ont deja e'lie mentionnees plus naut - qp.i' 
transmettent et aimoncentles evenements et paroles .de 
Jes:us,nonpas. sous une forme scientifique e'~abstraite, 
mais dtUne maniere concrhe et humaine,danslaperspe2, 
tive de leur signification en vue dusalut~Leurverite 
n'est donc pas contrOlable eritant que compte rendu d' 

.	actes realises, mais seulement experimental:tle :par l' eE:, 
gagement d'uneprise de position personnel1,e. 
Parle'processus des Exercices, . on acced,e ~ une bonne 
approche des qrigines . et ducaract~re spec.ifique des 
evangiles. Leretaitantcompr'end d'al?ord la signifiea­
tionsalvifique deJeSUS, ell rencontrant Ie Uhrist, peE:, 
dantla premiere semaine, crucifie at resEluscitfl ',pour 
lui, et seulament ensv.ite il renco:ntreJesus dans sa vie 
humaineetacquiert ainsiune.m.eilleure c0nIlaissa;nce· de 
lui.De la mbe fay on, a11: debu.t dUN6uveau.T~stament,il 

. (Cpnt. :pa.e~esuiyS.nte) 
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En :tout ?cas,'je 'collllIi.enceraispar Ie r~cit de l 'erifan- . 
. cedu Christ, 47) car elle est sp~<lialement adaptee au.crom':" 
mencementde lEl. phase contemplative: elle n'expose:pas seu 
lement Ie d€but de la vie de.Msl,ls, mais sa 'PerSonna est 

. :Lci encore enve1opp~e de son env'ironnemerit., comme6:'est Ie 
.. cas pour 1 'enf!l-nt et 1 'adolescent; . pour Ie mOIlent, J~sus 
nesort.pes·encore de soh petit monde pour poserdes'ques­
tiona et demander uneprise d~' position A so11' ~gard, 
il est simplement lAo Aussi Ie texte conduit-il par lui;., 
m~me davantage A un regard et . A une ~coute continus·· qu 'A 
une prise de ,position active. 48) Cette prise de position 
reHlve plutOt des p~ricopes de la vie ,publique de J~sus,o'b. 
Ie lecteur est sans cesseimm:~diatement . plac~ devant la 
question de la reconnaissance de sa Personne et !leson 

. exigence. C'est pourquoi, .. au cours des Exercices, >cesp~"" 
ricopes conviennent plutOtau temps o'b..1e retraitant lui- . 
m~me est en 1uttepour trollver la d~cision A' prendre.Si 
1 'on songe A 1 'importance de la fanrl.liariU avec JlSsus 
pour 1a suite de 1a retraite, deux 'A quatre jours'ne sont 
pas detrop pour la conteDiplation desmyst~resde l'en­
fance. 49) , 

III~ LA PREPARATION DE .L'ELECTION 

1. Orientation de base pour.sUivre J~sus: Sa Voie 

Dans cette troisnme pha!'le 
/ 

de notre parcours des 
"":"'--~.-----~~--

46) 	 (Cont.) y ala rencontre avec Ie Christ dans sa signi­
fication sa1vifique, comme elle apparatt, et fut m~di":' 
Me dans les lettres de PaUl" , premiere ~crits dans ,Ie 
temps, du Nouveau Testament. Cen 'est qu'apres qu'on se 

. tourne vere les mat~riaux transmis sur 18, vie de J~sUs, 
pr~cls~ment pour y trouver ce m~me J~sus...(Jhr1st. Catte 
con:figuration des mat~rlau.x transillis sur . 1 'experience. 
salvlfique de la rencontre du Christ crU.cifi~ et res';;' 
suscit~, qU'est-elle d 'aui;requ 'unesorteo'.de contanpla 

,. tion? .Ainsi 1es ~~les seraie:nt~ils le r~sultat du 
mbe processusauquel se soumet leretraitant, avec J,a 
diff~rence que les~vangilessontplus pres des.~v~ne~ 
ments eux-mbes et qutil est confirme qu~ils sontvrais. 
- dans le sens de leur intention - et qu'ils condu:i:sent 
Ala v~rit~. 

47)' Ex'~ 101-134. 
48). Voir :l:erOle de 1a personne qui' contemple (Ex.114J jaus

si 106,107,108, 11.5; 116, 122, 123, 124. '. . ­
49) Ex. ~36 et 162. 
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Exerciqes,Us'agit de reali;ser 11.3. decision de smYre Ie 
Christ dans Ie concretdela situation de vie duretrai": 
tanto . La phase a corrimence par 11.3. contemplation globale du 
Christ comme Sauveur du mond.e, de' son appel personnel, 
suivi a'une premi~re reponse du retraitant. Puis sont sur­
venus deux ~ qllatrejours de contemplation du. Christ in­
carne (les myst~res de 1 'Enfance), ou l'invitation pergue 
~ participer a la mission du Christ est demeuree presente 
en arri~re-plan. J,VIaintenant Ie temps est arrive de se to1X!.'.. 
ner direqtement ~ ~ouveau vers cet appel. 

II importe qu' 11 se concretise dans Ia. vie du retrai­
tant. Mais pour' ce faire, ilconvient d 'avancer lentement 
et avec precaution: il ne s'agi:t pas de transferer tout 
simplement et de sa propre l.3.utorite cet appel du' Christ, 
peut-@tre disQre.t et eIico re general, dans Ie concret de sa 
propre vie. 50) Toute precipitation peu.t ~tre l' occasion 
d'apandonner, 1.1.3.. main du Christ; quant au dan.ger inverse 
d'unarr@t de 11.3. marche sous Ie pretexte d'une certainean 
goissede securite, il n'est pas lmmediatement aussimena: 
<sant quand Ie chemin precedent a ete suivi lo;yalement et 
correctement. Une fois que,au cours des jou.rnees preceden' 
tes, s' est approfondi etdeveloppe l' inter@t. p01..lr la Per: 
SOlme de Jesus,. il s'agitmaintenant derecoJ:ll1.a1tre a ta­
tons 11.3. Voie indiqueepar son appe1. 51 ) C'est Ie but d'un 
exercice qui expose clairement la.Voie fondamentale, tel1e 
qu' elle fut procl~ee dans 1 'evangile pour toute invitation 
a suivre Jesus. 52) C'est d'abord 11.3. pauvrete spirituel­
le: el1e s'exprime sous·bien des formes, car e11e est fon­
damentale pour suivre Ie Christ. Le signe qu' on 11.3. prend 
au.serieux)est qu'... eyeille Ie desirde 11.3. I)auvrete ef­
fective. 53 De . plus, . s fagitdu partage de l'humiliation 
etd,e. 1 'injustice avec Christ, car sa VOiee:st celIe du 
mepris et de 11.3. mecorinaissance, du support desdnjures. 54 ) 

. Dans l' evang:i.1e,. ces6aracdres de la vie· na 11.3. suitell. du 
Christs t expriment .~ iIif.ferents endToits, Ie 1)1us . claire­
ment peut-@tre dans les Beatitudes' - surtout dans Is. ver­
sion de. saj;n.tLuc (6,20-23)- etdans lesinvitations ras­
semblees en. I1It 16,' 24':28, Le9, 23-27, Mc 8, 34-9,L 

. . . ---------~-----~------
50) :E;x:. 14. 
51) Ex. 135. 
52) Ex. 136-147. 
53) Ex. ;L46. 
54) Ex. 146, 147 at 98. 
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2. La. recherche de la VOie' duChrist et son'dd'~rir 

Avant d'en dire encore' davantage sur Ie. matiSre de 
cette m~ditation et sur les dif:f~rentesmanieres de la' 
chQisir,il importe d'exposer plus exactementson caraot~re 
sp~cifique concernant la m~thode. En' effet, il ne s'agit 
passimplement de "conna!tre" la Voie duChrist et d>tappli 
quer ce' savoir cOlIlIlle un principe, qui d~term~erait la d~= 
cision ~ prendre .,55) Cela 1'eut @tre ~clairl:f par un exemple: 
dansmaMoision sur l'emploi que je doia prendre; je cho!, 
siscequi est Ie moins r~mun~r~, parce que cela signifie 
davantage de pauvrete, c.!:. d. plus de' conformitli au Christ • 
lI'Iais cette logique'pure, qui se restreint au seul aspect du 
corttenu, nigligela complexit~du ml:fcanismede 1a MOision' 
humaine, oule s mames contenus peuvent @tre associes aux 
motivations les plusdiff~rentes; sibien que le<r~sultat 
concret d 'Ulle d~ciaion ne dit pas grand choSe suraa va­
leur personnelle ni si elle correspond ~ ce qu' exige de 
moi usuivre Ie Christ". ­

C'est pourquoi, dans cette ril~ditation, . il s' agit de· 
transformer en connaissance int~rieure 56) les indications' 
~va.ng~liques concerIlaIlt 1a pauvrete :'lesuppbrtdes •.' inj.i­
res, la pers~cution, qui marquent laVoied1-1-'Christ. Aoe 
point du processus de,s Exercices, Ie retra;itantset'rouve 
devant Ie probleme dechercher comment r~pondre' da1fantage 
aux consignes d1-1- Christ dans les diverses possibilites de 
sa situation de vie. 57) partant ..de J.fattitude de. pauvret~ 
spi:r'1tuelle,en affinit~ avec les r~alit~s exterieures de 
pauvret~ effective,d 'humiliation et depe'rs~cution, Ie re 

,traitant doH apprendre ~entendre plns clairement 1 ' esprit 
de Jesus: celu:i.-ci veut leconduire a desd~cisions concer . 
nant son existence qui, quant ~'son contenu, . sont peut= 
@tre tou11 a fait dif:r~rentes"carc'est ainsi etdu dedans 
que s'invente aujourd'hu.i la forme ou doit .s'inoarJ;lerpour 

--------------~-~--
55) Comparer l'insistance rnis.esur 1trechercher-et demande~1 

au lieu del 'applioation d"un prinoipe intellectuelle­
ment safsi (cf. Ex. 135). , 

56) "J;>our eela, .en guised 'introduction, nous verrone ••• 
l"intention du Christ notre.Seigneur"(EX. 135). 

57) Le nmagiS" (lldavantage ll ) figure, oomme un mot-cll:f des 
Exercioes dans chaque priere pr~paratoire (voir en pa!, 
ticuiie~ Ex. 147 at 152.). ., , 
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moi 1a.vie,~ lasuite:duCl+t'i~t.58} Un regardr~alist~ sur 
1e.sreslftesconcrHesestextr@mement, import8J::tt poUr que . 
l'ensemb1e ne vire pas ~ l' i11usion.Aussi 1 'accl:lmpsgnateur . 
desExercicesdoit-il veil1erA CEl que1e caracUre peni­
bl,edespoints ,d,ont on. s psrU (p~uvrete,support de 1 'in­
.justice, . etc.) .soit pO"lU' 1e' retraitsnt associe ~ des. reali 
tes d~nt i1 a ou peutavciir l'experience,59} selon l'eipe= 
rience personnel1e du,retraitant,i1.substituera d'ai11eurs 
d'sutres ev~ntuslites, te11es quel'~chec,l'isolement,une. 
surcharge de travail, etc. " 

Ja reflexion consistera d.'abord·A faire prendre con­
science au retraitsnt qu'une plus grande proxiIilite avec le 
·Christ et uneco11aboration plus intense A so:n oeuvre de 
sa,lut sontlieesA Une plus grande peine etA des diffi ­
cultespouvsnt sUer jusqu'Aune p6ssible,des~ruction mora 
le et physique de sa personne. Impo~ants, 1es compars=­
tifs de la phra.se precedentemontrent nota.mmentque desor­
mais :il n~ s 'sgit plus surtout d' ~tre supr~s du Christ et . 
de travs:i:11er avec lui: depuis longtemps ls chose est de­
cidee. 60 ) Ils indiquent de plus qu'il s'agit d'un mouve­
ment d~nt certeson connsh ls. direction,. mais pour 1e­
quel on ignore l~ longU.eur· etles etapes du chemin oil il 
·conduira. Bien,au contr,a.ire, i1 n'yauraaucune limite 
et. aucun srr@~!) .maisssns cesse de nouveaux depsrts et. 
depassements. . 

.De oette rU1exio;n, qui n'Eist pas seu1exn~nt d'ordre 
inteilectue1, mais qui est MjA formee par l'approche af­
fective du Christ, surgit slors la pri~re suppliantepour 
que me soit ·donne ledesir de supporter ~es peines pour 
l'amour duChrist~ .. 'AU couI-sdes repe~iti9nsJ cette prnre 
sera .1e sujet principal de l'exercice. 62) El1e n.'s ri-en 
d'un.El pri~re qui, au bout d'un' certa.in;temps deviendrait 
superflue susens oil, une f oisacquis , le desir n 'sura.it 

. plus A~tre dernande, . comme si je Ie possedsis avecrecon­
nSisssn.ce, mais comme un svoir.. Elle doit plute:t s' e:lsrgir 

58) Ex. 135. 

59) Ex. 147 et i57. 

60) Ceciest~videt.l.t, aprh is. prEl,mi~re: semaiiie.ComPa-r.er 


Ex. 96.· 
. , 


61) Ex: 104, 152, 155. 

62) Ex. i48. 
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sl3;ns cesse, mereinp1iret m'accomtagner ind~fihiment, pour 
qu'air+si Ie d~sird.oit r~ellement v~cu•. Ce n'est·qu'ainsi 
que le~ d~sir de 1a pauvret~, de 1 'humiliation et de 1 'a­
baissement devient personnel: quand· iI' est li~ a 1 '~mour 
du Christ pour 1eque1 seul i1se forme. Ce nlest qu'ainsi 
de m3me que tout espritd'autonomie etde possession peut 
3tre ~vit€. 63) . 

3. La Voie opposee 

La:preparation de 1 '~lection, serait encore' inc'ompl.ete 
si on oubliaitde considerer Ie contraire de cette 'attitu­
de. Si, ,au cours de 1a seconde phase (la premiere semaine 
des Ex:ercices) Ie re1;;raitant s'est assunil€·lI3; perspective 

, realiste de la. Revelation qui 1 'a situe dans 1 'histoire du 
peche et lui a fait c6mprendre qu'i1avait, besoin d'en 
@tre liMre pour accedera la liberte, il ne cedera pas.a 
1 'illusion que les forces du mal ne' sont plus actives ou ne 
s'exercentplus pour Ie detourner de IS. Voie du ChI'ist,64) 
Clest avecclarte e1;;franchise' que 11Ectiture parle du 
.11 prince de ce monde ll La lluestion de savoir 'si les forces• 

. du mal doivent @tre 'attribueesa 18. personne de satan, 
comme 1 1 indiquent 1 'Ecritureet les paroles de bien des 
saints ,pourrait 3tre laissee (I.e cOtesi Ie refu'ls de re­
connattre l'existence de satan n' etait presque in~vitab1e'­
ment' associ~ a une. sous-evaluatipn d,eces forces. Si au 
contraire onl'accepte, iln'y a pas de danger, pourvU que' 
1a peur deta puissanced~' ,satan ne deviennepas Ie motif 

, dominant de 1 'activite.65JPourle retraitant, . il s 'agit 
maintenant de reconnattre en toute humilite, que sa ,seUle~ 
bonne vo1ond se trouve impuissante et qu'il est livre ,a 
des tentations dlillusion, a 1 'egl3;rd desq"uelles il ne suf'.... 

. fit :Pl3.s' d' opposer sa propre sagesse :rappelorls-nous 1ci 
--------~----------~--,.­

63) Ex:; 147. 
64) Ex: .141. 
65) Il faut remarquer ici' que les Ex:ercices, precisement 

dan§ les mOmentsoul'experience du Mal menace de donii 
ner,montrent Ie Christc,omme Ie "plus fort" (Luc 11,221' 
c.omme le signe au "plUs grand" amour de, Dieu '(Ex. 53, et 
61) et comme Ie : chemin qui conduit a8treadmis dans 
cet amour et dans cette victoire acquisepar la croix 
et Ie. resurrection (voir la dema.nde faite dans les 
deux~tendards,. Ex:. 139)~ . 
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1 'histoire dePie:rre qui, ,dans~es meiileur~s' intentfol:J.s 
,dumonde ,v01l1ant MtourilerJ~sus de sa Passion, ,fut M­
ma.squ~ par lui avecla parole s~vere "Arrierede moi, Sa-, 
'tan! II (Mc 8,33), c OInme l' instrument de l'adversaire de son 
oeuvre de salut. 66 ) En contraste ala Voie du Christ. il· 
est donc bon· de garder -deVantles yeu:ic la voie oppos~e, 
car laBible elle-m@me utilise souvent Ie proc~d~ du con­
traste.mais il nes'agit pas d'un artifice litt~raire. 
Elle existe bien, cettepuissance advers.e· qui veut entra~­
ner Ie retraitant dans sa direction. Elle est·d~sign~e par 
lef'! "mal~dictions" adress~es a la richesse, a.la surabon­
dance, au rire, a la flatterie (Lc 6, 24-26); a l'inY,erse 
de la Voie du Cl::trist, elle se propose comme Ie d~sir de.la 
richesse, de l'honneur et de la gloire, la revendication 
de ses droits. 67 ) Si ces r~alit~s.ne sont pas mauvaises en 
soi, elles se situent sur une ligne telle .qu'elles me. sont 
agr~ables et qu'elles me .,conduisent a m'enfermer en moi-. 
m@me et a affirmer mon autonomie - choses auxquelleson ne 
pr@te. pasbeaucoup d'attentioh, mais ,qu 'avec raison on ap­
pelle orgueil. }leu manifeste et donc inconsciente; orJ.en 
t~e vers des choses neutres en elies-m@mes, cette tendance 
r~y61e a 1 'arriere~plan les filets de', I 'adversaire. n· 
s'agit-de flairer cette dynamique. 68 ) lci encore, r'accom.., 
pagnateur dE;!s EXercices' doit ,choisir pour 1e retraitant 
les sujets voulus. Un retrait~nt, par exemple, a la per­
sonnalit~ faiblement d~veloPIl~e ne trouvera allcun d~plai 
sir au fait de renoncer a son droit et" de. ne pas s-e d~= 
fendre,.Inais au contraire il en ·~prouvera danscet agr~ab­
Ie, . qui se situe dans la ligne de latentation, alors que 
l' engagement en faveur de quelque chos e qui Ie mette, em 
contradiction avec d'autres comporte pour lui Ie caractere 
d~sagr~able qui 1 'arrache a la protection d tune existence 
abrit~eet -Ie conduit ala solitude de la' confrontation. 

·La matiere adapt~ea cet..~e m~ditation esseritielle peut-. 
@tre directe!llent e:niprunt~e au livre des Exercices .• 69). Con­
viennent aussides.textes-de,l'Ecriture Sainte: .1es-b~n~­
di.ctionsetles mal~dictions ~e J~sus-, - lediscours sur la 
monta;gne - (ou, pour saint LUc,' dans 1a plaine, 6, 17 - 36-), 

66) Comparer Ex. 332. 

67) Ex. 142. 

68) Elt. 139 • 


. 69) Elt. ,136-148. 
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la profession .de· foi de Pierreavecl'annonce de cIa Pas- . 
sion .qui lui .succMe e t la r~actionde ' l'ApOtre (Mt16, 
13-23 ou 28.), Ie :lavement des pieds avec lad~signation du 
trattre. et Ie dialogue aveo Pierre (In i3, 1-38)~' leoha­
pttre 11 de saint matthieu aveola . question de Jean-Bap­

.tiste! J~sus et Ie's, paroles de Jesus sur Ie Baptiste, is 
texte sur' PenMtement et sur les villes ~penitentesaveo 
Ie cri final de jubilation, , la tentation (Ivlt 4f 1...;.11) ••• 
Ilest souhaitable que Ie passage 'renf'erme deS Molarations 
claires sur la Voie.de Jesus et que, <1 'une manUre ou d'une 
autre, ressorte la voie oppcise~. Oil peut a ussipartager 

, 1:'exercice, en pro~edant plus,lentament. Maisil sera s-q,i...;. 
,vi de repe,titions qui reprennentl'ensemble,afin de permet 
tre tine perspective totale.Comme.la remarque en a dej!.etl· 
.faite dan!? la meditation de l'appel du Christ, on peut aui 
si utiliser des images et des e~emples emprurites! l'act~ 
lite ou auxevenements recents.' ­

4. Le test de la ge~rosiU inoonditionnelle 

outre lameditation des "Deux Et~ndards" ou, des deux' 
voies, exposee plus haut, undeuxi~me exercio'e sert 'encore 
immediatement ! la preparation de l'~leotion.70) on ,pour­
rait l'appe1erune "meditationLtest",'car ilsYagit d'~Va.­
luer .la liberie interieure. Mon oonsentement! suivre Ie 
Christ, dontlesoonsequenoes:ortt"te ~olairees par la me­
dii;ation •pr~o~dente, est-il inoonditionnel" ou n'est-il . 
qu'un ·!toui, mais"? Son objet principal n'est. pas ia .situa 
tion pariioUlUre· d'tlretraitant r' au oOntraireelle ' peut 
,tr~s bien @tre abordee avec un sujet biblique: Ie' jeune 
homme,riche (Mc 10, 17-27), ,avec'les paroles quisuivent, 
(23-27), les disoiples iinparfaits (Lc 9,57-62), Ie saorif!. 
sed'Isaa'e par Abraham (Gen 22,1-19),les'cO'nditfons rigou 
reUses de la reponse ! l'appel de 'Jei:!us'et' la re:f'lexioii' 
! faire s.vant de s'engager (Paraboles'de la oonstruction 
dela ,tour at' dudepart en guerre~ to 25:"35) ••• 71) Une 
fois Ie, retraitant, non plus .seulement desireuX '<'La ,suivre 

'leChri6t mais b:Lendeoid6! Ie faire,il ,6 'agit 
qU'il, renonoe ! toutcompromis.. Lejeune homme 

dfobtenir 
rioheen 

--------~,------~--­

70) 'Ex. 149...157. . 
71)Les mat~riaux: ofi'ertspar Ignace dans "les trois groupes 

d 'hommea II 60nt !prendre, d tune ma.ni~re similaire t co!, 
me une parabole. 

- 81. 


http:l'~leotion.70


,- <> - ' -',,":-':,',--.­

:i.f., AbrtlhamW1 exe~:ple PC)~itif~. D' 011 
priere' i:p.~tante pourobten:trunedispo~ 

:rrlpiliteA'9ouoi9ouec'esoit~ Souvent, au cours decette 
pri~r:e ,le>retrchtant butera sur ,901..1.el9oue chose, dans vie 
~qU:oL iltientencore beaucoup et 9ou'il v,oudrait bien con 
server, tout, en suivant la VOiedu Christ. Aussi,sa pri~= 
re doit-eLle se concretise:r2 et,n lui:faut demander la li 
be:rte sur cepointprecis. 7 ) 

A cet 'endroit le 'retraitant e~peI'imente ce 90ui etait 
toujoUrs vrai: la priere est le re8sort .de to~t mouvement 
spiri"l;uel, mie1.lX enco:re: c' est en ,elle9oue Ie mouvement 
de la.gl-{tcede Dieu atteintle fond leplus personnel de ' 
l'homme. ' ])esormais ce n 'es,t plus.passivement et du dehors 
qu' n estmtl, .comme une chose, mais du dedans et. avect,ou­
te sa liberM, en tant 9ou'avec tout l'~la.n desav:olonte 
il;setend vers c e 9ou'il lui estimpol?siblede realiser. 
Cela determine aussi 1 'essenc'e (decette priere, car toute 
l' energiede la personrie s e rassemble en elle: elle est 
comme unsaut de l'homme par....dessua ses ombres, et l'homme 
bondit hors de iui-m~e. 

Cette \lleditation est-elle ~. repeter, et doi"I;-elle 
l'@tre plusieursfois? La chose depend,dudegre de,la cer­
titude et de la ,resolution nouvelle', certitude ,et resolu­
tion 901..1.'i1 dott,hwnblementdemander sans pouyoirles ac90ue 
rirpar ses: propre's forces.' Les de1.lX exercicespresentent 
iei des dangers, q,u'il faut eXallliner., 9'est pour9ouoi il 
impoMebeaucolkp 901..1.ela PerE!onnede JeSUE! ne soit passeu­
le.ment celle a qUi,Sl'a'dressela prihe, maisG.u 'au' debut 
deja de la prihe elle soitpresemte commele Toi 90ui si-' 
gnifieTo1,l.t.,C'est paramourdelui9oueje.iJ.esireobtenir 
pauV'rete .et humiliation,par amour de luj,9oueje ,suis ,re­
solu ,~renoncer. a toutecondition prealable.73). 

PoUI'.9ouelesde1.lXexercices qu'on vient d' exposer PUis 
seMploye,raforid etq,ue s' effectue leur action, 'i1 
dutem:p~h Un joiU:' est leminimum, maisla. lllesure, la 

-.-----....~----- , 

VOir.lastrlicture, de la mt1dit!:j;tion des deux et,endards· 
(Ex. 137~147). 
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plus nOI'il18.1e sera un jour et ,demiou deux jours. 74) Revoir . 
l'oraisonet. Ie, soir, 6iraluer toute la .;journee~ demandent 
une particuli~re attention, afin queles exp6riences .fai ­
tes puissent devenir f6condes par ia suite. 75 ) .' 

5. Dans un climat de Mtente et deseremt9 

Sans aucun dot'!-te 1 'atmosph~re qui environne Ie re­
.	trtLitant crott en tension ~ pa:r;:tir du moment OU, .sortant 
des contemplations, tranquilles, il eil,tre par cas deuxm6­
ditations dans Ie domaine de 1 'election. 'APrea tant de 
jourS, peut-8tre. de semaines, ou m~me apr~s' plusieurs 
essais at reprise's, il est parvenu maintenant ~ l' androit 
oUtl s 'agit d'un changement' de son existence concr~te : 

. peut-3tre est-il' question'd'un pas Meisif dans' Ie chou 
de sa :profession, de son mariage, ,de son engagement poli":' 
tique, de son aide aux peuples en' voie de developpement; 
peut-3tre la question,' se pose-t-elled tunchangement de 
!Il6tier ou de lieu, du caract~re definijifde son l~en ~ un 
mode" de 'Vie qui dfLte Mj~ d'un. certain temps. '76) ,Qu',il 
soit effec~ivement parvenu ~ ce point, la' chose doit se· 
signaler notamment par Ie fait qu t il n t 6prouve pas d'a­
gitation surltobjetde' sa d6cision et qutil ne sten pr6... 
occupe pas comme dtune "affaire ~ r~glerll. S'ila parcou­
ru correctement Ie cl1emin prec6dent, et si Itaccompagna­
te1.U:'l'a aide .~ e:riter ecueils f?jt dangerS, la tension n'a­
bouti pas ~ laquestiqn qui doit ~tre decidee (ainsi: dois".. 
jeou hon f~irede la poLitique?): mais au don desoi au 

, Ghrist. ,La. tension qui saisit Ie retraitE/-nt n' est done pas 
une tens~on nerveuse, celIe de·ne pas vouloir se tromper, 
mais une,.tension d'am,our orientee vel'S Jesus: 'loin de pro­
voquer la mobilisation de toutes les forces pour "reussir", 
elle vise l'abandon total~,.la volonte d'amour,et de ¢­
ce, ~ laquelle i1 peu~ faire confiance. 77) 

Auss'i, pendant ces, jours, 1 ';:i.ccompa.gnateur doitveil ­
leI' part;l.cul;i.~rement ~,ce \ que 1e retraitant entre en medi­

-..--~------~-....---' . 

74) Leshercicesspirituels sugg~rent untemps,maisce1ui 
ci est re1atif au bUt et ~ 1a situation de chaque re­
trf;l.itanto (Comparer Ex. 4) . 

75) Ex. 160. . 
76) Sur l!.obj.et possible de 1 t "91ectionll ,v.oir EX:~170~174. 
77)' Ex.• 169. ' 

. 
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tati<mavectrahquillit~ dtespritetsarl.s "se presser,78}" 
aceq1J..'ilve:Hle lui-m~me& 1 'attitudecorporelle,' aut'e­
cueiIlement, a d~tente, et qu'ilcontin:ue a prier pour 
obtenir une parfaitediaponibi1it~; n 'en sera,it dispens~ 
que s'il etait ,pouss~a la,' prihe de manihe purement pas­
sive,parunelanrapideet immediat.I1 peut,donc '6tre n~ 
cessaire de conseillerau retraitant de s'arr@tsrr. aprel3 un; , 
heure de :priere ~ de passer les inte:rvalle13entre les exer-:­
cicesen toute liberte et sansse .fixerun but, en allant 
se promener, en faisant du sport, en s 'adannant auntra­
vaillegeroua quelquechosed'analogue.Si dans ces temps 
de det-ente,la priere se poursuit sans effort, ee serait m! 

mele signE! qu'·ilavance dans lesens des EKe:i:·cices.JlI[a.is 
la 'chosedoitsefaire spontanement.. C'estdesc)r.ma.is lui ­
m@me quidoit vivresa fOi,dans l'attitudedesereniteet 

, d 'abandon, et precisement ace moment, ou 11 'eprouve la cons 
cience la plus forte de sa resolution.. 

6. Reprise des contemplations: la vie publique de 
J~sus 

Les exerci'c-es suivants- 'sont des' contemplations sur 
des' pericopes t::Lrees de lei> vie publique' de, J~sua. " Elles 
correspondent a 'la situation, de' d€cision, qui ,est c!'\lle ·du ' 
retraitant,car,dansles rencontres etles sc~neE!de cet-' 
tevie publique,il s'agit toujours d'une'Prise deposition 
pour ou contreJesus,.79) Ainsi les 'contempla~~ionsnese-' 
ront-elles qu 'une reprise des meditations sur les"iDeux 

'Etendards" et sUr Ie caracthe inconditionnelde ladso­
lution. En taIit que contemplations" ellescommencerdnt par 
un regard sur leselementslmages du texte: c 'est en de­
meurant ,dans uneattitude,deregar.d. et d'ecoute que pou:r~ 
crMtre Ie gottt pour J eSllSet :pour sa maniere "(1e faire. 50) 

Mais, Msormais' ee Jesus est a.8.vantage' qu' auparavant 
lie,a la directiondela'voie a suivre •. Le retraitant ex.,­
per1mente 1a demande, faite par Ie C;brist dans tOutes les 

'rencontl;'€3S de sa vie puplique,commeune demand,epersonnel­
le, adresse!'\ a lUi-m@me, dans le sens qui sf·e,at peut-@tre 
~------------------- . ­

78'5 EK. , 130, 160•. 

79)·EK.163et 135. 

80) -Ignace ne propose' qu'unseul texte d.e l':Ecriturepar 


jour, m@mequand Ie' nombre de journ~esest, reduit (EK. 
162). 
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dt1jA· xna.nifeste. comme .une concretisation;de 1 tf'LPpei. Sa. 
pri~re eontinuers. ~ &tre tthe pri~re'pottrt!tre re~9u dans 1a 
voie du C~ist et pour la ~ce de pouvoir'a~donner tou­
tes cond:i.tions. 81)· , 

Ains.i, 'les Exercicesne condliisent aucunement Ie re...., 
traitant A ren~chir, apr~s une longu.e preparation•. sur 
,1esprobnmes concrets de vie qui-se 'posent pour ladeci­
sion: ils continuentplut6t A fortifier 1 'identification 

'. au Christ, carc.e n 'estqu'~partir d'elle g.uepeuvent se 
resOUd;r:'e..,les questions Quvertes de savie. 82) CetteidEm­
tification doit >t!tre personnelle et ne ressort pas d 'une 
reflexion ratiomielle et objective. L'ident:\.ficatio:Q. per­

.. sorinelles 'exprime A travers Un penchant affectif. On ,en a 
dejA par:)..l~ Les con;;empiations qui serVertt..desormaiS de 
base .de l'election, . doiventdevelopper cetteidentifica:,­
tion,MinqU'etre":"ayeC-et-aupr~s~de-JesuS devienne lecri... 
~de la ,decision A·prendre. B3) En. d'.autres termes,. IE;! 
retraitant doitdemander .da.ru;J lapri~re une preference qui 
Ie. m~ne A vouloir partagerles situations vecues par JesUs: 
pauvrete, humiliation, persecution; en toute liberte, et 
POur 1e 'simple motif de lui fttre plus .procheril doft !tre 
determine A ce partage. Le terme de "preference" indique 
bien qu' il ne s 'agit pas taht d'tine de.cision que d 'una in­
clination prealable. 84) CO.mme on 1 'a M jA dit A propos de 
:La meditation sur "les .deu,x voies", cetti:! attitu.de n' est 
possible que quand elleest pri~re.85) Elle ne saurait'se 
c.onfondre avec l'insensibtlite sto5:cienne dans la'douleur. 

-81.) Voir Ie triple colloque A la fiil de chaque contempla­
tionapr~s les:deux etendards (Ex. 159). - _-.; 

82) Ex:. 135. . 
83) Ex. 135; 147. 156,157. et particuli~reIi1ent 16'7 -1.68. 
84) Si,en find'election, ce,n'est pas cette preference 

maisseulement la reconnaissance de la v:olonte'de Dieu 
qui preva:ut· (Ex.135), il est cep,endant evident dans Ie 

- "troisi~me degre d 'humilite" qUe Ie "desir" du troisi~me 
groupe d 'hommes du "supprimer 1 'attache" est plusqu'un 
exercicepouratteindre la necessaire indifference con 
cerriant 1 '91ection.Larac1D.e la pltis profonde est cett.e 
prefe,rence: Ie deair de, choisir,dans ;La mesure ou. 
wetant agale la louange et. la: gloire de la'divine·Majes 
te"" lapauvrete "avec Ie Christpauvre plut6t que la­
ri~nesse" afin d'imiter Ie ChI'istnotre Seigneur. (Ex.
167) . . , 

85) Ex. 168. 

.... 85 
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QuandH s'agit .dE) Mc;:ider, ,il nous 
ne pas savoir ,lefaire Ie mieux,; . Il no'\ls est impossible" 

'alorsde 'comprendre Clue ,Dieu ne nous. doime passimplement 
~.co:rina.1tre ce Clu'il veut'9,e nous. De fait, ce Clu'ilvev.t, 
ce.n'est pas obtenir de nous telle ou te-lle,c'hose, mais 
nOuS";'memea, . notre aoIIf'ormit~ .au .Christ .86)8i nous avons 
peine ~ voir clair dans les d~cisions '~prendre, c'est 1.-e 

'signe que noua he sommespas encore assez identifi~s, au 
'Christ. ,Ce n'est pas nous qui Mcidons, pourrait....on dire, 
c'est Ie Christ Clui d~cide en nous et, par nous.Ce n'est 
pas nous. qui choisissons quelClue chose, mais plut8t nous 
sommes choisis ·;par Dieu pour CluelClue chose .S?} Aussi ;:Le 

. long cherpin des Exercices est-il un chemin ,de pl,trification 
et q. 'unification au Christ, et en cela un che:min vers la 
reconnaissance de ce Clu"il veut de nous. ee n' est que lo~ . 
Clue. nous cessons de poser des conditions Clue nous sommes 
pr@ts ~disce:rner ce'Clu'il exige concr~tement de notre part. 
Ce, n 'est que lorsque 1e platE)au dela balance cessede pe!!, 
cher ci'un cOte qu'il indiClue exactement Ie poids d'un ob­
~et. 

IV.' L'ELECTION 

1. Le discernem.ent des esprits 

C'est au fond de notre arne Clue s 'accomplit 'la fait 
d'@tre choisi pour un but d~termin~;Clue se concr~tise l'a£ 
'pel du Christ dans, nO,tre vie. Etant donn~ ClU 'au c'oeur de 
l'homme s'agitent une mU.lt,itude d'aspiratioris, de mouve:" 
merits et de tendences ,.enchev@tr~s lesuns aans les a.utres, 
il ,est d'importance capitale, de pouvoir discerner'les mou­
,v!ilrp.ents .et les. ~lari.s Clui prov:j.ennentde 1 ':j!:sprit du Christ. 
8tl).Avant d' entrer.dans cette Cluestion, siimportante pour 
l'~lection" ce th~me.doit @tTe suivi ~ nouveau dans tout 
Ie ·parcours des Exe.rcices. Dediscernement, ila Mj~ ~t~ 
question, maier sa nlati~re ~tait tr~s diff~rarite.89) . 

---.-~-~-~--------
86) Ex. 15, 169 at 167 

87.) Voir les temes respectifs dans Ex. 135, 157, 169. 

88) Ex. 32 et 313. . 

89) Sur 1a baSE) decette diff~rence, voir la division en 


R~gleB pour Ie' discernement des esprits P01U' la pre­
miere at la seconde semaine. 
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I1 est impossible'ici de revenir. en arrillre sur ce 
chemin spiritUel jUSqU-'~ ces -orJ.gmesobscures,' encore 
bien loin de Ie. .r~solution de se ),.ancer, par exemple, dans. 
une entreprise teile que les Exercices. Quece spit une 
conversion., au sens d 'un changement. des attitUdes ou des 
normesde conduite, ou un d~veloppement progressif.sur un 
mode plusou moins continu ~ partir des fondements pos6s, 
,au CQurs de l'enfance, - en tout cas des aspirations int6':' 
rieures jouent un rOle sans q'Ue lesujet parvienne Mj'~ 
tr~s bien ~ discerner 113. valeur respective~Ce progds spi 
rituel' a pour effet de mettresur l'e chemin qui Va ~ con= 
former 1 'existence selon la foi etl 'amour'. C 'est avec cet 
te v61ont6 que l'homme acc~de aux: Exercices:avant de les 
faire individuel;LemEmt, il. a d6j~ notablement incarn6 cet...., 
te volont6 dans sa vie. 90 ) .'. , 

2. Dans lapremiere et dansladeux:i~me' phase 

Dans lesdeux: premi~res phases des. Ex:ercices, Ie dis­
cernement consiste en ce que, sous l'influence de tendan:­
ces n~gatives, Ie retraitant ne se laisse pas 6carter du 
chemin entrepris, et en ceque, sous l'irifluence des ten­
dances positives, il ne c~de pas ~ l'orgueilet ~ la pr6­
somption. 91 ) n6cisifspour.son attitude da!:ts ces phases ne 
sontdonc pas lesmouvements affectifs ,qui se passent en 
lui, mais 1 'i~telligenoe juste qu'il. doit en avoir.92) M3..,. 
me si elle n' est pas entierement ind6pendantede ces cou­
rantsinttirieurs, enOore, mal purifitie ~ ce mommt, si donc 
sa valeuresii provisoire, elle est capable d'eider Ie re­
traitantsur se route. 

Dans .les Ex:ercic,es, ce chemin consiste. evant tout 
dans Ie fidtiliM ~ la prH~re, dans l' empl.oide Ie j ourn6e ~ 
qui impose une certeine discipline, et dans .l'ouv.erture de 
consc.ience ~ l'accOlnpagnateur.La s6cheresse et l'aridit~ 
dans Ie priere, 1 'ennui qui s'~veilleet l'ettrait d'au...., 
tres choses, les distractions, les tentetionsenfin qu'on 
cache ~l'accompagnateur ; (surtout en cas de reli1chement) , 

90) Comparer'ce qui.,~ 6t6 dit sur files· conditions requises 

91) Ex. 323 et 324. 
92) Voir les tarmes ut.ilis6s ici: "consid6rerlt 

, "remettre 
en mrunoire". 
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"Plus 
'. . .... .... il de'nelit difficile 

de rester cerlain de lavaleur dela'r~solutionprise, car 
oettecertitude.demelire s~ ·~cho· at .est: repouss~e sans 
cesse sur lesfranges 'dela consCi{ence. Sans dcute ne la 
consid~re.~t"'on pasoomme fausse; mais e11e semble inoppor­
tune.,.. Mnu~edesens,valal;>le peut-@tre pour d.'autresmais 
paspou,rInoi maintenant, .excessive;etc ••• ; telles sont 
Iesobjections qui proviennent t.outes d'une pertede gottt •. 
Al'encontre, iIs'agit de pers~v~rer dans la certitude 
jadis ,acquiseet dans la d~cision qui en ~ar~sult~, de se 
rappeler Ies motifs qui la' fondent;Eit malgr~ Ia s~cheres .... 

·.a'e de,la pri~re:, de maintenir la fidtUit~ au r~glement de 
la journ~e, ~ la discipline de lavie exMrieure et int~­
rieure et ·~.l'ouverture.de conscience.9J)L'abat-tiement se 
surmonte plus i'acilement quand, ~ l'encontre de 1 'aridiM 
momentan~e, Ie retraitant p:rend 1 'initiative et accro1t la 
fiMlit~ ~ sar~s61utio:n, en prolongeant un peu sa pri~re,. 
en s'imposant plUs de discipline et de rudesses~,'~ en pa::. 
lant enfin ~ l'accompagnatetir s'U a des doutes. 941 

En principe,la m~e conduite est il1diqu~e quand l'a­
version n'a.plus aeulem,ent Ie caract~re .d'~e perte de gottt 

':mais comporte des traits detrcubJ.:e ,depeur,dI9 Mcourag~ 
ment, de Mpression, de d~l',3espoir, de. d~fiance.ou drapa... 
thie. Cette situation affec.tive peutaussi r~sulterde la 
persistance dulnimque de 'j oie.et. d '~lan .dwretraitant ~ mal 
gr~ sa conduitecorrecte. Dans cette' sitUation, qui est v~· 
ritablement, de crise, . 'i1 s 'ag1t encore de demeurer fid~le 
A la certitude anMc~dente et ~la d~cision prise. 95) 

D'ailleurs, c'est a"Q.trementque pour la' situation 
pr~c~dente (qui .pouvai t 3tred~crite oomtneun:a'Qa,ttement) 
quela certitude. et . 1 'intelligence . sont maintenant .tou..;. . 
ch~es par la crise. Maints ~l~ments de l'ima~ationquiJ 
en provenanoe 4'unevie,affective mal purifUe,s'Y ~taient 
ins~r~s,s 'effondrent' mai:titenant. Plus qu 'aupara..vant,ce 

---.--------_.­
93) Comparer Ex.317, 319, 32Q, 322 d~crivantla d~solation" 
'. et 318, 319, 321 sOulignant les mesurea' ~ prenQre con..;. 

tre elle. 
94)'Ex: 319, 326 et 13. 

'95) EX. 320. 
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qui demeure et i,ce ~qlioion abit tenir fermement 
'intelligelicede\foi. Celasignifie auasique l'id~e de sa 
propre puis8a.nce',steffondreetque 1~ retraitant Va.@tre 
pr@t ~. attendre;le secours de Dieu. 96} Ce progr~s depU­
rifica;:t'ion s'accomplit sousltaideattentive de Itaccqm-' 
pagnateur, . ~ condition que le retraitant 80it fid~lE!'?u:X: 
r~glesindiqu~es ci-dessua pour le comportement' justeda.ns 
1 tabattement., . 

Dans le cas de la, sit:u.ation positive, em la pri~re" 
1 tobservation dur~glementet' le 'dialogue avec Itaccompa­
gnateur sont sources de joie ,une,certaine prise, de distance 
s 'impose ~galemeni; ~ 1 '~gard des, courants affectifs. ,Ce 
n "est que trop facilement que 1 'accent' Se d~place' de I 'at ­
tention du'retraitant~ Dieu, du but de toutepri~re, du 
contenu des m~ditations, du senS dur~glement et de, l'en­
tretienavec l'accompagnateur .... au profit de la complaisan 
ce dans ces sentiments posiUfs qu'il~prouve: le retrai:: 
tant ne fait alors qu'att,errir en lui-in&le. 

, 'Pour s ',opposer ~ces menaces, qui interviennent sans 
qu'fl.s'en aper~oive, il'importe~ au moment o:a. il ~prouve 
ces sentiments positifs, qu'il s'exerce~la recOnna.iss~­
ce et~ l'humilit~, qp,'il s'adonne au dialogue avec Dieu 
et qu'il cherche ~ r~!~rer ses' expmences positives, ~ 
Dieu.91) 

Un autre danger, de cette situatiotl, consiste ence 
que, dans son enthouaiasme, Ie retraitant ait 1 'id~e de 
£8l'ldes r~solutionsquine,tiennent pas 'compte de son ~ta.t 
r~el.: L'affectiv;it~ positivese projette dans l'ordrein­
tellectuel, prodttlsant des illusions sur sa capacit~ r~el­
le.· L'accompagnateur doit alors intervenir. comme leconseil 
.fer -expEi!rt en matiere de crit~res obJ,'ectlfspourramener 
au r~elles illusionsdu retraitant.98) 

En r~sum~,au slijet duo "di.gcernementd~s esprits" dans 
:,lesde'UX !Ir~erespha&es'desExercices,,~n.' !Iev;t dire ceoi: 
Ies,r~lesde conduite sontles nOI'llleB ob,;h~ctives" acqui~ 
ses .;par I'intelligence que donne' Ia foil , A l'encontre de 
113.' Variation des sentiments, il. importede les suivres fi ­
delemerit. 5i Ie retraitant oonsent 1s'y conformer, une 

96) .Ex. 322 et 324,de'UXi~me partie.. 

91) .Ex. 323 \3t 324, premi~re. partie•. 

98) Ex. 14. 


http:retraitant.98
http:justeda.ns


'~g~£!~~.....·,.."'.<loT.O .. qui' fait· surmo~t~ri'~god~;'trisine 
y.. .et aooepte. sonbesoinradical 

en s 'orientant vers le Christ; sonsaUVe1.l:r, il 
trouveun reposet une paix qu'iln'avait jusqU'~ pr~sent 
.jamais golltees. Ain.si 1a base est atteinte,surlaquelle un 
discernement des esprits, au s ens authentique du terme, 
est. possible et 
peut devenir un 

ou cette disposition 
critere de d~cision. 

int~rieure elle"'m~me 

-3. nans la troisieme phase· 

Le sentiment de tranquillite ,et de paix, dont il,~­
tait qUl'lstion,doit ~tre plusexactement caract€rise. Avant 
tout, il est centr~sur un Toi. Aussi est-i1 ex,empt d'ego.,.. 
tsme, i1 n' est pas pretentieux, il nesecom:platt pas en 
1ui-m~me, il n'attire pas 1'attention sur .soi: bien plut8t 
est-i1 1e sentiment de base sur lequel peuvent se d~ve10p­
per la sympathie, le service, le don de soi. 11 est fait 
de liberte: libert~ d'exister pour leo Christ e.t pour les 
hommes.·n est ordinairement'p1us paisib1e, moins importun 
enfinque 1es autressentimentsmentiOnl1~s :PLus haut. Il 
peut persister, m~me 10rsque, da,ns une autre "couche" de 
l'ttme,sont ~prouves.ennui, distraction, plaisirou de­
p1aisir~99) . 

Les m~ditations sur 1'appe1 du Christ et 1es cQntem... 
<plations des jours suivants servent ~deve10pper cet etat 
depaix, A transformer dans Ie coeur o.uretraitant sare­
'lation au Christen resonance affective. La meditationde 
1'Appel eveille.davantage oubU desoi, generOsit~,d~voue 
ment; les contemplations sUivantes, "la paix <1',ui surpasse 
toute expression" (Phil 4,7) et qui s'affermitdans un re­
gard sur .la reaJ.:ite terrestre, toute simple at discrete, 
o.eJesus. :E)lterm,estheologiques, 11s 'agit ·dEl1 'unite de 
l'Espritet <iu Verbefaitchair, que saint PatL1 et saint 
Jean s 'ef'forcent tant A mettre en relief dans leurs ~crits. 
De plus, si les contemplations risquent. de €,,lisser dans 
1 '.idylle plate, . c 'est-A-:dire inauthentique, l' exp~rience 
tranquill~ etenquelque sorte passive de laPersonnede 
Jesus 100) dans sonindividua11te est de grande importa:n­

. ce pour 1 e discernement des. espritset pour 1'election, 
afin quecelle-ci ns s'arr~te pas·~ une . intelligence ab­
----------....-------­

99) Ex. 329, 330. 
100) Voil:' lesdeux ~tendards, Ex. 144. 

90 ­



-------------------------

straite' dans des' principes et ~ son. application 

~labor~e par lui-m8me. 


Dans la grande vision, si importante et s1 globale, 
des "De11x Voies", Ie retraitantdoit apprendre ~ assimiler 
lavoie du Christ de pauvret~, de support·de l'ihjustice, 
finalem{lnt de mort, dans la paix troU:v~e aupr~s de J~­
sus.10l) Autrement dit: dans la pri~re, il doit laisser se 
~velopper en lui cette paix avec'un d~sint~ressement ·tel 
qu'il puisse la gollter, non seulement, malgr~ la,. duret~ 
douloureuse de ces choses, mais .~ cause d' elle .102)' a' est 
que le danger est grand de servir par ses propres forces, 
une sorte d 'ambition spirimelle. Aussi 1 'accompagnateur 
doit-il, ~ propos de cette m~ditation, 8tre attentif aux 
sonS qui lui parviennent. Rien n 'est fait .encore 'par la 
compr~hension intellectuelle de la logique inh~rente ~ ces 
sujets. Cette vue d' ensemble de leur c ontenu aurait pu 
avoir lieu d~j~ pendant la premi~re semaine, et e.lle se 
produit'effectivemerit, sous une fOI'meou sousune ,autre, .1\ 
ce moment. Mais on en arrive maintertant 1\ un d~veloppement 
plus intime, car, au terme des m~ditations, devrait ap~ 
ra!tre la r~solution de se faire ,offrir l'acceptation de 
la croixcomme une E';j~ce. Cette resolution devrait deve:qir 
une sorte de supplication permanente.l03), C"est al'ors que 
Ie' contenu, encore exterieur de pauvret~, deshonneur et 
humilit~ - quels que puissent ~tre les termes retenus ..,; se 
transforme en golltint~rieUr de la voie de la duret~, en 
tant qu'elle est actuell,e pour Ie retraitant. 

, Avec les m~ditations sur les "Deuic Voies", 1 'existence 
du retraitant s 'est d~ploy~e pleinelOOnt comme unesitua­
tion de d~cision: il est le" champ de-lutte desespritsn, 
qu'il s'agit de discerner. D~sormais le'voill\ p~n~tr~ jus­
qu'au fond delar~alit~ concr~te,' ouil affronte le V! 
:ritable ~venement,104) ~ partir duquel bien des choses qui 
auparavant avaient pour lui de- 1 'importance apparaissent 
comme ombre insignifiante, comme appare,nce pale du reel. 
De plus, le point de we' s'est modifi~d'oU il aperwoit 
les probl~mes,les relationS etles faits de son existence. 

101) Ex~ 164. 

102) Ex. 167. 

103) Ex. 147, 148, 156, 157,159" 168. 

104) Ex. 137. 
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po 
Une dimension,. 

s'est ajoutee: 

, Eni'in ilapparan' clairement desormais.Ciue lui,lere 
traftant, n'estpas l'acteur principal de ce Ciu~ sellasse:­
II n 'est Ciu 'un h01llIl1e de lasuite'~ un homme certeS de Ciui 
beaucoup depend, mais Ciui agit en totale dependance. b'est 
~ce point precis Ciue se place Ciuestion reel1e; et m~me 
la seule reel1e: Ciuelles sont lesimpulsions Cittiprovien-' 
nent de lUi,le Seigneur etle Sauveurdu monde'? 106) Aus­
8i le sQUci dominant, Ciui doit envlilhir leretra"i.tant, est-, 
ilcelu,ide sa: liaison avec le Christ, 107)si elle' est 
etroiteet pure,touteimpulsion etrang~re, m@me ressentie 
Ciue1quesinstants Cians une sorte de clair-obscur sans @tre 
reconnue, ne tarderapas~ lui appara1trecomme une attain 
te ~ cette liaison. On tient par ,l~ le principefondlilmen= 
tal. du discernemEmt des esprits.108) Avant d'en parler de 
mariiere plus exacte et pluspertinente,. il im::portedeje­
tel' encore un regard sur 1 e courssuivant des Exercices. 

'4. LtelectiOl;l 

Dece Ciuivient d'@tre ditresulte CiU'il n'y a p3.s de 
meditations.sur T'eiection dans 1e sens Ciue le retraitant 
prendrait"pour "objet 'de ses temps, de priere sa situation 
de vie, 'associee aux probH~mesexistants ou souleves au 

. eours des Exercices. -Le sujet de::; meditationa qui, vont 
suivre -est bien'plutat Sesusdans sav::Le publiCiue, ee Je-'· 
sus'Ciue le retraitant rega.rde sousforme de contemplation 
en teriailtcomptede son pr'opr'echangeIijent" c' est-~-dire 
qu'ensomniela prihepour'obtenirune disporii'bi1ite in­
c:onditionnelle asl.livre l,e Christ, peut :passer au premier 
plan.109) 

. '.' 

.---.;..----~---~~-----.... 
". - , 

105) Ex. 135,' derniere partie; et139,147. 

1(6) Ex. 145et146. 

107) Voir lec'oursdetoutes les prieres de la seconde se­

maine: Ex.9i, 104, 147, 167,168. . 
108) 	Voir en particulier 130 septHme r~gle pour le discerne 

ment des esprits, propres ~la seconde semaine, dans 
Ex. 335, mais aussi 331, 332, 3'33 et 334. 

109,) 	Ex •. 135, 163, ;164. 



,Quant ~ l'lUection elle-mAme,express~ment appel~e a~ 
si par le livre des Exercices,. comme ,laconcr~tisation de 
cettedisponibilit~dans la situation de vie 'du retraitant, 
l'exp~rience m~nt!e qu'ilenexiste trois modes diff~rents" 

,sansdoute compl~mentair~s,mais que l'Elur proc4M diff~rent, 
permet de ,distinguer. llO) Comme, aprb 113. m~ditationdes 
IIdeu:x: EitendardS", cette ~lection est d~ciSive pour le M­
roulement desE:x:ercices, la vari~te de son mode introduit 
aussi une diversit~ pour le cOurs suivant dela retraite. 

5. Le premier mode d'~lection 

Apr~s avoir par1.~ de 113. m~dit~:tion de 1 'Appel, nous 
avona Mj~ indiqu~', que 1 'iitvitation du Christ au retrai ­
tant peut se proposer de mapiere claire, d~finitive et im­
possible ~ m~connattre. Une tel1e intervention de l'Esprit 
peut ~viderinnent seproduire ~ 1:0'\1t monent des Exercices. 
Elle peut,Atre une veritable experience de Dieu,ou. le re­
traitant eprauve sa presence de maniere purement passiveet 
avectant dt~vidence qu'illui est impossible de douterde 
l'action de Dieu enelle.lll ) D~s lors,il porte en lui une 
,exp~rience dans laquelle le mot "Dieu" au lenom du Chrilj;lt 
tiennentpour lui une Signification personnelle.1l2) Imme­
diate et certaine, cette'exp~riencepeut·corn:cidera1.issi 
avec'un appel ~ une tache, aveeune l'limiere sur 113. situa­
tion de vie. Dans une telle'e:x:p~rience il n'y a pas de)di! 
cernement, car il n'y a pas d'el~ments ~ discerner.113 ' 

Cependant le moment effectif de cette experience peut' 
ej; doft atrediatingu.~ de ceu:x:' qui,' le auiv-ent immediate­
ment et ou., soua la forte impression rel$ue, s'operentdes, 
con~equences et des applications qui apparaissent passifs 
encore, mais sans l'Atre en fait.' Dansce cas, huniilit4 et 
promptitude'~' obeir soni:; e:x:trAmement importantes, carel~ 
les aident le retra1tant, avec;.:le seco'\lrsde l'accompagna­
teur, ~ revenir sur 1 'experience pour dist~er son con­
tenu propre deS applications subsequentes.114) 

110) Ex. 175"':178. 
Ill) Ex. 330. 
112) Oe que Ignace aPpe11e 1 e "premier temps pow:' faire 

une saine ei;bonne election", Ex. 175,. 
113) Ex. 17~:"sans douter ni pouvoir douter" 
114) Ex. 336. 

- 93 




Il:estvraisemblable que t()ute~lection est.· plutetle 
fait d'@tre choiSi, au sens du mode pr~e~derrimentdecrit. 

difference entre 1 es divers modes d' election se~i t 
alorsque dans Pun ou1'autre ca.s, on fait If experience 
de 1 'intervention divine,alors quten a'autres celle-ci de 
ineure ca<::hee et que, seuls /':les effets sont perceptibles.Ces 
divers modes sont lies I'un A ltautre et se recoupent pra­
ticl'IXement, dans Ie sensque Ie mode plus "eleven se prolon 
ge dans Ie suivant: quand l'experience correspondant A ce 
mode superieurcesse, ou parce que Ie mode plus eleva' n'a 
pas ete experiment~, Ie second mode entre aussite-t en 
action~ 

6. Le second mode d'~lection 

II fautdonc parler du second mode a:t~lection. Lt~lec 
tion commence Cluandl.eretraitant s test comme "enracin~1I 
par la Priere dans la disponibi1it~ inconditionne11e Aquoi 
quece soit. Cela veut dire que gra.ce A lapri~re -Une 
priere o~ d tabord .11 a du lutter pourpouvoir liemander si:t:l 
cerement la lib~~tion de tout attachementA une chose 
qu til aimait - il a trouv~ 1 'indifference et la tranqui11i­
te.l15 }Peut-@tre un passage A peine· per<;u s t,est-ilensui­
te effectue, de sorte que - quand, prenant conscience de sa 
situation de vie dansles intervalles des contemplations.­
il:se trolZV'e pro.che d 'une certaine solution qui lui semble 
plus juste etcorrespondre davantageAla suite duChrist. 
116) Prenant A.present cette solution comme hy:pothhe, il 
cherche A vivre e·t A prier avec elle. Si la paix, pr~ce­
demment decrite comme base de l'election, s' en trouve trou 
blee,c'estla signeque la solution adopteen'est pas cel 
Ie- qui est voulue. Si la paix n' en est pas troublee, la 
preuve contraire doit ~tre faite.Ltautre alternative dtune 
dacisionI1ossible doit~tre prise commel'hypothbe et de­
vrait maintenantapparattre ,comme incompatible avec la com 
munion au Christ. 

Cette, description montre que ee mode d telection de­
. mande un certain temps.117) . D'un c6te, lescontemplations
----------,-""'"'--'-­
115) Ex. 16, 130, 135, 157, 169. 

116) Ex. 176. 

117) V<1lir la division suggeree par Ie texte des Exeroices: 


trOis jours a~t et huij; jours apres leEtdeuxeten..;. 
. dards. 
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, de' lavie de J~susdoivent continuer: l'a1ignement sur Ie' 
Christ,1a, vie avec llrl,la ,croissance de"la communion avec " 
lui sont. 1 'atmosphere <l1,l.i rend possible ce test te,lque d!' 
crit ici. Catte 'attitude int~rieure appo,rte avec elle, une 
certaine distance par rapport auxchoses'et aux probl~me?l: 
ils'n'ont plus d'importance en' eux':"m~mes, maissont Msor­
inais jug~s ,en reference,au .Ghrist et a sam,ission. Ce pro­
cessus n'irilpli<lue donc,'aucune acrobatie artif'icielle,co~e 

, on pourraft Ie croire ,9. premi~re' vue, . mais r~sulte comme 
naturellement d'une disposition du coeur. 

De'l'autre c~t~,atitre d'hypoth9$e, ma:is'ree11ement, 
Ie ret;raitant doit s'engager dans -une des deux alternati ­
ves de la decision. Celasuppose une disponibiliteinte­

, rieure assez grande,qui ne peut ~tre acquise quemoyennant 
une profonde purification et une s~rieuse ,:persev~rance dans 
la pri~re' pour obtenir la, libert~incondJ:tionne11e et la 
.disponibilite a toutes choses.Cet abandon de soi 'a 1 'une 
des hypo.th~ses 'pe r'ealise dans las intervalles des medita­
tions.Plus ce processus s'op~re avec souplesse et douceur, 
et plus 1 'alternative prise setourne 'en.accord avec la 
contemplation de Jesus, plusonJ?eutsouP90nner g.uela so:­
lution voulue se trouve dans cette direct'ion. II8) . 

II peut bien sftr arriver <lue la reoherche subisse di­
.	vers . mouvements deva.-et-vient, que surgissimt de nouvel:j.es 
i9.~es oU<lu'il apparaisSe <lue l'alternative,n'est pas 'enc£ 
re mOre, -'celanqtammentparce <lu'aucune des deux alterna 
tivesne provo<lue de daction. Les idees qui advientient,se 
manifestent souvent comme erron~es, de par letapage et 1" 
exaltation'qui les accol!lPagnent;l';idee e11e-m3me peut ~tre 
bonne et sed.uisante,. maisle jeu de l'ad,versair~ se'fait 
recollI'ia1tre a la mUsi<lue <lui en est,' s'Olida;ire •119) De m~­
me, un cours de pensees parfois ne se, Tnontre peu apeu' er­
ron~ <lu.e parce <lu'il comportedes cons~<luences lointaines, 
susceptiblesde nourrir l'ormteil ou.m3me moralement mau.... 
vaises. 120l . 

, Comme crit~re pour 1e "idisc¢~ement des esprits" sert 
amsi la convergence. entre 1e r~sultat d'Un examen intel­
lectual du contenuet 1 'accord de la resonanCe affective • 

. ----. 
'118} Ex. 333. 

119}h.335. 

120) Ex. 332. 
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pour'leconteitu<q:tiepour aff¢cti'Vs, 
ilimporte d'ob.server led~'Veloppement.. : en ef­
fet,rienn'est immobile, toutest,enmou'Vement. La 'Vie in 
t&rieureest comparable A .~ courant qui charr.ie pens~es:­
aspirations, sehtimentset ~motions diverses. Ce n' e:,3t que 
dans Ie mou.'Vement quese manifestela direction d'une 
pulsion do.nn~e;il faut dpncun certa.in temps pourjuger 
unecertaine attitudeou maniere d'agir s'accorde·avec. 
communion au Christ. 121) ' .. 

La pJ,us grandedifficult~.de ce mode d '~iection con­
sist.e peut':"~treA d~terminer la fin duprocessus: quand 
peut':'on avoirla. certitude.qu'une altern:ativeestsuffisam 
ment confirm~e? Sur 'ce sujj;lt oll. nepeut endirl~ beaucoup;' 
Siun certain temps est n~cessaire pour fairetranquille":' 
ment desexp~:r'iences ~la t entat ion . existe. ausside vouloir 
obtenir touj ours davantagede lumiere. Dans cel:lqntexte, on 
est souvent aiM par conqid~ra:tion des difNr,mts.degr~s 
du caract~re Mfinitifd'une.· d~Cisioh. En un sens, toute 
~lection estd~finitive, si on laprend au s~rieux: elle 
est Ie consentementirr~versible Atoutes seS consliquences 
effectives. Mais ordinairement, il s 'agit soUd 'une' voie 
nouvelle pour· Ie retraitant, . soit d"une voie qu'il.d~cide 
depoursuivr!3 et qui cot:n;porte. elle ...in3me des ~tapes previsi . 
bles. La caractere de commencement qu' uneelection peut 
avoir peJ;'met d.'interrompre lecoursdel'~lection jusqu 'A 
.ceque,par iareaH.sation ,de oe qui' s'estcla~j:fi~dans l~ 
vie. apres la :r:etraite" denbuvel;t.es conditions secr~ent 
pour poursuivrele'processus .de l'~lection. L'existerice 
qui suit les. Ex:ercicesest ainsi une sorted' accomplisse­
ment ,de. l'~lection,qarce qui a ~te recolmu clairement est 
vecudansl'ouverturepermaIlente et,ls. disponibiliteA 
vrede nouveauxappels. Le terme de 1 '.election, pendant 
retraite,serait ainsiprQvisoire, car l'~lection demeure 

'ouverte dans Ie sens de l'avenir,donc'dans Ie sens d'une 
'concretisati'on/)u d'une incarnationplusprecises •Quant au 
~terme' fo.rmei de l'election;. au cours de laretrait.e, cela 
signlfieraitqu'apres. avoir reyu aubo-q.t .Q.'un cert;ain temps 
la lumi!ri-e suffisant.e; on clOt leproce.ssusde l'~lection 
parl'offrandepriante de la,d~cision trouv~e.122) 

121) Ex. 333et 334. 

122) Comme decrit pour Ie "troisieme temps" dans Ex. 


96 ­

http:denbuvel;t.es
http:grandedifficult~.de
http:certa.in
http:charr.ie


7.Le troisi~nie 

Avant depo'llrsuivre Pexplicationvoulue sUr ce teme 
del'~lection, ilimportede parler de son troisi~me mode.' 
II' se distingue beaucoup mains du second q'\le celui-oid'\l 
pretnier. Il is'impose q'\land" Ie se,condn'est paspossibl'e 
,ou du moins ne 1 'est pasmainten:ant, maisquand oependant 
une decision doit ~tre prise.123 ) C'estle oas lorsque la 
r~sonance affective de la communi"on auChristne s'est pa.s 
d~veloppee de mannre assez evidente ou qu'elle ne s'est 
pas exprimee assezclairement dans l'unedesalterna.tives 
de deCision.1.24)Ce,n ' est pas lel'i~u tci, ni dans les 
Exercice~ Ie moment, d 'entrer dans unediscuSsi~n sur ;Les 
raisons possibles de cette absence.'Il importebien'plutOt 
d 'indiquer ~., ce sujetque,pour laconscience duretrai­
ta~t, elle'~st nOrmale, car elle est meritee, ',alors que 
to'\lte forine d 'experience de la ¢ce se presente Q,omme Un 
don irp.previsibleet purement gratuit., ' 

Dans letroisi~me mode; d i election,125) .Ie retraitant 
cnerche ~evalu.erles motifs' pour et' contre l'un'eou 1 'au­

. tre des alternatives.I26 ) l'oUrcela,il doit se trouver d.ans 
un etat de tranquilliteet,d'indifference, de'sortequ'H 
n 'y ait, aucun blocage.,contre tel outeldes motifs po-ssi­
bles•. Ici lemo-t dellmotif" est ~ prendre.ausensle plus 
large: il'vaudrait mieux parler de points, de vue. C'est 
aldrs Ie poids des-motifs qui est decisif poUr l'electi()n~ 
127)· 

Cette r~f~rence a la raison pour trouver la d~cision 

voti.lue s 'enracme cependant' dans la pri~reou s "en envelop' 

pe. Elle est impr,esnee de toute Ie; "secondeSemaine" qui 

pr~cede,avec sesn~mbreuses.cori.templations~ Celles-oido! 

vent dono se poursuivre,m~me si'au'oours de cemode d'ele,£. 

tion, ~ la difference des deux autres, la ref'lexion prend 

da.:y'aptage' detem;ps et ilnplique une' red.uction desoontem­

plations. De pluS, Ie retraita:i1t d.oit deniander'instamment 


'Ie. lumi~.re, afinde ne pas'se tromper. dans lamise 'en' place' ' 

123) Ex. 178. 

124) Comparer Ex. '177. et 176. 

125) C'ettem~thode inolut la "premi~re.mani~rell (Ex. 178­

18:3)et la"secondemanihe" (Ex. 184-188). 

126) Ex. 181. ' 

127) Ex. 179 et 182. 
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desal"t;erna.tiyes ,d~n,s ia,re~herche des Inotif's opppses et 
dans leur evaluation.128) Ala fin, da.rislap;ri~reilpr!,
sentera.~Dieu,le,resultat decette evaluation.12!il).De ce ' 
troisi~me mode, on pourrait dire, ainsi qutil n ' e::;!tautre 
que'ledeu.xi~:\lle 01.1, m@me Ie premier, mais dans lequel l'in­
tervention de'ltEsprit et son action sur 1 taffectivite du 
ret:raitant seraient demeurees cachee/? e t entreraient se11­
lement' en ligne de compte, dansla forme envelo:i?:pee du poids 
plus 01.1, mo;i.ns grand de,S raisons objectives. ' 

8. La conclusion de cette Pha~e 

'Suivant ia mannre ,dont Ie retraitant a· pu entrer dans 
l'election; suivantiedegre de, forceet declarte,' sui­
vant les mouvements de "va~et.,..vient" deS! exp~iriences de 
son dero'u1ement, c 'est de fagon tr~sdiverse que cette pha 
,se aboutit ~so:t'). ternie. Tout'efois dans chaque cas,' Him=­
porte nOll seulement qu 'un resultat ,'Soit acquis avec une 
clane stii'fisante ,mp.:Ls qu' i1 pufsse @tre presente ~ Dieu 

• dans la ;priheet que Ie retraitant vive 1 t idellitification 
'avec 	Ie ohoix qu'ilafait~ 1]0) La forceet ladUree de 
o'ette presentation, qui'peut insistersur Ia reconnaissan~ , 
ce 01,l. plus, encore sur Ia supplication, la forme aussi de 
cette existence, identifiee ~l 'election,sont ,fariees. 

En tout cas, les contemplations se poursuj.vent.Jesus 
qui, dans' sa vie publique metprogressivementles hommes 
en'face de la d~cision A prendre, 'demeure 1eoentre dela 
vie du retraitant. II ne saurait@tre. inis '~l'ecart par. Ie 
resultat de If~ection. ,Cependant, , ~ son ~s'u peut-@tre; 
larelationdu retraitantau·Christ est" transformee par 
1 ',electionenune plus grande identification avec, lui. 
'faudrait accorder quelque duree A.a ett e experiellce all, cours 
de, pette phasedes'Exercices. 

Ausujet,de,la seconde semaine, - 'tr()isi~me phase des 
Exercices ,"" il est" encoreplul;! difficile d' indiqu~rpar 
avance lad,uree possible, que pour les phases precedentes. 

128) Ex. 180. 

129) Ex. 1:83 at l88. 

130) Ex. 183 et 188. 
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Apr~s la meditation des. "g.eux etendards"., tantd'elements.". 
qui ne peuvent @tre connus auparaVarlt, interviennent qu'iL 
est impossible de fixer des donneE;ls de temps~ S'il voit 
que.l'election traJ::ne en longueur,peut-@tre l'accompagna-". 
teur devrait-il' se demander s'il n'a pas fait" parcourir 
trop vite 1 es etapes precedentes au retraitant et 's' il a 
pris suffisamm.ent au serieux . les conditions voulues pour 
1 'election. . 

* 

* 
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Quatri~me partie 

LA PARTICIPATION AU MYS']!ERE PASCAL 

Une certitude essentielle qui rassort de Pexp~rience 
'des Exercices, telle'que,refl~t~e dans cette brochure, est 
celIe de l'e:xistence d'un proce~sus spirituel,'certes pro­
voqu~ par les Exercices et leUr contenu,mais qui ne peut 
aucune~ent ~tre for~. Les diverses ' parties s·f' efforcent 
tour ~ .tour desuivre Una phase de cs processus, telle 
qu' elle s' effectue dans la 'pt-atique des ~ercices. Al'a",,":' 
teur de cetts brochure, 'l'exp~rience a montr~que, prises 
dans leur plenitude, les phases se succedentbienplus Ie#.!. 
tement et plus profop.de'mentq'u' on ne Ie croyait dans une 
pratique repandue des Exe.rcicas. Il s 'ensuit que la base 
exp'rimentale des phases ~ Mcrire dans ie, pr~sent chap1;.. 
tre est moindre que pour les premiere!:!. Cepend:;lnt leur des 
cription peut 3tre utHe pour la pratique, - non seulement 
celIe des Exercices mais celIe de la consultation~piritu­
elle en dehors de la retraite. 

" Io LA PASSION E'l' LA MORT ' 

1. Aprea l'eiection: ie sens de 11;1. prochaine phase 

II pourrait s'ambler qu'avec l' ~lection ie processus 
des Exercices est arrive ~ un point ou ce n'est plus ,~ Pin 
t~rieur de l'espace cl08 d'exercices' spirituels maisseUle 
ment dans la vie' reelle., plus precisement par ia mise en 
oeuvre de,' Pelection,que 1 'on pour:rait aller plus avant~l) 
Cependant',si l'on regarde.cs qu'est l'el~ction., ons'ape!, 
90itque Ie cl;lemin inaUgtlr9 se poursuit 2) et que la pr~:-­
paration de ce chemin'au moins appartient encore a l'espa­
ce des Exercices en taut que retraite. L'election'est, bien 

i) Cf·. le, but indiqu~ en-h. 21 et 1. 

2) Pf.·Ex~ 147et 167. 
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l'identification avec Ie Christ Jesus 'dans la situation de 
vie concrMe dU retraitant. Dans la question .qui surgit 
avant ou pendant les Exercices - par exemple si la relation 

'avec quel!lu'un doit devenirune union pour ia vie ousi'on 
doit se mattre au service .dans Ie cadr.9 de la profession' 
exercee jusqu'ici - l'identification du retraitant avec Ie· 

.Gllr1st ne fait qu 'un avec l' identification ~ 1 tune des de'~ 
reponses possibles A;La ques~ion posee;.3} Autrement dit, si 

.1'on seplace au point de vue du Christ, son emprise .sur 
:I:'hbmme est telle qu'elle implique par lefait m~me pour I? 
retraitant la realisation d 'un choix de vie determine. 4) 

, Autant ce choix n 'appartient pas aux commandements generaux 
et, '?h cesens,.· 'se situe dans Ie champ de la'liberte mora­
J:e,5) autant la profession personnelJ,e au Christ est~elle, 
pour l':b.omme qu'il choisit, liee A son obeissance a llalec 
tion. 6) Impossible par consequent pour lui de·revenir en 
arri~re, mbe si'cette infidelite ne constitue pas un re­
liiement direc.t du Christ. 'AutremEmtdit' encore: .au lieu. d t 

3tretheorique et generale,la profession au Christdevient 
concrete et pratique. Dans la mesur.e ouil realise Pelec­
tion, Ie retraitant· est mis et agit ~ la place de Jesus 
Christ.7)· . 

Ceia. sig;nifie qu t il est entr~ dans une cornrriunaute" de. 
destin avec Ie. Christ. Il '.doi t donc s tattendre ~ I!tre, co!!!, 
me Jesussous une forme ou sous une autre,meconnu et pet' 

. sec1,1te. 8~ Il faut se rappeler i.ci que Ie martyre de· Jesus 

3) Cf. ia dyna!'llique vers une concretisation (Ex. 98 a 152 
.et 175 ~ 189) et ce .qui· a' ete dit au chapttre prece­
dent, page92et ss~ 

4) EX. 135. 
5) Ex. 170 et 1:72. 
6) Ex. 173.· 
7), .Ex. 135. 
8) Alors que' Ie livre des' Exercices avertit ~'accompagna- . 

teur .de ne pas influencer Ie retraitant dans 1 'une ou 
l'autre direction"quanCj.: il' s'agit de. trouver son "tHat 

. de vie" (Eic. 14" et 15) 1 . il laisse entierement ouyerte 
la forme dans laquel1e quelqu 'un doit"ressembler effec 

"tivemant davantage ll au Cbristhumilie (Ex. l:67)~" r.a 
pri~redans una direction .donnee sesitue 8.1,1 momentou 
la disponibiliU A qu6i que ce soitn' est pas encore 

(Cont. page suivante) 
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ne fut pas seulement une pers~oution ext~rieureet. 'une 

souffranoe physique, • oar., selonlet~moi~e des ~vangi­

les,J~sus a ~prouv~ l'angoisse, l'abandon etl'obsou:r±t~.· 

I1 fut livr~eA l,.a"puisl3ancedes t,~~b+esll (Lo.22,53). 9) 

C~est justement paroe que,' ",je suisarriv~' ~ cette heure" 

(In 12,' ~7), ou Illeprinoe de oe monie vientil (In;J.4, 30) 

et d~,chatne sa puissance contr:e lui"uc' est maintenant Ie 

jugement de ce monde" et "maintenant Ie prince decemonde 

va~tre jet~ l;laa ll (In 12, 31) et il devient .manif,eate qu.' 

lIil nepeut rie'nsurmoi"(Jn 14, 31). C'est paraaper­

dv~rance impuissante, ,et en se livrant jusqu'A Ie. mort A 

IS. puissance du .Malin queJ~sus remportesur elle ;La vic~ 


toire. Quelqu~, ohose de tout cela arrivera.ausai,au disci.... 

pIe de J~sus.' 


Cela adviendra-t-il 1mm~diatement apr~s l'~ect1en,au 

cours m&i.e des Exerc:ices ou plus tard, une iots que Ie re"" 

traitant acommeno:~ A r~aliser, P~lection~ dans la rM.lit~ 

concrhe de sa vie de tous les jours,' ou seulement apres 

qu' il av~cu pendant des mois01lm@nie des. 'ann~es, avec un 

cho;i.x -ouavec Une s~rie de choix, tend~t toujOurs vers 

une concrlttisation plus grande ... Hest impossible rle' IE;'! 

pr~voir.. D,tou, A, nouveau, la question de savoir si,A ce 

point, les Exercices dohe~'t .@tI'e p.ourl:!uivis~' ..I1n f exist.e 

pas 'de r~ponsegen~rale.10) Unechose cependant peutetre, 


. 	 .-------.-......----------­
8) 	 (c"Ont~) suffisammentm'O.rie;eten vue d 'effacer un'att~­

ohement desordonn~ (sinai dans Ie cas d'une aversionou 

d'une r~pugimnce pour lapau:v7r.>et~ effeotive; Ex. '157),. 

Par con.tre,Ignaoene f/3.it·pas prier pour lema.rtir,e~ 

me une,.:fol'l1le peut-@tre plus appropri~.e. Car 11 semble 

tellement convaincu que Ie IIchoix" duretraitant par 

Dieu.est'de tou.tes fa~onset .peu importe ,laformeo,' un 

ohoix, ui:l:e suit.e duo;ru.c1fi~,.. . 


9) 	,Comme Ie ditplus expressement ie '''o:l.nqui_ point" :des 

con'templations.dela tr,o:isi~me 'sen:aine (Elt. 196)'", , 


10) 	Tandis que la transitiond.e 1a premi~re.~ lase~ond1:l 
s'&mainees't olairementmarquee etqu t t~cemet '1"&0­
oompagne;:t;eUfodevant .la .d!ciedon de .juger sile' re.trai ­
tant peut faire 1e. pas suivant (cf.Ex. 18), le P/3.ssa­
seA.la, troiElHime semaine ne s 'apercsoit, dans le li:vre 
des Exerc±ces,qu~A lamati~re de la. Passionet aux in-... ' 
dicationset "n9t.es"· respeotives '(Ex. 205 et 2(6). Et ' 
de m@me,tandis qu'enpremi~re semaine, ilestdit qu'il 
fallait l"B.coourcir ou prolongeX' cette phase (Ex. 4), i1 

. (Cont. page'sirlvante) .', 
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afif~¥eltCetle'f'in .d~'s phas~'s" 
'c:fites, 1es'Exercices, sont pour~uivisdans 1E~'ur contenu 
etsirl:onc, Ie retraitant 'entame lescontemplationss~la 
:Pa.ssionsans que Ie processus interieursoitMj~ ari-iv~ 
~ 'ce point, ne peutPas ilUire d 'entrar dans 'Ie Mroule­
ment int~rieurde cette phase, d~nt il sera'bientet ques­
tion et que nous d~signons bri?!vementseulement comme "Pas 
sion ·c,oml:ne Ie Christ sans Ie Christ". Les contemplations 
sUr.Ia Passionaideront alors ~ app;rofondir Ita:rnourd~sin­
t~ress~, dont il s'agissait dans 113. pr~paration de l'61ec­
tibn. Il'est'impossibledesavoir ~ l'avance s1 Ie fait de 
prier avec 113. Passion de J~sus ne !!lEme pas peu ~ peu Ie pr,2. 
cessusspirituel· 'propre ~. cette phase. 

Dans, ce' processus interieur, il s 'agit d,edeuxcho 
ses, qui se succedEmt comme. deux etapes, ou. souvents'e= 
changent: d'abord de sceller l'election,ll) d,':y tenir fer­
me, en d~pitde l'exp~rience de 113. 'solitude etde laMr~­
liction,do:nc une angoisse qui peut s ' accentuer jusqu'~ 
une.enorme pression al 'encontre du choix;ensuite souffrir ' 
,et mourir avec ,Ie Christ ,12)ce' qui est une consequE,lnCe de 
113. fiMlite'absolue auchoix. Daris 113. premiere etape inter 
vient 1 'attag,uede Satan - c t'est dans cette phase qu' d~ 
viimt ~viden-t que'la "pU1ssance'destenebres" se rattache 
a un ~tre personnel 13) - qui s 'efforce . defairerevenir 

io) . (Cont. ) n' est simplement prev1:t, en troisieme 'sell:l.El.ine, 
que des propositions alternatiVes de' sujets decontem:­
platfon "si 1 'On veut rester plus 10ngtemps" ou"ei 1 'on 
veut'passerplus vite sur 113. F8.ssion" (Ex. 209)., 

il) Ceciest indique amfsi par lefai10 qu' a la fin de 113. 
premiere 'contemplation de, la' troisieme seinaine, .on re­
vient sur' les"col1oques" de 113. second,e., tels qu'ils 
etl:dent.de grande importance au co'\.U'sde 1 'election' 
(Ex. 199). 

12) Ex. 203. ' 
'13) 	"Comment,ladiv~nite'~ •• 'pourrait anea.n.tir ses ennemis 

et ne Ie fait pas •••" {EX. 196). Il fautnoter qu'Ig­
naoe neparle :Pas desennemis de J'esus,leshommes qui 
jouaient un r6leactifdans les ~venements, de la,Pas­
sion,mais des "ennemis de 113. diviliite" , de ,1 'Ennemi 
proprementdit, quand s'agitde cherchera tatons, 
etd'approcher, a 1 'aide des 6 i'points" (Ex~ 194~198), 
113. veritable dimension de ,113. Passion. 
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Ie retraitap.t sur;Le chou; dans '1 'autre ~tape, Itattaque 
vise i\.faire abandonner 1 'ob~issance par unesorted'an~an 
tissement physique o~ moral. On en parIera davantage dans 
un.autre paragraphe. . 

2. Lecont.enu de cette phaSe 
. 	 . 

Th~me des exercices de' c'ette .phase, . la !'!isaion s tanti 
·c1pe enfait.en toutes"f au moins dans la phase decri$e14T. 
ainsi que dans la suivante (Pappel du Christi\. Ie suivre ).• 
Mais la situatton du retra~tant, Ie ;point de vue d ' ou, 11 
consid~re la Passion, sont diff~rents. 

Dans la phase de crise, il se d~couVre comme Pun de 
ceme .qui sont· causes' de cette souffrance et en portent la 
responsabilit~, pour lesquels enm3me temps cette souffran 
ce est suppoit~e: Pierre, . Judas, Pilate, les grandlil-pr~= 
tres, les pharisiens,les disciples, Ie peuple ••• 15) 

, Dans laphase slliVante, ou 11 s'agit dt~tre reguA s.!3­
.suite, Ia souffI"fUlce est reconnue comme a.ttac1:l~e en perma­
hence .~ J~sus~. elle .estpresque una propri~t~ de Celu! 
qu' on aime \ que 1 ' Qn doit par consequent apprendfe aussi 
a aimer. 16, 

Maintenant, dans ~aphase actuelle,' 11 stagit.desouf 
frir avec J~sus.~7) Lepoint de vue est celuide J~sus lui 
~!~~L-dans-.-!!!:..:,~~~~~t de la mani~re' \iont ilnbus accord; 

14} 	Ex•.53. 
15) 	Cf.cequl a eMdit sur la renconti-e du. Christ· et sur 

tout sur la m~ditat1on de la PaEls10n au cours dela 
premi~re semaine, page 51. 

16) 	.Cecise· montre d~Ja aU.debut de lasecondeseniaine, 
. 	dans 1 'allpel du Chr1st qui invite! unereponse (Ex. 

95et 96). Voila.la source .de cettedyn~mi.que de "Pof 
fra:nde ll (Ex:.98) at de tout 1eprooe.asus "d1'8tre regu ~ 

. sa 	suite" '0 .of. 1es'"demandes" au.cours de 1a seconde' . 

semaine {Ex. 104, 109i 116., i47, 157, 168). 
17) Ainsi comma Ie montre Ie "troisH~me preanibule" dans 

Ex:. '193, . la prierede dema.i:Lde ne porte pas en pt-emi9-r 
lieu sur R.laconfusion,parce .que c'est pour mes peches. 
que 1eSe'igneur va·a laPassion ",' (encQre que.-ceci de-­
meUre toujours) mais sur la lIdouleurll et Ie ·Jtregret1t •. 

Ced reasort enoore plus olail"ement de I'.indication que 
donne le quatri~me point (Ex. 195)· et de l~demande 

. :pour ladetixi?lme con1:;emplation de la Passion, .propos~e 
pa~ I.g:nace (Ex: •.-20J). . 
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<{it:i:=~ea:p:!;3;~!rdi;~~;;~~l~Jre:(l'e, 1alnanier~ (lont' 

A 1tentr~e(le 1a Passion, (lans , tous'les~'I1angiles,il , 
yale discoUrsapr~s lEi C~ne;19) A une epoqui;l MjA tr~s 
ancienne f il aete comme refonduen un seuJ.texte~A 1a 
Cene, Jesus ~et1e sceau au chemin qu'i1 a parcourupr~ce­

. deminent; il' se 'livre de sa propre ,'. main, avant d t etre at ­
teihtparce11e del tennemi.Il manifeste que 'la souffrance 
qui'stapproche, sousque1que formequ' e11e se ]Iresente,n 'a 
Hen d'unefatalite,<maisqu'e11eest 1a conseg.uence, con­
sciemment acceptee. de.laVoie'qu'il a prise.,.A.il1si cEitte 
"heure" -saint Jean dit eXpressement: "son Heur,e, etait 

arr:i.vee"{13, 1)- el;!tce11eou1 'activiM pub1ique de Je­
susatteint son .term,e. II ne p(:mvait ni parlerni faire 
davantage. Ce qv.iarrive par 1a suite est un a.ch~vem,ent. 

Apres so:ne1ection. Ie retra!tant s e trouve sur son 
chemin exacte'ment A 1a meme place que Ie ChriDt •. C.e n" est 
p8.!'?sous 1a pression d'evenementsexterieurs, mais confor 
mement ,Aunappel intime qu', faft Ie pas que ,l'e1ection 
lui 'a fait reconndtre. 'Leprocessus de 1a decision est 
accompli, aumciins da:ns Ie domaineprecis dont il s ~agis­
sait clans, l'<e1ection.D~sormais il1ui faut s'a'bandQnner,en 
toute r~solutionet id~mtification a.vec Jesus" aussi con­
crHementque 1 'iinpliCl,ue1e .choix. Dahs ,la c,6ntemp1at:i,on 
de Ie, Cen~f 1 'adieu et Ie' don d~finitif de Ususserontau 

. ceritre. 20 ) Les di£ferentstextes des evange1istes offrent 
p1usieurs voies d,'acc~s: saint Luc insiste sur lecaractere 
de separation (surtout 22,14-18); saint Marce:t saint Ma! 
thieu sur la trahison et sur Ie carac-teredesacrifice; 
saihtJean, avec lelavement des pieds et la p!'i~re sacer­
dotale (ch~17)sur,le mouvement du don. ' 

-----------~-~~------~ 
Les t1;!rmes b'hoisis, pour Mcr:i.re Ie contenu des demandes 

duretraita:nt,rep~t~es sanscesse depuis,la m~ditation 


des de'\lX ~tendard.s (~.147)souJ.ignent bien ce carac­

tere4edo:rl., lais~~A la liberalitede Dieu. qui~isPO­

se: n ••• siaS. divine Majeste doit en @t·re servie et 

veut bien'lD8Choisir etme recevoir ll ; "pourvu.'que je 

.pu.isse 1ese:ndurer sansqu ' il'yaitp~ch~" de personne " 

ni deplaisir de sa divine Majes'te. 1I 


Ex. 190-198et289", ' 

Ex. '289.' 
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Prem.j,~re de la Pasli!lion proprementdit~,l'&tape sui-, 
vante est T'agonieat4 Jardin des Olives. 21 } (Pest la pre... 
mi~re fois dansl'&vangileque J&sus apparatt saiai et ac:­
cabl~ par l"angoisse de la d&r~icti.on et qu"if ollerche con 
solation·auprb de ses ,disciples. I1 lutte pour Otre fid~l;' 
~,sa mission, pour tenirbon dam,le chou qu'il a fait. 
Cette lutte dans la pri~re,contre la pression de l'angois~ 
se sera au centre de la contemplation. 22) , " ' , 

Les ~tapes suivantes jalonnent le che~' de '1' an&an­
tissement, PMsique de J&SUS, • La phose oomme~ce' par sO,n ,ar... 
restation,,~m portela main sur lui, et ot, il tombe au' 
pouvoir de ses adversaires. 23) ULa puissance des' 'Mn~bresn 
~Lc 22,53)S!e Mchatne contre lui. I1 n)'est 'pas n'cessaire 
de parcourirunepar une ces 'tapes. 24, "Cependant i1 est 
bon defaire le chemin dele; Passion de station, en station, 
car cela permet d"proU'ver plus.clairement que, 'cessant d' 
etre sujet, J'sus devient 1 'objet dece ,qu'orifait contre 
1ui.25 ) Les so\lffrances physiquesne doivent, pas 6tre mises 

'au premier plan, 'mais il est impossible de lesn~gliger. ' 

Lt loISSentiel pourtant est que' 1101 retraitant acc~de au 
c8t'int'rieurde la Passion: 1101 Chr.ist ~chaue dans sa mis 

,sion" i1est. priv~ de libert~, ,tmit' injustement, .moqu~:­
livr~i;lnpuissant ~ ,1 'hostili;Mdes ,hommes; il e,st, 1101 jouet 
des pauvoirspOlitiques; il: est abandonn&'par sesamis, 

trahi; ilest sans espoir d'etre tir' du danger; enfin. 'Pieu 

mbe l'abandonne... Le texte des~vangiJ,esestlaconique. 

,11: ne donne pas de descriptions, iJ, n'est ~s sentimental, 

26)il s'attache auxfaits. ' " 


3. :r,a'forme de pri~re' de cene phase 

La forme depri~rede eette ' phase est lacontempia­
tion, de 1a mani~redoilt elle a ~t& expos&e dan.s laphase 
~-~-----~.------------­
21) Ex~ 200-204 et 290. 

,22) Voir, chez'Ignace, Hinterisification da.ns las&quence 
, des 3 "points" (Ex. 290). " ' 
23) Ex. 291. 
24) Cf~.Ex. 209~ 
25) Ex. '201, 292et 294. La r4partition ,des ,matnres', de 

, contemplation refUte cet 'aspect de mani~,re formalle. 
Cf. Ex. 208. 

26) Cf. lest1'le ~galement 'laconique des Exercices:289-298 : 
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., 

Mais il s 'i ajo~e ctuel'que 

lors, le'retraitant a subi uhchangement: 

,ble~l'~lection et 1e d~rou1ement ni@me decel1e-c1l'ont 
tra.nsform~. C 'est d'une aut,re fagon Clu'il est identifi~ 
avec leChrist.Aussi Msormaislui est-ilimpossible de 
coIltemplerJ~sus.commeauMbut de la deuxillme'semaine. 28 ) 
Alore que Jesus est reduiten captivite,battil, moqUe, cr'!:!. 
clfie, il ne peut plus simplement se cqntenterd'une pre­
sence: flne serait alors qUe l'un des badauds inactifs qui 
I?ont complioesde la mort de Jesus. Cethsituation a ete 
dej~ vecue par leretraitant verela fin de lapremiEire ,se 
maine,' aucours de la phase de crise • Si elle existe en= 
core et si doncellepeut@tre, ici encore,le point de d! 
part de la prillre ,29 J. Msormais oelle-oi vise .~. obtenir 
];loUr le 'retraitant une place au cOte de Jesus soufffunt ; 
mieux encore,une place en Jesus, ~ l'endroit m~me oU. 11 se 
trouve. 30) . Commen9ant par,un simple acte de pr$sence, par 
Ie regardet 1 'eCQute, la oontemplation tourne ainsi, .0011S 

1 'effet de l'idelltification avec Jesus entre-teI1lpsnnlrie,~ 
'lapdEire pour t!treadItlis·~ une participation ~ .sa Passion. 
Cette. prillre est 'so,utenue par un ardent Msir d", ce qui est 
demanM. Oel11i-ci degage d'autres virtualit~sd 'emp:;ithie, 
analogues'~ celles qui ont Mj~ tHe indiqu~es .. a. propos de 
laphase de crise.31) Ainsi, 'par touches et t~tonnements, 
leretraitant progre$sera dans la voie de lacompasEiion • 

Onpeut. s'aider avec profitd 'images de la Passion, 
ancienneEi oumodernes. Pour ces derniEires, ~cette phase, 

faudra, se' centrer non- sur les souffrances ell ellee-II1~­
mes, mais sur Ie Christ qui. souffre. Les anciennes images 
presentent, ici,moills .dediffiaultes. Depuis Ie hautMoyen 
Age, la pil"ee l?opU1aireacr~e des priEires et des formes 
de prilJres, te11es que le. chemin \ie croix, le rosaire et 
leslitanies,qu.ipeuvent favoriser lap~n~tration priante 
au coeur.de lal?a;ssion. 

Si un effort. acti! du retraitant peut @tI"e indispen.,.. 
sable pour.passerde la position despectateur ~unepene­
------......;....;...------"--­
27) Cf. pages 69-73 dU chapttre precedent 
28) Cecl).a.ngement deviant manifeste dans la compaI'aison de 

Ex•. 114 et195, egalement 203. 

29 ) Ex•.197 (et53). . 

30) Ex. 197• 

.31)Cf. page 47etss, dans deuxillmepartie. 
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tra-Hon spirituelle da.ru;l la. soUffrance duChrist, 32). i'ac­
~ompagnateur devra v.eiller Ace que ne 'surviennent pas de~ 
exc~sina.u1;hentiques de sentiment. Apr~s les eXI>6riences 
des phases prlfclfdentes;cette Mviation ne devrait'pas~tre 
tres m~9a.nte.Le retraitanta d'd'apprendre qU'il ne pell;; 
acc~derqu'indirectement aux explfriences spirituelles, 'que 
letempsd 'attente n'est pas perdu et que tout ce qui se 
produit dans le COllI'S des Exercices est UJ::!,e grace de la su!" 
veraineM de,Dieu. 33) A cetendroit du chemin s'ajoute que 
leretraitant n'estpas sar d'avoir acquis lamaturitlf pour 

. acclfder Ala. Passion.' Dependant la disPQnibilit~ et le d~­
sir d~ suivre Ie 'Christ dans ses E!ouffrances restent in':" 
diSp~sables. 

4. Le dlfroUlement int~rieur de cette ~se 

Comme indiqu~ plus hati.t; cette phase s '.t accomplit en 
deux ~tapes:' m@me si elles ·ne dotven't pas ~tre s~par~es de 
fa90n tresnette, sibien plut6t elles se recouvrent sou... 
vent,-il est judicieux de lesdiff'rencier: 

La premiere semanifeste par l'angoisse" le trouble, 
Ie douteou l'obscurit~' par' rapport A la . Mcisionprise 
dans lInection.C"est la situation du 'Jardin des Oli.:yiers. 
J;l est encore possible,de revenir en a.rriere:le retI',f3.itant· 
est donctent~ d'abandOnner Ie choix qu'il a fait, ',,!'le Ie 
a~clarersans valeur, de vol,lloir recommencer-A dro, . de r~ 
v,enir au point de,d~part.34) ]jesformes de cette angoisse

, ' . 	 .. -. . - " 

32)Ex:. 195 et 206. 
33.) C'estai.nsi ,que les indications do~~es. pOur 1 'emploi 

du. temps hors des heuresfix~es d'oraison,se r~velent 
. Dtre un moyen de se disposer A cette exp~rience,.d ' y 
cr~er 1 'espace pour l'accueillir, mais nQn pas une m'­
canique pour la uproduire" (E:ic:. 206). ' 

34) .Tandis· qu' Ignace indi!queque les 14 prem1tn-as Itregles 
pour sentir at recol'l.ll8.ttre en 'quelque manitme les di­

.	verses mot.ions <lUi· se produisentdans 1 '&len .sent "dB.­
vantage propres A...la premieresemai13.e" (Ex:. '313-327L, . 
que les· 8 autres oonviennentdavantaga Ala seconde 
senia.~e, aucup,e regIe' I>articuliere n t est mEmtionn~e 
pour la :troisieme (ni pour la. quatrillme), semaine,dans 
'la mesureou les "notes pour aider AsenUr et A juger 
les scrupules .' et lesinsinuations de notre ennemi" 

, 	 (Cont. pagestdvante). 
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toutle tablee:U)desorteqll.'unecO!Ilplexit~· 
place la Siinp1ic~t~de.la lUJ:ni~r~ p~~c~d~nte 
maselive qtU. fait apercevoir 1 e chemin ·parcouru cormne 
gorgetftroiteou 1 '.on a peine !\ respirer et ~'bouger;' trO!:, 
bleoo. sf~vanouitlaforce des motifs.pr~c~demment·connue; 
obscurlttfoo.l'on Ire voitabs.olument pluS rien; angoisses . 
qui Mpeignent les co:ris~quences de l' ~lect,ion sous les cou 
leurs effrayantes et II1ena9antes.nirig~e contre Ie choix7 

'., -' '. 

34) (Oont.) (Ex. 345--351)' ne sontpas 11 situer dans ce cbn 
. texte. Unetelle att:ribution seproposeraitcependant 

lorequ'on consid~r.ela suite des indications m~thodi":' 
ques , (~parHr de' Ex. 313) qtU. stU.vent les indications 
donn~es pour iesquatre semaines et les ilmyst~res de la 

, vie du Christ, notre. Seigneur". Les dgles de discerne 
men:!; des espritsss rapPortent ~ la premHre et ~ la 
seconde semalne•. Les .' "r~gles !\ obs-erver quand .on a 
charge' fie distribuer deS aumOnes" nesontqu'unecon­

'. crtftisation' de Ex. _189, et se situe.n:!;donc,· sans' aucun 
doute, dans Ie contexte del'~lecti.on. Suivent alors. 
ces notes sur les.scI'llpules, auxquellesne s'ajoutent· 
que.lesllr~gles·aobserv:er_pour avoir Ie sens vraiqui 
doit@trenBtre dans: l' Eg1iseniilitantell~ Celles - ci 
sontconsid~r~es comme appartenSnt a ];8. quatri~me se.;.. 
'maine, de sorte qUe les notes sur lesscru.pules, inter 
cal~es, s ',offrent de par leur place dans 1 '.ensemble, 
pour latrois;i~me·.semaine. ' 
Ia question .·demeure' cependant si Ignace sOl1geai t 
a cette systematisation•. Qu ' il :rie donnea.lors aucune 
aide - ou.aumoins .rien de. plus clair -:pour un dis­

,cernelllent des esprits pour la troisi~f!le setrtaine, s'ex-. 
pliquepeut":@tre parle fait que ladynamique inMrente 
~,cetteph~se ne.vise pas Arecotmattreque!lque (:lhose, 
mais~ tenir bOIl jusqu' 'au bou.t,al"este;r fid~le a ce 
qui· a ~t~ reconnll..prec~'d-emment" .contre. tout' cequi s 'y 
oppose et. contrel'envahissement par le.mal. Ausei cet 
te situationa...t-elle quelque~hose·deconnriun. - ~lgr'l' 
toiltes les autres diff~rences- avec la premi~re se­
maine, o~ 11 s 'ag:lss&it aussi de r~s~ster iL des tenta­
tiona massives. Anssi,. ce que disent .les I'~gles2, 4, 
5, 6 et 7 sur 1e disceI'nemeJ:l:~ des esprits en premibe 
sema.;ne (Ex. 315 et 317~320) s 'app:tiq'lle-t"'i1 egaleI!lent 
!\ la troisi~ineseinaine, dims 18. mesUI'eo~i1 s'agit ,de 
reconnattre· et de discerner 1 'Hennemi".· . 
Of.les caracttfristiques de la:ma.ni~re d ta€;:tr de . Satan 
(Ex;. 329). 
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, 	lavoix de latentation- soua quelque fOrll1e qu'elle se pr~ 
sente, - 'promet tOUjourSs.u retraitant tmelib~ration s'il 
cons'ent ~ lesacrifier.3~) .' '. 

PQUI' 1 'accompagnateur il est de 1a· plus grande impor­
tance, de reconnattre exacteI:lent la situation, car le re­
trait9.ntd~pend de son aide. Discerner la situation, 'dans 
ce cas, impl1qtt.e dfabord qu'il soit certain que l'~lection' 
soit achev~e. 00. en est leretreitant sur :son chtm1in? Au 
cours desm~ditations qui pr~c~dent ;L'~lection - lea "deux 
~tendards" - lam~di.tation-test dea '''trois groupes d 'hom ... 
meal! - a-t-il pris conscience dus~rieux r~el et de la dif 
fioult6 ~ s 'engager ~ la suite .du Christ? A-t-il ~t~ con: 
scient des. difficult~s, au cours del '~lection? Y a-t-ii 
oonsaor~ assez de te)llps? Les orit~res du.discernement des 
esprits .ont-ils ~t~ s~rieusement observ~s.37) 8i ces que's­
tions.regoiventune r~ponse po~itive, il ~tait justifi~ de 
passer ~.la qua.tri~me phase, 'celledes contemplatipns sur 
la Passion. Dans ce cas, lestroublesne sont.pas una v~­
ritable mise en question de 1 '~lection, mais sa confirma­
tion: ce ne sont que des tentations; leuremotifs sont sp~ 
cieux at n'ont rien d'objections fondamentales.· ­

t'aocompagnateurdoit ici,dans une certaine. mesure, 
faire preuve de fermet~. Au COul'S de l'~lection~ il;a. d'l1 

'seformer un juge!!lent'sur sa valeur. Bien qu'il ntait nen 
pufaire de lui':"m&!.e, il a pourtant dl1empOcher Ie retrai ­
tant dese li:Lisser mener par des illusions. 38) SctU 's test 
bien tenu .~ cette attitude,' il dOitmaintenant', 1 'flection 
une fois. d~tarmin~e, intervenir r~solument en faveurde .1'~­
lection., sans selaisser'd~terminer par rien: C'est Maor­
mais comme tti'moin qu til estappele, comme celui sur lequel." 
dans sa d~tresse., son d~sarroi et son obscuritti', le retrai ­
tant peut comPter. 39} . 

Car il atagit, en effe.t, qwe· Ie ratraitantne .se la.l.s 
se :pas aller au qUestions. etaux dout:es" aux, motifs apt:' 
ci:eux etaux subti1ites.. D~sormais i1nfa ;plus~ chereher 

...----~--......--~ 
36) Ex. 317 at 318. 
37) Cf. Tro,"sUxna partie, la'pr~:pa.ration ~ l' ~ection. 

:page·75~ 
38) Ex~ 14 et 345-351. 
39) Of. Ex. '1. 
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ee qui ~faire- J..acMse 
fairede·la.seconde semairie:";mais ~.ex~.cu.ter ce qui S'est 

. manifest' comme lavolont.~ de Dieu• 

. On voit ~c~ pourquoi i:J- est important que l'accompa­
gnateur'vo±t clairement dansquelle phase se trouvele re- . 
t':i-aitarit: sicelui-ci etait seul aen juger, il lui serait 
trop' ·demande. 40) Dans la phase precedente, il a pris pour 
norma .et pourcritere l' experienc,e affe.ctive de son accord 
avec' Ie Christ ;si tl.l+e direction des id~es ou des actes' 
.reu9sis,sait ~ interrQmprecette harmonie ,elle devait pas­
ser :pour susp~cte. 41) .,AIors,. en depit de tant. de· troubles, 
faui;-il simplelIlent continuer? Dans cette epreuve ,Ie retra:!:,' 
tant a grandbesoin d 'un accompagnateur experime:nt~ qui lui 
redonne 'confiance, afin de pou'Voir entrer dans la souffra!!. 
cequ'il desire. Oertes, l'accompagnateur ne peut l' em­
p~c:6.er desubir obsc~ite, trcnibleet ~ngoisse; il peut du 
moins Paider ~ trouver la certitude qu ' il se trouve .sur 
113. vote juste. .. 

Si, avec l'a~de de 1 'accompagnateur, Ie retraitant' 
tient bon, c'est~-dire s'flne cMe pas au doute quant ~ 
son election, mais pers~vere dam ""1e .Seigneur ,dans son a!! 
goissedu Jardin. des Olives,H est possible que l'angoisse 
et les tenebresdisparaissent temporairement. En gen~ral 
cependant il. ne faut pas' trop y ·compter.: a.u contraire il 
faut 1?lut~t s 'attendre'~ ce Clue 1 'angoisse et Ie trouble 
staccentuent;en :n.e visant plusseulement~sropposer~ 
l'61ectio:o.,mais acontredire.l'existence entiere du retrai. 
tanto C'est alors ladeuxnmeetape de,la pha.sede la Pas,-. 
sion. Auparaya.n.t, une solution appara.issait encore possi,... 
ble., celle derevenir sur Ie chou effectue;ma~ntenant la 
tentation devien.t plus radicale':il selIlbleau retraitant 
impossible de· se liberer d tune insupportable pression autre 
ment qu'.en I'tbandonn.a.nt toutel'entrepri13e de la retraite:­
en renon'9ant Atou,t cequi ste,st'passe, parfois en'mettant· 
m~me un terme a une existence denuee desens. 

Oetta detressa peut rev~tir plusieurs formes: angois 
se.etdepresSion absolues, qUiseIllblent,ecraser l'elan vi= 
tal, - desespoirqui fait eprouver les rnoindres ev~nements 

--------:-------­
40) Cf. Ex. 6, 7 et 8' 
41).Of. 'Ex.~35, 333, 332 et TrQisi,eme partie t 1?90 et94. 
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i 

coinme pI-oblmes redoutables, sentiment insurmontable:de 

culpabiliM . qui donne au retraitant I' impression d,', @tl'a 


!. . . , 

rejeM. 

Ce- dont celui-ci est convaincu d}apr~sson exp~rience, 
quand il eS,t admis ..~ catte participation A la Passion, A 
savoir notamment que 'I fensemble des Exercices n '~tait qu fil 
1usi011, - pose ~ l'acoompagnateurune question 'em~rrassa.n: 
te.Les exp~rierices pr~c~dentes ~taient-e11es 'autheritiq'ues? 
Le retraitant'est-il psychiquement sain:ces questions et 
dfautres analogues se soul~vent. ,A nouveau,'ils 'agit de 
garderson sang-froid at d.ene !las sOmbrer dansla peur. 
Si, au ~ours des E:!cercices,l 'accompagnat.eurnfa pas cess'" 
de se poser des questions at s'il a eule cour.a,ge·df,clai ­
rer convenablement les doutes s'rieux qui ont 'pu. surgir,il' 
n fa pas maintenant ~ entrerdans ces probnmes~ ,Qufils se 
posent, la ohose est norma I.e A cette phase~ Sa !llission,est' 
alors d f 3tre, aupr~s du retraitant, , Ie t&noin de 1 t exl>~-:­
rience defoide IfEglise, ou cett~ phase terrible qui Ie 
prive de toute perspective sur Ie pass' 90mme sur lfavenir 
est connue comme una phase passag~re ,dele. v€deduChrist3 2) 

Quant au retraitant,lfessent:l.el pour lui est de'tan;i.;r; 
bon dfheure enheure, souvent de minute' enmin:ute.~Oi1:f¢!L, 
qui rend. possible cette conStance est pennis .Pu.isqufil' 'est 
priv~ de l'exp'rience pel'sonrie1le. de la, prihe at,de IS. 
foi ,il lUi faut, commeun enfantinineur, s fappu.yer sur la 
prH~re etsur la foide lacomnnmaut~croyante qui .1 f en:­

,	toure. En pratique , qu'il utilise la siml'lj,'cit~ ~d~ la.pri! 
,re 'Vocale, qu' 11 prie dono avec des textes f ormul's et 

.--!"""'--(---~---­

42) 	Comme en t~moignent et Ie d~criventdiff'rent's mattres 
ae la vie spirituelle, de fac;on la plus impressionante' 
peut-3tre Saint Jean de la,:Croix. Voici un court pas­
sage dtune "th~oiogie'de la pri~re:contemplative" de 
HansUrs von Balthasar: ce "dialogue"portejusqu'A 
l'ultime exp~rienceexistentiel1e eS1; "la D.u1t,obscu':" 
re de 1 f~e", la p$.rticipati'C)ll ~ 1 faband~>n du ,Seigneur 
en Croix, dana un amour qui ne rec;oit plus de lWili~re 
et demeure incapable de jugel' et de disoerner,un am'our ' 
dent Ie ,dialogue slesttl'!llisform~ d~finitivement· en un 
monologue, sans ~cho nir~ponsa. Mais cette nuit, elle. 
aussi, est un, don du BessUscit', qui en guide et limi­
te 'Ie d~roulement. 

11) 
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employ:~spar.·d'au.tres.43) Da.ns"oette a"ituat1.on~il1Ufse~ 

bonau.sside trouver refuge aupr~s 'de Marie .etdes saints: 


.pUisqu 'j.l nepe'lltexp~rimentersa proprepri~re oommev~r!.. 

table, l'invooationaux saints pourremplaoer la sienne, 

peut ~tre :pour lui la seuleDl8:ni~re de prier. 

Commepour 1 'enfant, l'oMissance aussijoue dans oe 
oas Ungr,atld rOle. Etant donn~ que les ~l~ment~ de l'exp~­
rienoede fbi ont plusou moins disparu,' peut-~tre m~me 
complHement, 113. seule ob~issance demeure oomme. la forme 
essentielle de la foi.Loin dt~tre abstraite outh~orique, 
elle oonsiste~ maintenir le sens a;ff'irm~ par la. foi et les 
commandements.'de· Dieu, . etalutter.contre la tentation du 
non-sens de 1 'existence qui'p-ousse a rechercher la lib~ra... 
tion de l'~preuve parune sorte de court-cirquit. A l'!3n­
contre de la. pente ~. suivre 1 ' appeldu d6sespoir, c 'est 
le moment aussi a"ob~ir aux avis concrets del'acoompagna­
"teur. 

L~ question reste haturellem~nt .ouvertEldesavoir dans 
quelle mesure -' all. cours des grands Exerc.icesou dans une 
retraitede simple. reprise spiri-tuelle apr~s l1nes~rie de 
retraites.-le retraitant est initi~,~ 1 'exp~riencede ce M 
roulement( int~#e~.·· Oe qui .. vientd'en ~tre ·ditest. led~: 
veloppement compntementd~ploy~ de ces ~preuv'es. Ilest" 
possibniqu'ellesso:i~t courtesetpassa~~res., L'invita­
tion, faite auretraitantapr~s l'~lectionf. a 6'as600ier 
par la pr:i.~re a ..laPassion .dU Christ ainsi qu'a .poursuivre 

"lesExercicea de cette man.i~re n'en est pas moinsvalabl"e 
dans ,touslesca6 .Cel!3. sert a approfondir 1 'amour dUClhTist 
etase disposer ~ la soti.:ffrance ,car elle ne manquera pas 
de .. survenir~ un moment domif€, sousune fOI1lle ou sousune 
autre. 

5. 18. puissancedest~n~bres 

DanS !3.ucune"autre . phase du' df€roulement '. des Exercices 
n'appara:tt aVec une t~lle ~videnoe 1 'existence d 'une Puis­
sance qui s'efforcede' se 'mettreentravers du ohemindu- . 

---.....---'---~-------- . 

43) Voir "la troisnme IlI$Uiilredeprierll , Ex. 258-260. 
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·'retraitant et m~me ,d.'aboutir ~.. sa<perte. 44), Le f!i!.it de de­
lIleurercach~e,dansune grande mesure au moins"et de ne 
pas se faire reconnatt~e, est un de ses moyens 'd'action ,et 
de pres.sion., Cela a pour effet qu' on ne comptepas!i!.vec el 
le et qu'ordinairement on en niem~e l'existence. Le cha­
pttre pr~c~den:t a d~jA montrt! 1 'importance ppur 'le retrai ­
tant d 'une attitude de sang-froid, OU avec rt!alisme il 
tient compte des effets de cette ,puissance, ,en se refusant 
A prendre la peur comme motif dominant d,e s~:>n chemin., 45) 

Avant d' insisterdavantage sur le rale, de cette Puis 
sance maligne dans cette phase, revenons encore en,arri~re 
pour consid~rer sa tactique au cours des ph8.ses prect!den­
tes. En attribuant A la ItPuissancedes T6n~bres" comme 
l'appe11e la Bible (L(;). 22, 53)' une existence personnel.le, 
nous ne faisons que suivre les indications biblique's, qui' 

, de, 180 mani~re la plus claire c,ondensent ainsi les multiples 
, ,tendanOes auma;L. :tn'l[ersement, una vue d t ensemble lIlontre 

que les :phenom~nes doni; em a fait l'exp6rience s'expliquent 
le plus simplement possible en acceptant l' id~e d 'une" Per,.. 
sonne capable de ntirer tous les fils". ' 

Au d€but'du chemin, l'attaque cherche A emp~cher ' Ie 
retraitant de se inettre en rout'e, ou, apres son d~art,A 
obtenir un~, Un retour en arri~re. , Pour cela; leI:! 
moyenssont'simples: perte ,de la joi'e,erumi dans la priere 
et la m~ditation, amortissementde,s toll,S, d.6sirs, s'duoOtion 
de tout ce qui ~loigne de Dieu. Plus Ie retraitant, awnce 
et plus la question 1 'importune : ',pourquoi voul6ir @treas 
sez nrou"pour nepas faire'oomme tout :1e monde et ne P§LS: 
rester comme les autres personnes, sens~es et normales? 46) 

Si le retraitantne tombepas, dans ce piege qui rise 
A Ie, Mtourner de' sonentreprj;se"et, qu'il d6eouVre 1e8' ­
------------~-

Ignace parLe' de cette puissance non seulement :comme de 
l'ESPi-it Malh (EX. 314)" mais plus 8ouventde"1'Etme 
~n, (Ex~12, 325, ,e1:o.) et de' :fa9-on.qua.siinvariahle-;' 
de,~"l'ennemi de notre nature, h'mnaille'" (EX.7 ,1'0,' 325, 
326, 321,,329, 334) at enfin dellPenne~i de notrepr2. 
gr~s et de notre sal~t ~teI"llel" (EX. 333). 

45) 	Chapttre III~ page 79. ' , ' . 
46) 	EX. 314,9, 12; c,f. aussi chapttre Ill, page 86 sur,le 

discern~ment des esprits au cours de tout le:chemine... 
men't <leS J1;Xercices. 
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rien de:la sj:t"ll.~iiion,'dUerlee:P:s'Uite la.!;leconde vague de . 
Itattaque, soua foJ;'llle dede6purag$ment rde d~j;::ression,de 
trou.ble 0'11 descrupules. A noUveau, lebut- d.el' attaque 
est de bloquer 1:a marche et d' amener leretraitant ~: t'out 
laisser tomber.47) . 

Certes, la.mati~re de cettelutte est d'ordre psycho­

logique etpeut .entrer dans le cadre de categories psycholo 

giques etmorales. Cependant,E;li avec 1 'Ecriture on aap::: 

pris A tout considerer a la lumi~re de la foi, on recon­

lratt ave'c etonnement.la consequence, et la tactique d',ob­

nubilation, quand lesobstacles entrent enjeu, qui ne 

laissentapP?ra1tre que ce qui correspond' aux bu.ts de III 'ad 

versaire ll ;48) grace 'a cette tactique celui-cipeut demeu= 

rer enti~rement enarri~re plan,carl'hommetentevitdans 

1 'illusion d 'agir conf'ormJment a la realite. Ce melange de 

mechanceteet d'aveuglement, .qUe le retra.itani:: trouve "en 

luiet qutil doit affronteravecson accompagnateur, .t:ra­

hissent une puissance· qui dispose d tune influe:r:tcepossible 

sur le mecanisme psychologique. 49)' ' 


nans'la phase suivante, celle dela deuxieme semaine, 

la.forme de l'attaque st aff.ine et deviemt m~meplusenve­


loppee. 50) Jusqu'Apresent, c'etaient lesfeiblessesdU 

ret:raitant qui seryaient de pOints d 'impact Ala. tentation; 

desormais. cesOlit sesbonsc6tes : ,son dlisinteressement, sa 

generosite. et leurscono:Mtisations diV'er.ses. 51} Le 'demon 


.	cherche a'lespbusser,a desexc~s, afin. de susciter des 
difficultes. , . 11 en est alors, , comme l,orsqu "on aiguiSe un 
cr~yon:si on veut l'aiguiser toujours plus- fin,la pointe 
finit -par se b:dser etilfaut tout recommence::r'.Ainsil' ef 
fort excessif, de r~noncement a soi-m~mE! engendre-t-il d! 
go-o.t et trouble. 52 ) D~slors, le 'ret:raitatltest cont:raint 
~~-------~----~------~ 


47) Ex. 315, 317-322 et les r~gles sur les scrupules .Ex. 

345.;.351. ' 


48) Concernant6ette tactiqueetsa visee,. Ignace donne 

desexemples lies' au, contexte de son temps, mais ne­


" 'anmoins aptes' A rendre les choses te.ngiblel~'. 

49) Voir Ex. 330-332. 

50) Ex. 9 etlO; et les r~gles dediscernement des esprits 


pourla seconde' semine , Ex.' 328-336. 

51) Ex. 332. 

52) EX.; 349. 
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, ,'de revenir en arri~re au point, de' Mpart de ses ~fforts et 
de reprendre Ie dernier bout deohemin. Ltadversaire a: au 
moine obtenu par :LA un retard ae la d~oision du retraita.nt. 

La ohose est pire enoore si,en Mpit des di:fficu.lt~s, 
qu'i1~prouve -surPression et' trouble - Ie retraitant n~' 
oesse pas de vouloir att,eindre un Msint~ressement appaI'!em 
ment plus gn'ma., ou ,une oartitude plus ~vidente, ou une 
pauvret~ plus grande, ou chases analogues. 53) Il risque 
alors de perdrel e s-ens de, la mesure'qui lui oonvient et ' 
la disponibi1it~ de Penfant, 'heurewc du, oadeauqutil re,.. 
goit. L'atti:t;ude, ;permettant de suitte Ie Ohrist dans, une 
relation personnelleoede lapas Aune sorte d ttl\Jnbition sPi. 
rituelle ,aspirant Aoette attitudeoomme A une valeur,ob­
jeotive', qui fournirait une puissanoe at grandeur person­
nelle. 54)Oequi reste, est un ;pouvoir - un'pouvoir d 'au­
tant plus redoutable qu til appartienta:udomaine spirituel, 
et qui est peut-~tre la perversion,la plusextrlune de la 
saintet~ohr€tienne. En ycUant, l'homme deviendrait v~ri 
tab1ement un des oompagnons de Lucifer,un homme attitr' 4e 
sa suite etdesong'nie. Sellie dift"renoe:LucifereBtcon / 
s,oient dunan-sens ultimeet de 1; 'oheoin~:vitable,de'sei 
e:fforts, 'et ilopere dans Ie: h!;l.iri.eet"1ed~Sespoir;~alors 
que 1 'homme 'gar6 tombe dans un av,eugUment tel que,;~: tou:,," 
joursplus per-spioaoesur lesfaib1esses et manqueS: il'au­
troi., 'il est, de plus enplusinoap9lble d ta.peroeVoir am, 
proJ,}re ()rgueil. 55 ) , ' 

Ioi appartdt clairement que, 'loin de, s tat:t~nuer-f 1es, 
dangers encourtls par celui qui avanoe dans la voiedela.
--'---'--..........-­
53) Ex. 333, aussi 332. 
54) Voioi pourquoi les triples oolloques tienn:ent tantde' 

plaoe dans lesm~ditationse:l; ,oontemplations de 1a. ,se-' 
,oonde semaine,qui nrenent vers l"fl:e;Qtion:: 1-ed'siT de 
suivre l.e'Ohrist tOl1jours ,dava.nt~n'e p~t,tire'V~eu, 
que d.a.nsla, pri~re~ dans'.la re'1a:tio-n di"cte ,'s-'aiire:s­
santAlui.,attenijanttout de' lui;, $,"abatl.a.onna!lt :llu" 
cGmmeiJ.res:s.ort 'trllsol.a1rement de 'Ex". 168 (-of':.., -ausai 
156,141}et" troisieme partie, "page '8). ' 

55)Oes aspeots de baine, ile :cuntrainte, de" m~oha.noe't', 
mats aussidetaotique (rester A 1 farri~re-Illan etoh­
nubiler,lemal) conve'I'!gent dans l'image"du nohe:f de 
taUs les enne1l!is",'telle "quala presente led"butde Is; 
medtta.'t±ondes"deux~tenda.rds'lt '(Ex:. 140,141,142) • 
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vieollret5.enne}hefont. 
veuf pas .conduire }iunecroissance despb'ssibil.itea htimai­
ries',: mais~ uneplus intimecomnnmion aVec Dieu. S til Y a 
doncun progd$ dans cette velie, . il consistEi dans 113. con 
science croissahte d'une dependance totaJede.Dieu.Si cette 
conscience vient' ~..disparattre, demeure peut.;.;@tre pou!' un 
c~rtaintemps un pouvoir considerable, parfois reel, de 
matt:dse de soi, de dis cipline personnelle 1 d 'esprit de' 
:sacrifice'et de I"enoncement. lI'Iais,a la place des relat.ions 
vivant'es envers un Toi que l'on aime, c' est le moi qui est 
au centre de tout. Pluscette perversion est durable, plus 
s'affirment l'assurance et le ra;Ldissement qui lui sont as 
sociees,et pllls grande risque d'@tre 113. catastrophe fina= 
le.Le se.11l espoir est ques 'intensifient le~3 appels de 

, Dieu,~ 113. conversion, - ces appelsqu til fait entendre dans 
lesevenements de 1 'existence.,.. afin qu'ils brisent ~temps 
113. cuirasse et que la,crise'qui survient alaI'S soit fecon-. 
de :pour 113. guerison. 56) . 

Dans les trois phases qu'on vient de decrire retros­
, pectivement, at qui. appart:i,ennent ~. 113. premiere et' a 113. 

deuxHime .' semaina,!. '. le tentateur , est ,demeure entierement a 
1. 'arri~re-plan. 5f )n. en est encore ainsi dans 113. premiere 
eta;pe de,la phase de le. Passion qui les suit~ Le doute, 
l'angoisse et le trouble,quisont les armes qu'il emploie, 
semblentencore viser'unbut posit.if:' atteindre l.a,vie se,,: 
lon' lEi volontede Dieu. L 'humilite·~ l' egaI'd: des: gr~ces ac 
cordees par Dieu au i'etraitant,' lui semble unl~ raison de 
pouvoir ou mt!medevoir. ceder .~lapression qui s' exerce 
contre .1 'election. lei semanifeste une tactique type de 
1 'adversaire:. t'ouj ours utiliseI' . les attitudes correctes, 
dans la phase precedemte. Aussi les crit~res d'apres les­
quels 1 'accompagnateur et, avec son a'ide, le, retraitant, 

. .-------------_.... 

56) 	Bien qu'untelhci:mmene ya pas "de peche mortel en pe- ' 
cM' mortel" "au sens desmanquementsmoraux, i1 glisse ' 
parson orgUeil inconscient dans 'un refus de Dieu .et .un 
isolement funestes, de sorte que vant pour lui HI. pre-:­
mi~re r~gledU. discernement des esprits pour ia premia . 
re semaine (Ex. 314) ~' . ­

57) 	Sous 'l'apparence d'un lIange de 1um:L~re" (Ex:. 332); qu '. 
on reconnatt seu1ement. a la "fin" du,chemin' <:Ex •. 33.3), 
et"·a, sa queue de serpentll ·(Ex.• 334) • 
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pe:u.t aao~der .~., unecollaborationaveo. Ie .dhrist., i:DB.~s·· 
qu'U,lui f'auttfprouveroette invita.tion a.u 'travail oomma 
vena.iltdu Christ at ~ lui. adresstfe..C' est de fait ~ moi, 
ell tant· quepersonne, qu' elles 'adresse,et non.'engtfntfral' 
comme un principe apstrait. l1) Loin d'Otre reconnu'a la~ 
hi~:re dont i'esprit· comprend une, idtfegtfntfrale, . ell", est 
tfprouvtfe commevocation singu:[i~re. C.e . qui est' gtfntfrai 
vautpour tous, 'donc auadpour; moii 0 t est de .moi directe~ 
men;; qutil s tagit, otest ainsi que laquestion seposepoUr 
mOiici,sans .plus•. De toute f'a9on, . en 'tan"!; qu'a11e 'est 
tfv"'il~la val;i.diMde l'invitation nese fonde pas sur un . 
caract~:re ,gtfn~ralt . mai~ .sur la re1ationpersonne11e au 

.Christ qui mtappe11e.12}. . . , . , 

Tout cela commence A dtfterm:iner Ie sUj$tde 'l'illvita;"", 
t1on. Certes, elle vise IE! traVail avec Ie Christ pour Ie 
salut du monde •. Mais, tftant donntf que. ce .salut nta rien 
d'une Jlaffairellrtfalieable par un effort' de vob)nt&' (oar :1.1 
n'est autre quela christification et J.e rej;our au Pere),13) 
Ie sujet prinoipal de 1 'invitation est 1 'appel .~' suivre. 
lemOm.e· ohemin que Ie Christ pour ie. salut, du monde. De' 
m8ine que les disoiples. qui viennent, par 'la . bouche de 
Pierre,~ de professer leurfoi au Christ (Me 8, 29)sont 
avis~ par lui de 1aPassionqui'1'attend (Mc 8,31s8;1of. 
JlIt 16", 13~28; Lc 9; 18-27') ,ain!'!! Ie retraitantqui a re­
connu ieChristcommeson' salut. et quivient 'd' entendre 
son appel est intTittfA suivre sa Voie.14) La valeur de la 
connaiss,ance du Christ se,mesure A J,a.promptitUdeA s' en­
gager avec lui sur oe~te Vote. . 

Au simple po:;j;nt de vue de la:probittfet dela raison, 
. on est amentf ioi Aconsidtfrer avec plus de-prtfcisiolison 

-----------------~~---
11) Comparer Ie text$' du seoond prtfa.mbule et, celui de l'Of 

frand~ (Ex. 91 et.98). 
,12) Ex. 91 et 98 mont rent 1"uni'Cit~ de oe qUi praDd 'piace 

.1\I.on pasc'onnne a11an.t desoi,$iS oomma un :tfvtfnement i!!. 
dividuel lIdevant votre 'Mere gloriwseet tws l,es, 
samts et saintes,de la oour otflest'8~ •• n 

13) C'est Ie sensrtfel de la m4ta.:p~ore ignatienne (oe qui 
oonvenait lelllieux. en. son' t~mps) de la oonqu8te· du lImon 
de entier Elt de tousles ennemis" (Ex. 95) .. COl!1parer Iii' 
Prtfface de la ft!te: du Christ-Roi. .

u) •• ~.· . . ... 
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e~ra.C t ~re.,la .terinhlo'16~eclir~t ienne"tra.ditiotl:el1e 
s\mies6us l'inJ8;~e, du .cheminde croix. Mats la nl:Jtiohreste 
facilemen,t abstraii'e et f,ormell'e,. sans ,gagn.er' diS! v~ritable 
valeur nirealit~ authentique pour Ie retraitant. M~n:ie s1 
cen'est pas encore Ie moment de decouvrircomment. doit 
s"incarnerle compagnohnage avec, Ie Christ 'dans la'vie du 
retraitant, laVofe c1uChrist pour laquelle ,11 seaecid~ 
librement doitluiapparattre dans sa rigueurinhuinaine,.15) 

C',est alorsau8si que Ie contenude' 1 'invitation, 
eclaire ce 'qUi adejaete,ait en parlant~Ce la lllanihe at 
la forme ou ellesepreselnte: ,1 'impossibilit6pourle re'" 
traitant de fairequoi quece soit, luiseru et par lui 
se.ru. Se prepareI' ,et ~tre pr~t,e:n toute conscielnce et li ­

,berte, .'.~ suivre.la Voie douloureuse o.uChrist, "ceia est 
impossible E!-UX hommes,mais non .a· Dieull (Me 10,27). Aussi 
la repolise ·a ..l ' invitation au Christ·nepeut-elle ~tre' don­
neesous 'formedirecte: Je suis pr@,t. Elle ne peut ~tre 
formulee 9,ue comme une pri~re pour obt.enir ce~'te disponi­
bilite.16) , ' 

,3. L'image~du Christ 

Le theme de.lameditatibn estd'abord leChTist Jesus 
en tant queSauveuruniversel. Cette notion exprimeexacte 
ment Ie conte:n:udu NouveauCTestament:: tous ses'textes ne 
parlent que de cela, Au reste, :leurs inaistances ainsi 
que, les circonst"ances d~nt resultela reconnaissance de 
Jesus comme Christ sont tr~sdifferentes, ce nt eS,t pas- ici 
Ie lieu de developperplus avantl'unite et la difference 
des christologiei:JduNouveauTestament. Ii est important 
n~anmoins de lesmentionner, 'car il s'agit maintenan1; de 
trouver Tes th~:rnes 'et les accentuations ciui,conviennent 
auretraitant •. Ltaccompagnateur dela' retraite, a: partir 
du developpemerit desExercicesjusqut'ace point, et dece 
qutil sait du. retraitan,t, doH considerer ce qui se pr@te 
ace propos. stU veut s '.adapter pour Ie mieux, 1'1 lui 
faut .choisir entre Ie Christ .. johannique'desdiscussions 

.a.vecles Juifs, leChris't "cosmique" des~p:ttres aux ,Ephe­
siens e t aux Colossiens .ou de i'APocalypse ,Ie Jesus de 
certaines pericopes synoptiqtl.es, 1e Christ de la :rnyst:i,que 

15)'Ex.97, 98, 157. 

:1,6) Ltoffrande'est faite aous forme d'une priere (Ex. 98) 
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doivent juger en quelle phase ce1ui-ci setro'Uve,. S:Qrit....iI.s 
d 'uneimpor'\;ance s{ dlScisi've. 58} 

Ce nfest q~e lorsque le.retraitant rlSsiste.A la pres­
sion contre, son ~ection, ·r.atifiant ainsi son identifica­
tion,au Christ, que Satan se demaSque etentreprend une at.... 
taqUe ouverte. Dans desepreuves inttirieures, parfolsex­
terieures aussi1 . il. dechatnesa puissance contra 1 thomme, 
afin de luimanifester ·qu'i1 est bien ,llle pr1:nce dece mon . 
den (J:Ii 12, 31;14, JO; 16, 11). L'homme est plac-e devant 
l'option'sui-mnte: choisir Dieu- .oe qui s1gnifie en ce mo 
ment; souffrir ... .eu le renier, avecalors la pe~pective 
d 'une. cessation immediate desepreuv:e~. COlllme Jesus., Ie 
retraitant est aba,ndonn.e~cette attaque.Il ne d:j.spos:e pas 

. d 'at'm:es defansiYes qui lUi per:tnettraient de temrson ad... 

versaire .1 distance .de son .c:6rpset de son am:e~ riast~e­

poussl! dans led:ernier rec'Oin de saper.sonne,auqu.el nulle 

autr~ creature n'a acc~s. En lui :etaut.our de lui, Uri"'y 

a rien qui nesoit .a:ux mains de l'e:rmemi. 


Maia le deillen 'atteint iei la limite de .sas possibili ­
Ms:s'il 'a la pUiaE!~ce, il aed'ispos:e ,dtQucune veritable 
:fco;r.¢'!:l,enentandant par oe teme Ie pouvoir de rrrwYoirune . 
:Personned~sonoentre l'!3plUis itl:time ... De plus, . 11 lui 
est impossible de .ra.vir Al' .homme la libredecisioIl. .d' en 
f~.nir, soh en Inettant un terma A S:On 'ex'istencellar Ie, ,Sui. 
c::ide, . s.oite;n jetant par-dessus baird toutc~ .qui donnait 
l'la@1~re un sens ~ sa, vie at, en "aMtldonnant Di&u.' A:iltSi, 

. d.a.ns eett~Mtresse extr8nJe. ilre.ste A 1 'homme la pc>t:nai'Q;h 
Iite de w.mgre l'adVersaired~ns1eOhrif3t,~ (~9ndition de 
souffri:r' avec lui"en lui garaant sa fidelite! 5.9 J Peu.t-'@tl'f;! 
faudra.it-ilmieux dire.:' c lest ..l.i~~cet hC:>P.ll'llequ~ l~ .Chl:'i.9't 
rempol'1;e la."tic1;Q4..re ;tiO)cat'pourcet homme 1e Chi-ist il~·est' 
plus 'v:i:sl.bleoll perceptibleI'l,i d-evant lu.i) Di A cO't~de 
luhSon probteme,sadouleur corisiste. justemJm.t.dans 1e 
fait qu 'aveC le Cl::l:rist ;:t·9;u;t~con:Sblat'i6'n luiestenl'ev~" 

. " - ~ , . " -"---...-----........-.............-..................~ 


58) Come tgnacE$l-e ·d~~-on.t-re ;iitts ~xiplici.t:.emen:t ;Pour le~, 
sage de 1s.·. premiereS. la sec'onde. seme.\ine. (Ex:.. ~)". .' ­

59) Voiei 3:e dertnierdegre'du. .talt fondaIilentalqu.' ignace 
conseUle deconsiderer d~j~dans le'oontextede lad~ 

'. solation de ,lapremi~re s~ma::i.ne{Ex:. 320)., maisqui n8 
.reWle s,averitabled±mension qu'acettephase. . 

60) CT.. TroiSi~me pai'tie~'f PageB-O J ,surtout reIilarque 61).. 
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'I1sou:ffreco:aune leCl:tl:'ist sans Ie Christ. C'es;tle 
.qui's"e~t inca:rnA dana cet hommeetqui porte/sous for 

empru.nt~edec,et homme, sa oroix. 

ivec',ces d.erniers mot 13 , noustouchons A la question 
du' but de" cett€J' phase • En empruntantles paroles de.;l' Ecri 
ture, ilJ:'!.'est autre q,u,e 1'efait demourirave¢le Christ: ­
Ce Il'estpasici Ie lieu d'ouvrir un d€bat si une tel1e 
cb,oseest,possible avant lamort corporel1e,'et epmment.I1 
me semble '~vident que saintPa1ilet· saint Jean au moins, 
mais aussi les J~vangiles .synoptiques ,connaissent une, anti 
c.ipationde 1; ~v~nement existentiel de la mort ,doni la·· mort 
physique n'est alors qu'un apres;.;.c.oup.· Sur ce point,l'his 

.toire du christianisme off're assez de t~moign!'ltges· quicon= 
fir,mentce que jeveux dire. . . 

ffiourir s:i.gnifie alorS que l'homme renonce.Ala r~sis­
tance par laquelle il s 'affi:rme lui-m~me et pour lui-m~me; 
Jib:re de Tu.i~m@me il est pr~t A accepter ],a :tin de son 
exi,stence pour 1.' amoUr del'autre; .i1 devient ob~issant; 
m~me sila ehoseimplique l'an~antisseme.nt de sa personne. 
Ilnpossible sans doutede M.erire avec des mots,ce qui se 
paSfJe: tout eel qu' on peut indiquer, e 'estunedirecti9n oil 
on peuts'y at:tendre.· 

me semble +~gitime'de pensei' que de par eettepaJ;'';'' 
ticipatiop. A la soutfrt:mceet . A la mortdu Ch:i:-ist, s 'ac­
eomplit la. phrase myst;~rieuse: ltJe eompnte a:i;nsi dans rna 
.chair cequi manqueaux soUff:n:i,ncesdu: Christ, en faveur . 
de soli corps qui'estl'Eglise . (Col I" 14). A totltes les 
~ta:pesdela voieehr~tienne, ,lasoUffrance est un n~ment 
esslmtiel. Ella sert. d 'abord A notre purification, puis A . 
laeroissanceennousde '1 'amour de J~sus;dB.ns cettepha­
se. elle devient,surtout souffranee ·:ga,ramour. paradoxale,;.. 
ment,.elle cessed'~tre·vouluepour'devenir;pure.ob~issan­

, ee:' la sBule aiternative serait Ie reniement de 1 'amour. 
Cettesoutfranp~ ne. se.rt que pour,.une faible pa.rt A,la pu-. 
rifieation pers(;>nilelle,' elleestd.8.ns sa surabond.8.nce ca­

'. 	pabled '@tre f~,eonde. pourd 'autres.• , Si lachoseest vraie, 
laquatrieme phase, si absolllIluilnt:j.nutile'et apsurdequ' el 
leparaisse A l'homme estalors.sur la voie, e:l; est de tou­
tes lesphases la plus,f~cond:e., . 
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II.' LA: NOUVELLE VIE­

. 1. Le ;passage A la':I;lOll:velle ;phase 

Oe qui ~ta.it, valablepour les phases pr~c~dennnent d~-" 
crites de la Voie,pa.rticuli~rement pour la pluise de la. Pa~ 
sion, l'est ~galement pour la nouvelle, . 1 lultime: 'impossi­
blede la "produire ll ,dudehorspar des m~thodesou certains 
textes, images ou sUjets. Vaut aussi oe qui a ~t~ dit pour 
la phase pr~c~dente :m~me si l'essentiel de cette phas.e n' 
est pas donn~ Jll,aintenant, il peut@tre bon, de s ,'appliquer 
~ m~diter les myst~resde la r~surrection et de l' envoi en' 
mission. 61) , , . . 

Si les contemplations sur. la Passion sont rest~es de 
pures m~ditations, sans qu'il soit permis au ,retraitarit de 
p'n~trervraiment au coeur de la souffrance du Christ, on' 
peut alors se demander si et quand l,a contemplation des, ~ 

,teres douloureux doit prendre fin et "s 'ilfaut a.border les' 
apparitionsdu Christ ressuscit6. , Je ,ne ,suis- ,pas d 'avis 

, quee,dans· tous les' cas, l~s Exercicesdoivent' se t,erminer 
avec quelques contemplations pascales.Le myst~re pa$calde 
la· croix etde IS. r~,surrectiondoit ,@tre pr~sent d~tou­
tes les phases ,sans exc,eption, 'connne Ie noyau Ie pluscen 

,tral de 1 'accompli:ssement du. salut; il nefaut donc 'pas 
1 'ajo.uter comma appendice par quelqu.es ex~rcices ternd:naux." 
Ain~i laquestion se 'Posera~t...;.elle, selon Ie temps qUire!, 
te disponible, du penchantinterieur paisible du ,retrai... 
tant, peut-@tre aussid'autres facteurs, 'de savoir si les 
contemp1ations de Hi. Passion dOiyent @tre suivies' q.e c,eJles 
de Mques. Ceciest valable pourl.e,casoi! Ie d~roulement 
interieur de' la phase de la Passion ne s' est pas -effectue 
ous'il ne s'est effectp.e que de mani~re braveet, passag~ 

. --------~~~---------­
61) Of. le livre,des Exercices, ou la quatri~m~semaine COm 

mance tout simplement (en :partant,deEx.218) par les 
nouveauxcontenti.s et les modifications qui endecou­
;Lent' p.our ",la mani~re de prier et' Ie comportement en 
ge~~ral (cf. '~. 223-224 at 226....;229), tandis que Pex­
p~riencedela joie at d.e la gr4ce lid r~proU.ver iD.tens~ 
ment 1 'alUgresae et 1a joie pour tant de gloire et de 
joie du Christ notre, Sei'gneur" (Ex~ 221) est pr~sente 
- d 'abord, peut'-@tre uniquement -sousforme de' su,ppli ­
~ti=. ' , 
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, ,', " .' • de peu, detenps, iie-€:i:~n¥l,'t~n~r,alel1lent· ,', 
pour pl't$f~raple de consaorel'" ces ,quelques' jours ,~ la p~n~-' 

'tration d.ans Ut.P8.ssion'par la pri~re, plutet que d'aqcor-, 

del' deuxjours ~la Passion et un jour, ~ ~ques. 8i· au con 

traireg!i,dispose de plus de temps, iI, peut ~tre tout 

faitutile,apres quelquesjours deprlere intensive POI''''': 

tantsur IessQenes de laPas~ion, de passer ~ la contem­

plationdes apparitions du Ressuscit~. m~me s1 les myste- ' 

res de laPass:j.on nesClnt pasachev~s, on petit ainsi obte­

nil' Une plus grande approche du Chl'ist, un engagement et 

une disponibiIit € plus 'intenses;aubout de quelques jours, 

ces attitudes peuvent ~ventui:!J.lement IiJ.~me atteindre un eel" 

tain achevement" si bien qu'il n' est 'plu.sarbitraire de pa~ 
ser a mfautresujet., 	 ' 

, :La situationsepr~sente -autrement' si la participa­

tion ~ Ia,souffrancedu Christ s'est oper~e existetntielle­

ment,telleque d~critedans les pages pr~c~dentes. Dude­

hoI'S iI, est impossible de lui fixer un teme. -On ne sau­

, raUl 'orienteI' par les sujets proposes ~ la p:r:ihe. Pre­
senterles contemplationspascales ~ un retraitant en etat 
de depression ou de desespoir n 'est ordinairement d ' aucUn 
secours poUr lui,mais accrot-trait plutetle danger de 
tout Jeter paroo:'dessus bordo Nulle autre possibilit~ ne 
reste qued 'attenaXe,le ,terme" de cette phase.• ' Ce terme 
n'arl'ive .aveccel'titude qu'l;l.vec desexp~r;iencesd'une qua­
litenouvelle,suffisamment evident es, pour ne pas laisser 
de' doutes. 62) 

Doit....:on pal'ler aussi dela fin 'de la phase,de la Pas­
sion 'da.1'is Ie cas ou oppression et detresse s 'att6nuent ou 


.	disparaissent, ,'mais,sans apparition d 'une experiencertou­
velIe et positive'? C'est encoreune autre question• .paut....: 
3tre stagit"";il l~ seulement dtune llpausede.la ,souffrance". 
Dans ce cas Paccompagnat-eur peut enco:ure.gerle! retraitant 
,'!'--------------..;,--~...: 

62), Le iivre des· ;E:lcercipesne Merit pas non plus en quoi 
consiste cette "allegresse et joie pour tant de gloire' 
00 '. fI, mais Ignace fait simplement demancfer cette grace 

, et, a'll 4epoint dechaque contemplation, condish~ "la, 
diviniM' qui paraissaitsecachel' dans la Passion ap';;' 
para1t maintenant ,etse montra ••• par ses' v~is et 
tr~s saints efi'etsll (Ex. 223) etensuite "regarder Ie 
rOle de co;nsolateur que ~empUt Ie' Christ" (Ex.: 224). 
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! profiter de cette r~mission comme d 'une grace at, en un 
certamseIis,d'en jouir. Les apparitions du Christ ressus 

, cite peuventalors' 3tre' prop-os~es '~ la contemplation et 
. ainsi l-a nouvelle phase pe1+t, commencerquAnt auc6nt.enu. 

Que celle-ci 1 ' emporte aussi en tant qu" exp~rienceexis ... 
tentielle est une question~ui peut et doit resterouverte.' 

,2. Le sujet et la mani~re de prier de cette phase 

De par leur densit~ et leur caracUre de pr~sence im­
ni~diatet les r~cits des a.ppar;i,.tions duChrist, ressuscit~ 
ont un caract~re particulier.63J En leslisant,. on· remarque 
que leur structure est ~, peu pr~s semblable: les disciples 
s 'efforcent de retrouver ce qui leur est, dettleur~ duChrist; 
le,aessuscit~ estsoudainementaupr~s d'eux,·la plupart du 
temps sans @tre d'abord recollll11; par une paroleou un si ­
gne,il sefait ensuite reconna.!tre,leur donne une mission 
et disparatt'. De genre siinple, ces:r~cits conviennent ex­
celle~t ~ la simplicite dela contemplation. 

Le sujetde lacontemplatiori nourrit ,dans le retraf­
tant, Ie d~sir d'une.rencontre imm~diate avec le'Ressuscf.,.. 
teo Que ce d~sirn'implique .plusd~sormais l'envi~et.l'!3Jll 
bition '.,.. conditionpour que, quelque chose se passe - est 
le' fru.it de 1 t exp~rience de la, souffrance et' de la., mort.' 

3. Le 'd~roulement int~rieur 

I1 serait assur~mentpr~somptueux de parler de ce qui 
peutarriver dans ce'tte derni~re phase, ot. il s'agit de 
participerpar anticipation !: la R~surrection.Ce qu 'on 
peut ,en esp~rer est .1a " rencontre du Seigneur. Aprh les 
~preuves et souffrances prt!c~dentes', cette' grace est v~cue 
commeune j6ie. M3me s'il ne s'agitpasU.d'une rElllcontre 
imm~diate, mais. seulement d,'une consola,tion'dont b~ri~ficie 
le re.traitant et analogue ~ ·celles qu'il a pu ~prouver d~­
j~, la joie at .1a paix devraient '3tre grandes. Il faut sU!:. 
toutsouligner le caract~re de consolation, qu'apporte une 
telle exp~rience apr~s la Passion. 64) , 

LeSedgo,eur v:j.ent faire la rencontre, mais il' ne de­
meure . pas. Cett,e al14e' et venue est caract~ristique.. Le· r~ 

-""'".~-------.----­
63) Ex. 2~4. 

64:) 'Ex. 224. 
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traitant d.oitapprendre ~ s'yf'aire. OI'ienMf~lrs;Ie Res~ 
sti.scit~qtiiapparatt)son I'e~rd, d 'abOI'd plein de d~sir 
puis de joie, s;'.etendpeu '~" peu... C'est avec d'autres yeux 
qu:'il voit 1eshommes,. leschoses, Ie monde. II s'apEirgoit 
que tontest transforme, car c' est Ie m(mde duHessusCite, 
sonCQrps elargi~ de nouvelles ciimensions.,65Jan peut dis . 
tinguerdans cette phase deux etapes, qui d'ailleilrs s'in:' 
terpen~tI'ent etqui $ont continues: 113. premnre, ou Ie Sel 
snellX' 1ui-m~me est au centre,la seconde, o-u sadisparition 
h' est pas eprouvee comme telle mais comprise COInIne 1 'indi­
cation de sa presence permanente dans tous 'I es hommes et. 
danstous les ~tres. 

Que1que chose.s'ajoute encore ~ cette seconde persp'ec 
tive.Nous .avons vuque 1es recits des apparitil~ns relient 
cetta disparition ~ une mission, fixee par le'Mattre. As­

. similer cesecond aspectl'rst une t€l:che importante du re­
traitant. .Il ne s'agit pas ic i delamission, qu. 'il a regue 

,dans l' ~lection: 11s fa€;! t maintenant d f' experimenter que 
113. rencontre avec 'le Seigneur et 113. mission ne 60nt pas 
choses differentes et. successives,mais que c.',est dana 113. 
missionm~me et auprh de ceux auxquels on est envoye' q'\le 
s'o]~re cette rencontre. Ce qui, aun stade precedent, e'O.t 
eta une solution de f'acilit6 et une sorte'd'111'..1sion, epar 
gna;nt lesdGcisions'necessaires, est dGs'ormais,la.ccomplissa 
b17: t ,unite de toutes choses. a partir de Dieu et vers 

661lUl.. ' 

--~-----~--------~ 
65) 	Ex. 223. 
66) 	C'est ainsi. que I e chemin des' Exercices debouche sur 

la'''contemp1ationpour obtenir 1 tamouri• (Ex. 230 .. 237} 
o-uil est propose de . contempler explic:Ltement. 'cette 
UniM de to'lltes clioses, .A partir de Die'll etallant vers 
Dieu, 'Emsuivant quatregrandesapproches. A partir. 
de Die'll: 'todtes chosescomme.·m:~diat;dces de sa cotQmuni 
cation', et de .son Aniour (Ex. 230) ,commesignes ide la 
"folie" de sonamo\1r~·(Ex. 236), etcommeamanations de 
sa boilte (Ex. 237). De m8me; versDieu,comme medium 
dema reponse "ce qu'entoute raison et justice, . je 
doisde mon cCta offriretdonner a sa divine Majesta, 
tous ;mes biensetmoi-m8meavec eux, comme que1qu'"un 
qui offre 'un grand amour: Preriez, Seigneur; at recevez 
touta ma liberM, ••• It (Ex. 234).' 
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S'l1 existe una evolution d.Ii:Uls cette ph.a.se",c'est ce1. 
Ie des experiences de rencontres,.parfois intenses·et ttlar­

,.quantes - au moins de contemplations de rencontres - ~ la' 
sensibilite.hlimble at discrete de la presence du'Christ en 
toutes choses, meme les plus petites et les plus quotidie!l 

, nes, qui sorit comprises dans la mission• 

. Au terme des apparitions et apres .la cont~lation de 
l'Ascension, il est donc bon de demander expressement dans. 
la pl.'iere, enune ~erspective d'enfPemble" que se realise' 
cette ,unite de tautescl;loses, ~ partir de Dieu' at vers 
Dieu: C'est en elle que.l'existence quotidienne peut 3tre 
vecue dansla simplicite, l'humilite, et pourtant dans la 
joie. 

.( 

* * 

* 
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